
UN ENTRETIEN AVEC M. MUSSOLINI

A la veille de la réunion des Chambres, le président du Conseil italien
caractérise la nouvelle vie politique de son pays

Rome (par lettre).
Au palais -Chitii W chatoin-es se succè-

dent, où s'affairent des fonctionnaires, dans
le désordre solennel d'une administration

tisée d'un nom qui la glorine. Celle que le
« Chef magnifique » (on appelle ainsi très
couramment Mussolini) a choisie comme
cabinet de travail est dite salle de la Vic-
loire. beaucoup plus en raison de celui qui
l'habiteque de la iYiké qui s'y trouve, et que
l'on voit d'ailleurs fort mal. Cette salle est
vaste et la plus grande partie en reste dans
l'ombre. Même par ce clair matin, on v..
distingue avec peine, sur une longue table
de chène sombre, les m.asses parcheminées
de deux vieilles mappemondes et, pendues
aux murailles, des tapisseries anciennes.
D'ailleurs, près de la fenêtre, placée de
biais, la table de Benito Mussolini prend
toute la lumière et concentre toute l'atten-
lion. Est-on dans un ministère ou au siège
d'un état-major ? On inclinerait volontier.s
vers la seconde hypothèse derrière le
chef, dans un angle de la porte, et sous le
médaillon de Jules César, une grande
hache et des faisceaux dorés semblent
attendre l'heure d'un vict.orieux départ.
Des vers de Heredia chantent dans mon
souvenir
Sempronim Consul, fier de sa 'gloire neuve,
A fait lever la hache et marcher les licteurs.

Pour faire marcher les licteurs (,le
grand conseil fasciste se réunit ce soir
in palais de Venise), l&;e©nsui d'aujour-
d'hui téléphone. A sa droite, luiaent lébo-
nite et !e nickel de tout un brelan d'appa-
reils. Mussolini parle bref, net. les poings
appuyés sur la table nue. Il lance dix
ordres en italien, pendant une phrase qu'il
me dit dans un français aux r roulants.
I,e programme de sa journée, placé devant
ses yeux. est minutieuxet chargé. «Je tra-
vaille seize heures par jour », me dit-il.
IL retrouve le masque sourcilleux des pho-
tographies, le condottiere à qui la légende
prête des jeux quotidiens et symboliques
avec un lionceau.

Cet homme, dont le visage ramaaé dé-
gage une extraordinaire impression de
puissance et de décision, répond sans hé-

sitation aux questions qu'on lui pose. C'e·t
également sans hésitation qu'il élude cel-
les auxquelles il ne veut pas répondre. Il
s'est, beaucoup préoccupé jadis, au temps
où il n'était que le directeur du Popolo
d.'Italia. de linsfabilité de la république
allemande; les élections du Reich et leurs
lendemains possibles l'inquiètent au,jour-
d'hui l'cteoiv, mais il évite d'en parler.
C'est du rapport des experis qu'il m'en-
tretient seulement ce matin

Voilà, dit-il, un trè.s
sérieux, très honnête et très conscien-
cieux. suis certain qu'il marque une
étape importante dans La préparation d'une
solution du problème des réparations et
des questions qui y sont connexes.

Il lui plaît de remarquer qu'à la veille
de l'occupation de la Ruhr, il a exprimé
une opinion assez semblable h celle des
erperts.

J'ai carrstaté atec satisfaction, pré-
cise-t-il, que ce rapport répond d'une fa-
çon générale à ce qu'ont été de tout temps
mes idées au sujet des réparations.

Les récentes élections
Mais, tout de suite, plus désireux évi-

demment de parler de la politique inté-
rieure que des questions extérieures, il
n f firme si joie de pouvoir enfin agir en
»'appuyant sur une Chambre qui repré-

ÉMOUVANTE

Les corps de trente et un soldats italiens, morts dans les hôpitaux
parisiens, partent pour le pays natal

Hier matin, au dépôt funéraire de la rue
ilAubervilliers, il a été procédé à la béné-
diction solennelle des corps de trente et un
soldats italiens qui, morts des suites de
blessures contractées sur le front français.
avaient été inhumé? dans les cimetières
parisiens.

L'ambassadeur d'Italie, le baron Ro-
tnano-Avezzana, assistait à cette pieuse

ww>
sente .exactement selon lui la volonté du
pays. Comme je lui demande d'apprécier
les élections du 6 avril et la Chambre qui
en est sortie et qui se réunira pendant le
mois de mai prochain:

Les dernières élections ont restitué à
l'Italie un vrai Parlement. La vieille
Chambre, élue en 1921, n'avait aucune au-torilé, nnn seulement parce qu'elle ne cor-
respondait plus dès le mois d'octobre
1922 d la situation politique, mais parce
I qrceLLe était complètement discréditée dans
l'opinion publique.' Elle n'était qu'un
grouillement d'intérêts du parti socialiste
et du part-i populaire, dans lequel, les cou-
rants frais et vigoureux de la nouvelle vie
italienne ne trouvaient pas leur place.

Mais les partis libéraux, qui ont de-
puis fait. adhésion au fascisme, n'auraient-
i'is pu défendre dans le Parlement les

idées qu'ils défendent h présent avec Tous ?
Les libéraux étaierrt impuissantu. Les

deux- partis dominants les escrasaicnt. Au-
jourd'hui, la Chambre italienne répond,
dans sa composition générale, aux condi-
tions des partis. Quant naoi, je la consi->
dère comme- une expression exacte des
tendances -politiques de la natiôn et je vois
en elle une collaboratrice pour l'œuvre de
restauration et de. reconstruction nationa-
les que j'ai entreprise et, qui n'est encore
que commencée.
Cette Chambre, cependant, sèu,mise au

contrôle' d'une -milice fasciste dont elle
pourrait tout craindre, aura-t-elle une
liberté d'expression suffisante- ? Telle est
la question que j'ai entendu formuler dans
les milieux d'opposition. Je la Tépète à

Quelles mesures comptez-vous pren-
dre pour faire rentrer le pays dans une vie
constitutionnelle normale ?

Tout de suite, le président du Conseil a
un mouvement d'humeur et il me répond
en scandant ses mots

La vie constitutionnelle de l'Italie n'a
pas-été brisée durant mes dix-sept mois
de gouvernement, Je n'ai donc rien il réta-
blir. J'ai toujours agi en respectant nos
lois fondamentales; j'ai demandé, pour
l'exercice des pléiras pouvoirs, le vote du
Parlement j'ai abandonné les pleins pou-
voirs aussitôt après qu'ils furent épuisés
j'ai fait les élections générales-.

Répondant à une critique que je n'ai
point faite, il insiste

J'ai fait les élections générales en
laissant une liberté absolue aux hommes
et aux partis.'Cette confiance réciproque
dnu gouvernement dans le Parlement et dit
Parlement dans le gouvernement, qui ne
pouvait exister hier, parce que le Parle-
rnetat était spirituellementséparé non seu-
lement du gouvernement, mais du pays,
cette confiance-là est née des élections. Il
est certain que ce que les Français appel-
lent la vérité constitutionnelle sera demain

-plus vivante qu'elle ne l'était hier.
Plus de factions

Le chef du fascio, devenu le maitre des
destinées de l'Italie, se défend d'exercer un
pouvoir dictatorial. Il incarne la nation et
entend que ceux qui font suivi s'inclinent
sans résistance devant la volonté de l'Italie.
Le grand effort de demain sera pour lui de
résorberles partis et de réduire le fascisme
lui-même. C'est ce qu'il m'exprime en ter-
minant

Je considère qu'un pays atteint sa plus
haute forme d'éducation civique quand
tous le.s partis palitiques sentent que leurs
intérêts sont secondaires en face des iatté-
rêts de la nration et quand ils se décLarent

.disposés ia disparaître si les intérêts de la
natinn l'exigent. C'r.st une idée que j'ai
d'ailleurs formulé/: publiquement. Que pé-
rissent tontes les factions, même la faction
fasciste, pourvu, que l'Italie soit grand" et
respectée,

« Même *la faction fasciste »; M. Musso-
lini a insisté sur cette expression, avec une
vigueur particulière. Il ne m'appartient pas
d'en demander davantage. Aussi bien, cet
après-midi, le geste suivant la parole, un
groupe de « chemises noires qui. dans
la région de Pise. s'étaient livrées à une
expédition punitive, suivant la vieille for-
nuule, seront arrêtées sans merci, sur l'or-
drr, de ce chef tenace et volontaire, que je
laisse dans la salle de la Victoire, adossé à
la hache et aux faisceaux dorés.

Même la faction fasciste. » Ce simple
mot jette une lumière sur l'avenirde l'Italie
mussolinie-nne. Riehepierre.

M. P1ERP0NT MORGAN SE REND UN ANGLETËJÊ

M. Pierpont Morgan et sa famille sont
partis hier matin dix heures, pour
l'Angleterre via Caiais.

cérémonie,laquelle le ministre de la
Guerre s'était-fait représenter par le géné-
rat Tillon.

A l'issue de la bénédiction, les corps ont
été dirigés sur Dijon où sont actuelle-
ment rassemblés cinq cents autres cercueils
de combattants italiens décédés en France.

Tous seront prochainement inhumés
dans leur terre natale.

MM. Theunis et Hymans

confèrent ce matin

avec MJPoincaré

M. Theunis. président du
M. Hymans, ministre des Affaires étran-
gères de Belgique, sont arrivés -hier, à
18 heures, à Paris. Les deux ministres
belges, en quittant la gare du Nord. se sont
fait conduire directement à l'ambassade
de Belgique, où i!s ont dîné dans l'inti-
mité ave»; le baron de Gaiffier d'Hestroy,

MM. Theunis et Hyman» photographiés hier soir
à leur arrivée à la gare dn Nord

M. Delacroix, délégué à la C. D. R., et
M. Gut, délégué adjoint.

Ce matin, à 10 heures, MM. Theunis et
Hymans se rendront au ministère tles
Affaires étrangères, où ils auront une pre-
mière entrevue avec M. Poincaré.

Au cours de cet important 'entretien, les
ministres échangeront leurs vues sur le*
conclusions techniques des experts, ainsi
que sur les aspects politiques du projet
recommandé par la commission des répa-
rations, et notamment sur le régime franco-
belge dans la Ruhr.

Des dépêches de Bruxelles signalent que
MM. Theunis et Hymans ne manqueront
pas, à ce propos, d'insister sur l'opportu-
nité d'agir vite pour mettre en oeuvre, dans
le plus bref délai possible, le plan des
experts et lancer le premier emprunt avec
le concours des grandes banques d'Amé-
rique et d'Angleterre,

ALPHONSE XhTa BORDEAUX

Bordeaux, 27 avril (dép. Petit Parisien).
La roi d'Espagne est arrivé à Bordeaux

cet après-midi à 14 h. i0 par le Sud-Ex-
press. Il était accompagne de l'infant dom
Jaime, du duc de Miranda, grand chambel-
laq, et du commandant Àltelo, précepteur
de l'infant dom Jaime.

Le souverain a été salué sur le quai de
la gare par M. Quinones de Lean, ambas-
sadeur d'Espagne Paris, le préfet de la
Gironde, 'le général Duport, commandant
le corps d'armée, to consul d'Espagne,
M. de Casarès, et par le docteur Moure.
M. Houdaille, commissaire spécial de la sû-
reté générale, accompagne^également lu

Le roi Alphonse XIII. auprès avoir assisté
la finale du championnat de Franche, a

visité le groupe Gallicni d'habitations à
bon marché. Il est ensuite rentré il son
hôtel, puis a soupe avec sa suite dans -un
grand restaurant du centre.

Le roi demeurera trois jours Bor-
de,aux. Son fils, Don Jaime, y demeurera
une quinzaine de jours pour y être traité
par le docteur Moure et. le docteur Port--

Dramatique tentative d'évasion

à la prison de Nogent-le-Rotrou

Après avoir à demi étranglé leur unique
gardien, deua détenus s'apprêtent à
franchir la dernière porte lorsqu'ils

sont rejoints et arrêtés par leurs
deux codétenus
Nopent-le-Rotrou^ 27 avril

dép. Petit Parisien.)
L'unique gardien qui assure la surveil-

ianco de la maison d'arrêt. M. Emile
Borne, en pénétrant, hier matin vers sept
heures, dans la cellule des hommes, cons-
tatait avec -stupeur que la seconde porte,
de cette cellule était ouverte. -et. que le-,1301

était jonché de moellons provenant: d'une
brèche ouverte dans" le 'mur;

Au même. moment, deux des détenus
•Louis Le Moigne et Antonin Fontanet se

le premier le saisissait à la 'gouge,: essayant
de l'étrangler, son complice irradiait M.
Borne sas clefs et le jetait sur le soi. non
sans l'avoir roué de coup-. Pui=, devant
leurs deux antres codétenus qui se ter-
raient dans un coin, les deux rebelles; en-
fermèrent leiv gardien dans la cellule.
Après quoi. ils traversèrent- la cour et ou-
vrirent la grille qui la sépare de la maison
d'habitation 'du gardien.

Mme Borne, qui vaquais à ce moment aux
travaux de son ménage, aperçut soudain
les fugitifs. Elle appela au secours, puis.
«'armant, de deux revolver, elle fit feu
sur eux. Mais. insoucieux des balles, '.les
détenus, brisant une vitre. faisaient irrup-
tison dans sa cuisine. Ils y ramassèrent
tous les instruments qu'ils trouvèrent
hachettes, hachoirs, ciseaux et sabre, etc.,
avec lesquels ils se mirent en devoir de
défoncer les portes solides qui mènent au
greffe. Pendant qu'ils étaient acharnés à
ce travail, Mme Borne allait délivreur Fou
mari, et celui-ci, accompagné des deux au-
tres détenus, se précipitait it la recher-
che des fugitifs. Ceux-ci n'avaient plus
qu'une porte à franchir lorsque, stupé-
fait» de se voir rejoints, ils levèrent, les
mains. Leurs codétenus se précipitèrent

.sur eux et les maitrisèremt.
Pendant ce t.emps, on allait quérir le

parquet et la gendarmerie. Le juge d'ins-
traction. M. Lasnier, aussitôt arrivé,
ordonnait la mise en cellule des deux fu-
gitifs en attendant leur interrogatoire.

Le Moigne était l'objet d'une condamna-
tion à six ans de réclusion pour vols. pro-
noncée par la cour d'assises du Loiret.
Fontanet avait à purger une peine de qua-
tre ans de prison pour vols.

Le lieutenant Pelletier d'Oisy

serait arrivé à Bassora

et en serait même reparti

lîne seule dtjpêwlw! relative au raid en-
trepris par le lieutenant Pelletier d'Oisy
est arrivée hier à Paris. Elle émanait
d'une agence anglaise et signalait que
l'aviateur français avait, atterri Bassora;
elle ajoutait que, comme lors de ees éta-
pes précédentes, il en était reparti hier
matin, à destination de Karachi.

Cette nouvelle soulève un intérêt im-
mense en Grande-Bretagne, du fait que
les aviateurs anglais qui tentent Je tour
du monde semblent immobilisés pour
longtemps au point même où serait sur
le point d'arriver Pedietier d'Oisy.

Au service de l'Aéronautique, on n'apu
nous confirmer ce renseignement, mais à
cela il n'y a rien d'étonnant on sait, en
effet, que le! communications télégraphi-
ques sont fort restreintes le dimanche.
Aussi peut-on espérer que nous appren-
drons aujourd'hui que le prestigieux avia-:
teur poursuit sans accroc sa formidable
randonnée.

Le commandant Mac Laren

ne pourra repartit qu'après avoir reçu
un nouveau moteur

Karachi, 27 avril (dép. Times.)
Le commandant Mac Laren, qui était parti

hier matin de Karachi à sept heures cinq
par beau temps, a été contraint d'atterrir
dans le courant de la matinée près de
Parlu, en plein désert de Sind.

L'atterrissage a été occasionné par une
grave avarie survenue au moteur. La boite
de démultiplicationet ses commandes ont
été, en effet, réduites en miettes.

D'autre part, le capitaine Chamier, de
la Royal Air Force britannique aux Indes,
qui s'était envolé pour se porter au secours
de son camarade en détresse, a brisé son
hélice et écrasé son train d'atterrissage en
essayant de gagner le sol. Il s'est heureuse-
ment tiré indemne de cet accidents mais a
été incapable de reprendre l'air.

Quant la panne du Vulture, elle est plus
sérieuse qu'on ne l'avait d'abord pensé. Il
n'existe pas de pièces de rechange aux
Indes et le moyen le plus rapide de s'en
procurer serait de les faire venir par avion
de l'Irak; mais si, comme il est probable,
il est nécessaire de remplacer le moteur
tout entier, le transport, ne pourra se faire
que par la voie maritime. Dans ce cas. les
aviateurs britanniques seront immobilisés
pendant quinze'jours au moins.

{Copyright du Time,.)

Karaki, 27 avril [dép. Times.
Le commandant Mac Laren est attendu

ici demain matin par le train.
Le moteur de son avion est irrémédia-

blement perdu. Des efforts seront faits
pour s'en proearer- un nouveau. L'avKf-n
est intact. 'CopyriçiM du 'rimes.,

Un vol de 1.500 kilomètres en une journée

ce moment d'une admirable activité. Sa-
medi, nous relations la splendide ran-
donnée .accomplie par l'adjudant Foiny.

Aujourd'hui, il nous faut signaler' un
nouveau raid extrêmement intéressant
.accompli par le sergent Roder Latnpie, du

tion.
Ce sous-offlei-er. parti du Bounget à

8 heurea du matin était de retour à
heures, ayant atterri successivement à

Metz, à Strasbourg, à Dijon, a Lyon, il

LatàiMea ainsi parcouru plus de
kilomètres en ncut' heures, avec six arrêts
eu cours de. route. ce qui doit représenter
une moyenne .voisine de i'00 kilomètres à

Un Instantanépris hier aux courses, à Lcngchamp.
maréchal French

LE MATCH CARPENTIER-TOWNLEY
EST REMISA JEUDI

Le mr.h Carpentier-Townley qui devait
se disputer aujourd'hui en plein air, sur
le terrain de Hohe Warte, a du, par suite
du mauvais temps, être remis à jeudi.

(de NOTRE en.voye SPÉCIAL) Kénifra.
La vie des sous-officiers de la justice

militaire n'est pas folâtre, c'est entendu;
les psyeholôgistes pourraient peut-être
même pousser là une étude de l'homme
pris dans ce qui lui reste de profondément
animal. Les actes cruels qui marquent la
carrière de beaucoup de sergents surveil-
lants sont moins le résultat d'une décision
de l'esprit que la conséquence naturelle
d'une brutalité qui se croit des droits et sa
donne des devoirs.

L'un de ces chaouchs, blâmé par un capi-
taine, resta d'abord tout court. La base de
son savoir croulait sous lui Je pensais
que c'était ainsi qu'il fallait procéder » ré-
pondit-il sincèrement.. •

Ces gens ne croient pas rital faire, Il en
est de très inhumains qui sont bons pères
de famille. Pour eux, la société les amis
là comme un bras qui frappe. Ils auraient
l'impression de trahir leur,rôle et de voler
leur maigre solde s'ils agissaient autre-
ment.

Alors, pourquoi choisir les surveillants
parmi les hommes d'une mentalité si élé-
mentaire ? Cet que les esprits éclairés
trouvent des carrières plus lucratives et
que les saints ne courent pas les rues.

D'ailleurs, on no les choisit pas. On
prend ce qui se présente.

Qu'on leur impose- une iigne de con-duite, dira-t-ûii.
On te fait. dans quelques- pénitenciers,

On le néglige ailleurs.
Les capitaines /commandants d'établisse-

ment ne sont pas.des professionnels de la
justice. On leur donne un pénitencier
comme on leur donnerait une compagnie.
Jugez de -l'effarement de certains de ces
officier? en tombant dans ce cloaque.

S'il en est, qui "intéressent il la tâche
qui leur échoit, d'autres. no font qu'expé-
dier, les affaires courantes.

De plus, les capitaines passent et les
sergents, demeurent'

Ln' capitaine, ayant étudié son affaire,
crut avoir découvert, la source de ton,t le,
mal: il rédigea une petite, note circulaire-
qu'il. baptisa Note 39. La voici

Xt> pus tutoyer les détenus..
Se jptnate leur /dire d'observation claux la

Chaleur de l'emportement
le retour

Ne pas les réprimander eu criant, ni sur
un totY d'interrogation qui incité à ta riposte

Les chef,s de détachement -ne -.transmettront
jamais Une punition pour' réponse sans s'être
assurés personnellement que ces principes ont
été observés

Cràin'dre mtnme le feu d'avoir qnflfine chose
la main (font on puls.se être l''ntc de' se snr\r

(canne, pâton. cravache.
.Vc n'appi-is-tirr r,z

Justes remarques, mais folle jo;e Nous
voulons parler de la joie qui s'empara de
la rate des 'vieux sergents de la maison. On
peut formeT des recrues, on ne réforme.
pas des vieux de la vieille.

Et puis, il y a le vin.

C'est ainsi qu'ils étaient six .Tgi'iiis
le sergent C. le sergent R. le: sergent: V.
le sergent, le sergent. Ger, le sergent
Géo. C'étaient six bons copains qui
n'avaient- pas beaucoup, de distractions.
Pourquoi étaient-ils dans le hlèd, au milieu
de pègres, écouter, les soirs, crier tes
rhiens errants plutôt qu'assis a une bonne
table d'un nostalgique café chantant; en
une vieille ville, de garnison? Oui d.V!
Pourquoi? Regrets, cafard, vie bien artv'-i-e!

Tout cela était la faute des salopsivU
Pas de salopards, pns de détachement. Cou-

cher dans des baraques dont les planches
ne se rejoignent pas et recevoir ainsi,
quand on croit être chez soi, l'hiver le froid
des nuits et l'été le sable du simoun, et
gagner qudi ? Dix sous par jour de sup-plément 1 Non et non, cela ne saurait adou-
cir le caractère.

Quant à la pègre 1 Ah jamais sans
nécessité s'approcher nez nez de cesoiseaux-là 1 Ce serait du propre Qu'il
vienne les garder, le capitaine, s'il leg
aime tant 'Quand ils auront joué deux ou
trois Fa peau nut cartes, il en reviendra.Eh là-bas Vous, qu'est-ceque vousf. là au milieu de la cour ?

Je vais il l'infirmerie.
Approche ici. As-tu entendu ?»•«

Approche ici Tu es malade aussi, toi,
peut-être ?

Tu n'es pas malade et tu vas à l'inftr->
merie ? Ça vaut un dix-hnit. Fiche le
camp en cellule.

Je préfère un vingt-neuf, fait l'hom-
me narquois.

Je te ferai crever. Si tu sors d'ici
vivant, je veux rendre mes galons. Vas-tu
aller en cellule ou veux-tu que je t'y coii-«
duise ?

De quel qu'elle se trouve la
cellule. sergent ?

Du côté de mon pied, saligaud Ah!
tu veux que je t'y conduise ? Rran Veux-
tu marcher, vecmkie ? Rran- Et il y a les
fers au bout Et regarde celui-ci (il lui
montre le Sénégalais perché comme un
grand échassier noir, sur une estrade qui
domine le camp). Si tu fais vingt pas hors
(les eribas, tu peux préparer ta lettre de
faire-part.

Tout cela donne soif. Le vin est bon et
n'est pas cher. Lc sergent va boire ,un coup.

Dans un détachement de cent vingt
détenns, on peut compter une, vingtaine
d'hommes à l'instinct monstrueux. Puis-
qu'il est des .personnes qui n'aiment pas
que-' l'on parle.de criminel-né, disons' que
••es hommes, un jour, ont trouvé le crime,
l'ont- ramassé ;et bien serré contre leur,
cœur. S'ils n'étaifnt pas dans les péniten-
ciers- militaires, ils' seraient à Clairvaux.
Les; cent autres/sont des délinquants de

Les plus mauvais cours ne sont pas le*
plus mauvaises têtes. C'est souvent le con-
traire. L'homme crapule ne se lance pas
à l'aventure, il combine ses coups. Ce n'est
pas- lui.- généralement, qui attire la foudre
toujours prête des sergents c'est l'autre
qui, soudain, .se dresse et reçoit la dé-
charge.'Les inoin.s coupables sont souvent
les plus punis. Quand on abat des noix, on
ne regarde pas où l'on frappe.

Ces six^sergeiUs de ce tous les
soirs, après îu :<jupe^.se rendaient- au ma«
r.tbout. disciplinaire. C'était un rite. Il fai-
sait, chaud, lt» vDi était. bon. Le désir les
prenait .de, ri'-nili-e vi-iii- leurs « préfé-

Ils trouvaient ,ts uns aux ferz, las au-tres libres deleursmembres.
Tiens Viens, ici, toi; on va te de.

gourdir'îes jamr;?». Prends cette Brouetta
et tourne en courant, autour de la cour.
Enlève ta -:yeste, enlève la chemise et

Gliaquefois que l'homme à la brouette
arrivait, sous la main du sergent, le ser-
gent lui cinglait ;e torse avec sa cravache.
L'homme, pour <-viter le coup. tout en cou-
rant, opérait un mouvement brùsque .du
buste. (Test, ainsi qu'il tomba au quatrième
tour sur sa brouette et se démit l'épaule.
Grâce a cette tracture, le capitaine le
capitaine qrsi. n'r. xpédie pas seulement les
ail aires courante» -après rudes enquê-
Les. découvrit, ie marù-g'<\ Le sergent fut
rendu à la vie rivilp.

Ti-ciIS vie-as ki, dit à son tour le ser-
gent Géo au détenu Il «-1 .16.

Le détenu qui connaît le rite, sort du
marabout, et saute sur le sergent. Le
pugilat entre ces deux hommes, dont l'un
e:L ivre et l'fmhe en fureur, est sans
quartier.

Les huit Sénégalais accourent. Le gradé
est retiré des griSes du HAiO. On apporte
les fers, voilà l'homme immobilisé.

Attends Ini disent les six sergents.
Avec de la braise, H.4-46 est brûlé au nez

et aux talons. Quant à la fourchette qu'ils
lui introduisirent dans la bouche, les avis
sont partagés. Les uns disent que c'était
pour l'étrangler. d'autres pour lui arra-
cher des dents.

C'étaient de belles soirées au soleil cou-
chant

Le lendemain, après boire, les sergents



revenaient. Ils jetaient de l'eau à la figure
d'un détenu immobilisé par les fers. Ils
saupoudraient ensuite avec du sucre en
poudre. C'était pour les mouches, qui
avaient bien mérité leur petit dessert 1

Vous seriez monté ici voilà seule-
ment dix mois, personne n'aurait osé vous
parler, dit un homme.

Parce que le soir même, répond un
autre, il aurait vu les étoiles pour la der-
nière fois.

Quelqu'un leva le doigt comme à l'école.
Dites.
Souvent les sergents rassemblaient la

garde, et même une partie du détachement.
Ils demandaient lesquels de vous ont envie
de cracher ? Ils les faisaient dénier devant
un « salopard » et l'homme prenait tout.
Deux fois la garde a refusé; les détenus
étaient obligés d'obéir.Et parfois ce n'était
.pas seulement l'envie de cracher qu'ex'-
geaient les chefs. Un camarade en est mo:'t.

Alors un timide dont la casquette avait
une bien grande visière, s'approcha de moi,
une « dame » à la main.

Je voudrais, dit-il, vous raconter un
petit épisode personnel du temps du mara-
bout.

On l'appelait le maraboutdes douleurs,
fait un voisin.

Le sergent me dit « Mettez-vous
tout nu. n On me couche sur les eribas
puis on me danse dessus. Après, ce fut
les fers. Les eribas m'avaient valu des
plaies Je 'vais te guérir, attonds 1 » Et
il me passe de la teinture d'iode sur les
plains. Je criais comme un enfant.
« Attends I dit-il encore. Il prend une
touffe d'eribas, il l'arrange en rond et me
la met sur la tête, sans toutefois me
l'enfoncer.

Maintenant, avec ta couronne d'épi-
nes, tu es comme Jésus-Christ, dit-il, et
moi, ici, je suis le Bon Dieu. Je suis resté
sept jours en cellule. Pendant sept jours il
m'a refusé de l'eau. Un jour il m'apporta
un demi-quart d'eau qu'il avait fait chauf-
fer au soleil. Tous les soirs les six sergents
venaient.

Alors, vous n'êtes pas encore mort?
me demandaient-ils.

» Tantôt ils me disaient tu, tantôt ils me
disaient vous.

Non. sergents, mais donnez-moi à
boire, par pitié

Appelle Moulana (le Bon Dieu arabe),
il fera pleuvoir.

» Je croyais qu'ils voulaientdire qu'alors
ils me donneraient de l'eau. Et j'appelais
« Mnulana! Moulana! »

Eh bien! tu vois. Moulana ne veut pas
t'envoyer de l'eau. Qu'est-ce que tu lui as
donc fait ?

» Le lendemain ils sont revenus. Ils
étaient ivres, bien entendu.

Donnez-moi à boire, par pitié 1
boire

Eh bien! chante.
» Je me suis mis à chanter

Maman les p'tlts bateaux.
Qui vont sur l'eau
Ont-ils des jambes.

J'avais la gorge brûlante.
Chante encore.

Maman les p'tits bateaux.
Ils ne m'ont pas donné à boire.

» Ils ont applaudi, puis ils sont partis. »
(A suivre.) Albert LONDRES.

Compiègne a fait choix
de la. Reine du muguet"

Compiègne, 27 avril (dép. Petit Parisien.)
Pour la troisième fois, devant la oomnris

Bon ctos fêtes du conseil municipal et celle du

En haut la reine, N'il Jeanne Letèvre tu bas:
ses demoiselles d'honneur, M"" Madeleine

Quillet et Renée Clabaut

syndicat d'initiative du centre touristique,
étaient conviées les .jeunes filles de la ville,
parmi lesquelles devaient être choisies la Reine
du muguet et sas suivantes, qui présideront
le 18 mai prochain aux fêtes du muguet.

Cinquante-deux oandtdates s'étaient fait ins-
crire.

Après avair présenté les excuses de M. Four-
nier-Sarlovèze, député, maire, M. Boyron, l'ai-
mable président du centre de tourisme, expli-
qua la modification apportée cette année au
mode de scrutin l'élection devait atvoir lieu
au scrutin de liste.

Les dix candidates ainsi désignées au pre-
mier tour devaient choisir dans leurs rangs
«elles qui, d'après le nombre de suffrages re-
cueillis, seraient les graoieuses fées du
muguet,

Mlle Jeanne Letèvre, couturière, l'emporta
sur ses compagnes; elle aura pour demoiselle*
d'honneur Mlles Madeleine Quillet, couturière,
et Renée Clabaut, sténo-dactylographe-

Après la praclamation du scrutin, les élues,
auxquelles des fleurs avaient été offertes, fu-
rent acclamées par une foule considérable
massée devant l'hôtel de ville.
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CELLES QUI PLEURENT

GRAND ROMAN INÉDIT

PREMIÈRE PARTIE
DOMINIQUE ET SON FANTOME

X (suite)
Trois cœurs dans la tempête

N'était-ce point sa seule faute s'Il était
tombé sous le couteau de Zabeth ?

Les coude.s à la rampe du lîaicon, le visage
dans les mains, Dominique pleurait.

C'est moi qui l'ai attiré ici. a balbutiait-
elle > et, de plus, c'est pour mol. pour me
sauver de cette folle qu'il s est fait blesser.

La hlessnre était grave.
Le docteur Galhrun, directeur de l'infirmerie

de la cité ouvrière de la Gouvernelle, accouru
d'urgence auprès de Franz, avait eu une mau-
vaise moue en procédant aux premiers son-
dages et, bien qu'il eflt affecté par la suite la
plus grande confiance, il n'en avait pas moins
demandé l'autorisation de téléphonerà Pariset
de faire venir d'urgence le docteur Lejeune.

Ma responsabilitéserait trop engagée .«i Je
ne m'assurais le concours immédiat de mon
Illustre maître.

Faites Faites docteur. « avaient
erwmble crié Dominique et Catherine »se passait dans une maison du village,
cil l'runz avait été d'abord porté.

Devons-nous laisser M. d'Armel ici 7

e demanda Dominique ».
Assurément non, madame. Lejeune y

serait fort mal pour ce qu'il aura à faire.
,NI. d'Arme! n'est-il pas eu ce moment l'hôte de'le Mont-Aiglon ?

Tl l'est, docteur.

Oiri.viight by René Vincy Traduction et
«production interdites pour tous pays.

LES ELECTIONS LEGISLATIVES LES CANDIDATS

CREUSE
4 députés à élire, comme en 1919.
Sortants MM. Binet, Connevot. Victor Judet

(radicaux socialistes).
M. René Vivian!, républicain socialiste, élu

sénateur, n'a pas été remplacé.
Les trois sortants so représentent sur unemême liste.

Résultats de
Candidature socialiste indépendante (NI. René

Viviani) 33.139. Elu à la majorité absolue.
Liste des candidats du bloc dea gauches, ré-

publicains, radicaux socialistes et socialistes
(moyenne 23.267) 2 élus i à la majorité
absolue et 1 au quotient.

Candidature radicale socialiste 21.002. Elu
au quotient.

Liste des anciens combattants (moyenne

Liste des républicains socialistes (movenne
10.835).

Liste socialiste unifiée (moyenne9.892).
La situation actuelle

Quatre listes sont en présence
il Liste républicaine démocratique et sociale:

MM. Gabriel Adenis, lienri Fougerol, Henri
Berger et Léonce Dubuladoux.

2° Liste radicale socialiste MM. François
Binet, député sortant; Connevot, député sor-
tant Judet, député sortant et Riftatcrre.

3° Liste socialiste MM. Bénassy, Blanchet,
Rivière et docteur Vincent.

4° Liste communiste Jean Bellat,
Pierre Laboureur, André Pouyodoux et Julien
Tixier.

DROME
4 députés à élire au lieu de 5 en 1919.
Sortants MM. Pouzln (action républicaine

et sociale) Archimbaud, André Escoffler, radi-
caux sociaüstes et Jules Nadi, non inscrit.

M. Maurice Long, radical socialtate, décédé,
n'a pas été remplacé.

Les quatre sortants se représentent sur deux
listes.
Résultats de

Liste de l'union républicaine d'action patrio-
tique et sociale (moyenne 16.791) 1 élu au
quotient.

Liste du congrès répubticatn départemental
(moyenne 25.752) 3 élus, deux au quotient
et 1 à la plus forte moyenne.

Liste du parti socialiste (moyenne 12.502)
i élu, au quotient.
La situation actuelle

Trois listes sont en présence
1° Liste d'union républicaine MM. Pouzin,

député sortant Reynaud, Bérenger et Aubert.
2° Liste du bloc des gauches MM. Archim-

baud, député sortant; André Escofller, député
sortant; Jules Nadi, député sortant et Escou-
lent.

3° Liste communiste MM. Abel Monier,
Chappuis, Henri Métrai et Tuilier.

EURE
4 députés à élire, au lieu de 6 en 1019.
Sortants Mai. Alexandre Duval, Henri Le

Mire. Join-Lsniibert et Jules Bumet (Entente
républicaine démocratique).

M. Josse. élu sénateur, n'a pas été rem-
placé. M. Oudin (Entente républicaine démo-
cratique), décédé, n'a pas été remplacé.

Les quatre sortants se représentent sur une
môme liste.
Résultats de

Liste du comité républicain d'entente natio-
nale (moyenne 31.6i7) élus, 4 à la tiajo-
rltê absolue et 2 au quotient.

Liste d'union républicaine (moyenne 20.965).
Liste socialiste unifiée (moyenne 7.036).

La situation actuelle
Trois listes sont en présence:
1° Liste du bloc national MM. Alexandre

Duval. député sortant; Le Mire, député sor-
tant Join-Lambert, député sortait, et Jules
Bumet, député sortant.

2° Liste républicaine démocratique MM.
Célos, Lefèvre, Lemaire et Lamour.

3* Liste du cartel des gauches MM. Georges
Chauvin, docteur Briquet, Oscar Legras et
ReinhoW.

GERS
3 députés à élire, au lieu de 5 en 1919.
Sortants MM. Paul de Cassagnac (non

inscrit), Gounouilhou, Joseph Barthélémy (ac-
tion républicaine et sociale), Joseph Ducaud
et Sénac (radicaux socialistes).

Les cinq sortants se représentent sur trois
listes.
Résultats de

Liste d'union républicaine nationale {movenne
21.466) 3 élus, 2 au quotient et 1 à la plus
iorte moynne.

Liste d'union républicaine et sociale pour la
rénovation natiomele (moyenne 18.97G 2 élus,
au quotient.

Liste de l'alliance républicaine démocratique
{moven-nr h36).

Liste du parti socialiste unifié (moyenne

La situation actuelle
Quatre K.s sont en présence
1° Liste d'union républicaine nationale:

MM. Paul de Cassate, député sortant; Mar-
ce, Gounouilhou, député sortant, et Jcseph
Barthélemy, député sortant.

2° Liste du bloc des gauches dissident
MM. J. Ducaud, député sortant; Bernard et
Gautrat.

3° Liste du cartel des gauches MM. S^âc,
député sortaet; Manles et Monties.

4° Liste communiste MM. Dupuy, Lad3vèze
et hescure.

HAUTE-GARONNE
6 députés à élire, au lieu de 7 en 1919.
Sortants MM. Ambroise Rendu (indépen-

dant), Henri Aurfol, Charles Barès BeMet
(Entente républicaine démocratique), Ducos,
Gheusi (radicaux socialistes), Vincent Aurtol
(socialiste S. F. I. 0.).

Six des sortants se représentent sur trois
Hstes.

M. Gheusl ne se représente pas.
Résultats de 1919

Liste d'union républicaine et naUoiutl»
(moyenne (29.286) 4 élus, 2 au quotient et 2 à
la plus forte moyenne.

Liste d'union républicaine radicale et radk'Hc

Eh bien 1 il n'y a aucun inconvénient il ee
qu'il soit transporté à Bonne-Voisine. Je vais
envoyer un brancard de l'Infirmerie.

Ici, Catherine était intervenue avec beau-
coup de décision.

Elle avait fait remarquer que la marquise,
qui aimait beaucoup M. d'Armel, serait trop
douloureusement affectée de voir revenir dans
un tel état celui qu'elle avait vu partir plein
de vie et de force et qu'à tous les points de
vue l'on serait mieux à même de soigner l'offi-
cier a la Gouvernelle, où les appartements ne
se comptaient pas, qu'à Bonne-Voisine, où la
place était mesurée.

Tout en s'exprimant, elle serrait il la meur-trir la main de Dominique, qui avait compris
et abonrlé d'autant mieux dans son sens qu'elle
aussi préférait avoir près d'elle la chère vic-
time.

Va pour la Gouvernelle c avait consenti
le praticien f. Je reviens avec le brancard.

Oh le funèbre cortège et la triste rentrée
Le professeur Lejeune, toutes affaires ces-

santes, était arrivé un peu après neuf heures,
son auto avant dévoré la route.

II est des clients que l'on ne fait point
attendre.

Le célèbre chirurgien est un grande et gros
homme à la figure gaie et aux manières jovia-
les ses élèves prétendent qu'il a le bistouri
< rigolo D avec lui, il n'y a point de cas
mortels.

On ne meurt jamais d'une blessure, quel-
que grave qn'elle soit c prétend-il x on meurt
seulement parce que l'on n'a plus la volonté de
vivre.

Il ne s'était point départi de ce principe de-
vant Franz.

Après l'avoir longuement examiné, puis
pansé, U s'était retourné vers Dominique et
Catherine qui l'Interrogeaient anxieusement.

Rassurez- vous, c'est moins que rien. La
lame a bien pénétré assez avant dans la poi.
trine, mais qu'est-ce que c'est pour un gaillard
comme M. d'Armel ? Il en a vu bien d'autres
pendant la guerre il est désormais cuirassé
Il ne peut plus mourir que lorsque cela lut
plaira.

socialiste (moyenne 28.542) 2 élus au quo-
tient-

Liste du parti socialiste (moyenne
1 du au quotient.

Liste de l'Amicale des poitus du front
(moyenno 10.22C).
La situation actuelle

Cinq listes sont en présence
Liste de concentration républicaine et na-tionale MM. Henri Auriol. député sortant.

Beilet, député sortant; Ambroise Rendu, de'
put sortant; Charles Barès, député sortant;
Emile Ribet et Paul Cousinet.

2° Liste du parti républicain radical socia-
liste indépendant MM. Paul Domergue, Da-
niel Baqué, Ernest Béluel, Bernard Courouleau,
René Dardenne et Hlppolyte Liétard.

3° Liste du parti républicain radical socia-
liste MM. Ducos, député sortant: Marius Savi-
gnol, Laurent Cazassus, Pierre Bélinguier, doc-
Leur Carrère et J.-H. Baurleng.

4° Liste du parti socialiste unifié MM. Vin-
cent Auriol, député sortant: Albert Bedouce,
Emile Berlia, Lucien Labatut, Jacques Redon-
net et Jean Rieux.

5° Liste communiste MM. Marcel Craste,
Germain Begarie. Gabriel Beilhari, Adrien Cha-
pus, G, Danes et Emile Magne,

HERAULT
6 députés à élire, au lieu de 7 en
Sortants MM. Guibal, de Magalion de

Rodez-Bénavent (indépendants), Pierre Vlala
(gauche républicaine démocratique), Guilhau-
mon (républicain socialiste), Barthe et Félix
(socialistes S. F. I. O.).

Cinq des sortants se représentent sur deux
listes.

M. de Magallon se présente dans les Bou-
ohes-du-Rhône).

M. Plerre Viala se présente dans la Cha-
rente.
Résultats de

Liste d'union nationale d'ordre, de travail et
de progrès (moyenne 28.876) 3 étus, 2 au
quotient et 1 à la plus forte moyenne.

Liste d'union républicaine d'action écono-
mïque et sociaie (moyenne 2 élus au
quotient.

Liste d'union socialiste, de défense des com-
battants et d'action économique (moyenne

2 élus au quotient.
La situation actuelle

Trois listes sont en présence
10 Liste de l'Union nationale et de l'Entente

républicaine MM. Giiibal, député sortant; de
Rodez-Bénavent, député sortant; Antonin Mo-
linier, Félix Rouquet, Jean Tenal et Gabriel
Coustaud.

Liste du cartet des gauches MM. Barthe,
député sortant; Jean Félix. député sortant
Caffort, Charles Guilhaumon, député sortant;
Albert Milhaud et Joseph Railhac.

3° Liste communiste MM. Bertrand, Lazare,
Plazat, Parguel, Plantevin et Cantobre.

ILLE-ET-VILAINE
8 députés à élire, comme en 1919.
Sortants: MM. Ruellan (indépendant), de La

Riboisière, Marçais, Poussineau (Entente répu-
blicaine démocratique), Louis Deschamps, Guer-
nier (gauche républicaine démocratique), Aubry
(socialiste (S.F.I.O.).

M. René Brice, décédé, n'a pas été remplacé.
Cinq des sortants se représeutent sur trois

listes.
MM. Marcais et Ruellan ne se représentent

pas.
Résultats de

Liste d'union nationale (moyenne 45.084)
3 élus au quotient.

Listc républiaaine (moyenne 4 élus,
3 au quotient et 1 à la plus forte moyenne.

Liste de la Fédération socialiste (moyenne
14.123) 1 élu au quotient.
La situation actuelle

Quatre listes sont en présence
1" Liste d'union républicaine et de concorde

nationale MM. de La Riboisiére, député sor-
tant Poussinenu, député sortant; Lefas, Amé-
line, Bret, Le Douarec, Ma-rcilte et Thuau.

2° Liste républicaine MM. Guernier, député
sortant Louis Deschamps, député sortant
Surcouf, Garreau, Gasnier-Duparc, Ferron,
Gendrot et Postel.

3° Liste socialiste MM. Albert Aubry, dé-
puté sortant Eugéne Quenot, Charles Bougot,
Chauvel, Victor Fritz, Henri Lepouriel, Léon
Rauch et Albert Vibert.

4° Liste communiste MM. Louis Baudet,
Maurice Bachelet, Jean Beaugeais, Damy, Henri
Dubois, Paul Glemot, Lematié et Marcel Per-

dreau.

INDRE
4 députés élire, au Heu de'5 en 1919.
Sortants MM. Henry Fougère, Anselme

Patureau-Mirand,Jean Le Febvre (Entente ré-
publicaine démocratique), Joseph Patureau-
Mirand (républicain de gauche) et Bénazet
(gauche républicaine démocratique).

4 des sortants se représentent sur deux
listes.

M. Anselme Patureau-Mirand ne se repré-
sente pas.
Résultats de

Liste républicaine (moyenne 28.420) 4 élus,
2 au quotient et 2 i la plus forte moyenne.

Liste d'union répnabiicainc (moyenne
1 élu. au quotient.

Liste d'union républicaine des groupes de
gauche (moyenne

Liste radicale socialiste (moyenne 2.635).
Liste du parti socialiste unifié (moyenne

10.800).
La situation actuelle

Quatre listes sont en présence
Liste du bloc national MSI. Henry Fou-

gère, député sortant; Joseph Patureau-Mirand,
député sortant; Jean Le Febvre, député sor-
tant, et Guiblaume d'Ornano.

2° Liste du cartel des gauches MM. Béna-
Kt député sortant; DauGhy, Mellotée et HéUiès.à- Liste socialiste MM. le docteur Dumont,
Boisserie, Turin et Simonnet.

4° Liste communiste Ch. Brion, Julien
Chauvin, Gaétan Gayet et Jean Testant.

Le nouveau conseiller général de Maisons-Lalfitta

Hier a vu lieu dans le nouveau canton de
Maisons-Laffltte l'élection d'un conseiller

M. Jules Rein, républicain de gauche,
maire de Mesnil-le-Roi, a été élu par
2.703 voix contre 840 à -NI. L esien, commu-

C'était rassurant.
Malheureusementil avait ajouté

Toutefois, si vous voulez bien me faire
donner un lit, je passerai la nuit ici. Ce n'est
pas que je redoute des complications c'est tout
simplement que je n'aime pas voyager ans
lanternes.

Et Dominique et Catherine avalent tremblé.
Si, du moins, on leur avait permis de rester

auprès de Franz.
Mais le maître comme son disciple s'étaient

montres Inflexibles l'on n'avait nul besoin
d'elles, et du reste le docteur Galbrun s'ins-
tallait au côté du patient, qu'il ne quitterait
pas d'une minute.

Le jour venu, l'on aviserait.
Ah les lentes, les longues, les mortelles hcu-

res qui avaient suivi.
Tout s'était tu peu à peu dans le château et.

au milieu de ce calme, Dominique était entrée
en agonie.

C'est qu'à la pensée qu'elle pouvait perdre
Franz, elle avait senti son amour se réveiller
en elle avec une violence inouïe et que ce aacrl-
fice auquel elle s'était résignée lui était apparu
brusquementcomme monstrueux.

Je ne pourrai pas. je ne pourrai jamais.
Que de fois elle se les était répétés, ces mots

découragés.
Et pourtant, dût-elle en mourir, elle tendrait

le serment qu'elle s'était fait de ne point
faillir.

Mais donner Catherine à Franz, cela, non.
Que Franz fît sa vie avec n'importe quelle
autre, mais pas avec cette enfant qui la tenait
de si près. Du reste, jusqu'à présent, rien ne
lui prouvait irréfutablement qne cette petite
fine fût éprise de Franz.

Au cours des moments pathétiques qui ve-
naient de se dérouler, Catherine avait gardé
son secret.

Mais après tout, avait-elle un secret? Sait-
on jamais ce qui se passe dans ces têtes de
vingt ans ? SI l'on s'était trop hâté de lui prê-
ter uo penchant qui n'existait pns ?

Et Dominique se raccrochait ù cet espoir in-
sensé que Franz n'était rien il Catherine et quela chérie ne lui était point une rivale dans cet

*^«-* »*»* CSA*

Un discours de M. Charles Reibel

sur la situation politique

Marseille, 27 avril (dép. Petit Parisien.)
Un banquet, organisé par la fédération

des Bouehcs-dii-Rhône, a eu lieu aujour-
d'hui a Marseille. M. Charles Reibel, député
de Soino-et-Oise, ancien ministre, vice-
président du parti républicain démocrati-
que et social y a pris la parole.

Dans son discours, fréquemment ap-
plaudi, M. Charles Reibel envisagea la
situation politique à la veille des élections,
montrant « les conséquences incalculables
qu'ellas entraîneraient pour l'avenir et la
vie même de la France si, par hasard et par
malheur, elles venaient à modifier profon-
dément l'orientation de la politique suivie
depuis ». Rendanthommage il la bonne
volonté et il. la loyauté avec lesquelles la
Chambre qui s'en va entreprit une tâche
énorme et étudia les problèmes complexes
posés devant elle, M. Ch. Reibel rappela
l'effort financier accompli en quatre ans.Puis il s'efforça de dégager les directives
générales qui doivent guider les républi-
cains.

La question qui domine tous les probli-
mes est celle des réparations. C'est de sasolution que dépendent le rétablissement
définitif de la paix dans le monde et le
retour a des relations normales entre les
peuples. L'importance du problème n'est
pas moindre dans l'ordre intérieur, car
c'est lui qui conditionne notre situation
financière et indirectement, notre situation
économique.

Le premier devoir du Parlement de demain.
dit l'orateur, sera de poursuivre et de renou-veler avec plus d'énergie que jamais les efforts
que la France a déjà tentés pour obtenir de
lAllemagne les paiements dont elle a souscrit
le solennel engagement.

M. Ch. Reibel justifia alors « l'opération
tutélaire de la Ruhr politique de fer-
meté et de paix, dont les fruits commen-
cent à poindre.

La Ruhr nous a donné ce rapport des experts
qui, tout le moins, a le grand mérite de pro-
clamer cette vérité, sans cesse répétée par
nous depuis cinq ans, mais qui, à force de
propagande, finissait par se ternir que l'Alle-
magne peut payer.

C'est cette question de la Ruhr qui,
d'après M. Reibel, domine les élections

II s'agit de savoir si la Chambre de demain
va continuer une politique nationale, seule
susceptible d'assurer le respect des traités, et,
par suite, notre salut financier et le maintien
dc la paix en Europe, ou si cette Ghambre se
laissera entraîner, sous l'empire de je ne sais
quelles compromissions, vers une politique
d'abdicatiolt qui nous conduirait infaillible-
ment à la ruine et Il la guerre. C'est en consi-
dération de ce problème essentiel que nous
devons résoudre tous les autres.

Et l'ancien ministre conclut en mon-
trant que cette œuvre ne pouvait être
menée à bonne fin que si elle était entre-
prise par une majorité de gouvernement
compacte et homogène et si, dans le Par-
lement de demain comme dans le pays,
elle était soutenue d'un même cœur,
d'une même volonté par tous les bons
citoyens.

Le 14e arrondissement a élu sa Reine

Le comité des fêtes du 14f a donné, hier
soir, au Palais d'Orléans, un grand bal à l'oc-
casion de r-ôtect-wm de la Reine de l'arrondis-
sement.

Au deuxième tour, sur sept concurrentes.
Mlle Renée Meyer, dix-neuf ans, vendeuse,

Au centra la reine, M1" Renée Meqer..1A gauche
Elle Georgette Duvaux. A droite TU'" Renée Miche

102, avenuo d'Orléans, fut élue reine. Ses de-
jnoiseltes d'honneur sont Mlles Georgette Du-
vaux, dix-fhuit ans, employée de commerce,
34, rue Dareau, et Renee MLoheil, vingt mis,
employée de bureau, 1. boulevard Brune.

La cavalcade et le couronnement de la Esimé"-
raida (tes forains auront lieu le samedi 10 mai,
dans l'après-midi.

Le soir aura lteu, à la porte Dorée, ln cou-
ronnement de la Reine du 12*.

Hier matin, pour la première fols, les voyageurs
de la banlieue Saint-Lazare ont pu se rendre,
en train électrique, de Paris à Bécon-les-Brnyères
et à Bois-Colombes. Notre cliché représente

l'intérieur d'un des wagons en service

amour qui, pour être en dehors des amours
humaines, n'en était pas moins sujet à tous les
tourments de la jalousie

C'est un cruel débat que celui que soutient
uno femme contre la tentation du péché, lors-
qu'elle a l'ftme haute et fière.

Et Dominique, déchirée, pleurait et suppliait
le ciel de la faire forte contre elle-mûme, de
ne point la laisser glisseur aux abîmes de honte
et de scandale.

Mais elle tressaillit.
L'on frappait à sa porte, tout doucement.
Etait-ce Catherine ?. Ou le médecin qui

venait l'avertir de quelque complication dans
l'état du blessé ?

Elle s'élança du balcon dans sa chambre,
qu'elle traversa en couran-, ouvrit et se trouva
en face du docteur Galbrun.

C'était un homme vieillissant, au grand
front tourmenté par l'étude, aux traits préco-
cement ilétris par la vie, qui ne lui avait pas
toujours été facile.

Etabli à Blosseville depuis bien des années,
il avait eu de tout temps la confiance de Bonne-
Voisine. C'était à la sollicitation de Dominique
qu'il devait son poste de médecin chef de la
cité ouvrière. Très bien rétribué par Simon
Harel. Il pouvait désormais envisager l'avenir
sous un angle plus riant. Aussi, son dévouement
était-il tout acquis à la jeune femme.

En l'apercevant, celle-cl n'avait pas maîtrisé
un geste d'épouvante.

Est-ce que M. d'Armel. commenca-t-
elle p.

Rassurez-vous, madame « fit le docteur à
demi-voix » état de M. d'Armel est station-
naire il ne court aucun danger immédiat.

Dominique dvait fait entrer le médecin, avait
repoussé la porte.

Alors ? interTogea-t-elle
Le praticien avait l'air un peu embarrassé

pourtant, il se décida, mais il cherchait ses
mots

Eh bien 1 madame, voici. En nous quittant
cette nuit, le professeur Lejeune et moi, vous
nous avea instamment demandé de venir vousavertir, quelque heure que ce fût, an cas où

NOS ÉCHOS
POUR ET CONTRE

Les journaux du Sud-Est ont donné récem-
ment le petit fait divers suivant

« AI. X. étudiant, a été renversé hier par
unc automobile appartenant à M. Z. por-
tier au Colossal-Palace, et conduite par
M. IV. chauffeur au service de M. Z. »

Cette information oie tombe sous les yeux
par hasard. Or, aujourd'hui, dans mon cour-
rier, je trouve une lettre navrante, désespé-
rée une lettre d'étudiant.

Le fils d'un fonctionnaire de province a
voulu faire sa médecine. Il est venu à
Paris. Il travaille, tant qu'il peut. Mais il
ne peut plus vivre. Ses parents se saignent
aux quatre veines pour lui envoyer tous les
mois une pension qui est écrasante pour eux

et qui est pourtant, au quartier Latin,
pitoyablement insuffisante. Et ses intermi-
nables études doivent durer trois ans encore.
Son logeur vient d'augmenter le prix de sa
minuscule chambre. Il n'en peut plus. Il
n'en peut plus. Il me cette sa désolante his-
toire. Que f aire f.

Que f aire f. Je n'ose pas lui répondre.
Le petit fait divers de la Riviera reste sous
mes yeux. Le portier du Colossal-Palace a
son auto. Le portier du Colossal-Palace a
son chauffeur. Et il écrase les claquepatins,
très proprement, les manants, les a pauvres ».

J'ai appris ce que gagnent, ainsi, certains
portiers de nos grands hôtels. 100.000 francs
par an, pour eux, c'est une paille, Mais il
faut, il est vrai, parler les langues l'an-
glais, l'espagnol, l'allemand.

J'ai appris ce que gagne à Mônte-Carlo, à
Aix, à Biarritz, à Paris, un jeune danseur
qui sait plaire aux riches demoiselles exoti-
ques et qui apprend patiemment le shimmy
aux vieilles ladies anglaises. 100.000 francs
par saison. Et il est nourri au champagne.

J'ai appris ce que gagne un maître d'hôtel
un peu débrouillard à la page au
Tahiti's Dancing. Il gagne un immeuble par
an.

J'ai appris ce que gagne un chasseur, à
Nice. Il gagne quatre f ois Plus qu'un maré-
chal de France, dix fois plus qu'un chef de
laboratoire.

Je ne veux pas parler de ce que peut en-
caisser un croupier, de ce que peut amasser
un nègre hawaïen.

C'est que la vie la dure vie d'après
guerre n'est pas dure pour tout le monde.
Elle est exceptionnellement douce, magnifi-
quement opulente et dorée pour certains, pour
tous ceux qui savent être Il à la page n, qui
cultivent « la combine » ou qui sont, simple-
ment, assez malins pour profiter de l'oisi-
veté, du luxe et de la f olie des nobles sei-
gneurs et des génies dames qui traînent, par
le monde, leurs richesses et leur ennui.

En vérité je ne sais que répondre au
jeune étudiant qui me confie sa misère. S'il
était danseur ou portier ou chasseur t.

Maurice PRAX.

Aujourd'hui
La flamme du Souvenir sera ranimée par l'Amicale

des anciens des 105*. ait" et 412. B. A. L.
ligue des sociétés de la Croix-Rouge, lu Il., conseil

général, 102, boulevard Malesherbes.
Congrès Confédération internationale des étu.

(tiitnta, séance de clôture, l'acuité de médecine.
Etat civil, 17 Il. 30, mairie, place Bautloyer.

Cours et conférences .Musée Au Louvre. 10 h. 30
et 14 h. 30, porte Oenon. m. Itobert <R«;y, 10 Il.
musée du Luxembourg1. SI. Ed. Mérite Lo
dessin appikpié à l'étude des animaux 13 h. 30,
Muséum d'histoire naturelle. Doctoresse Mu-
Ion: Puériculture élémentaire h., bas.
tion boulevard Bessi^res. M. E. Semenoff
« Koupnne », Il 45. boulevard liaspa!].
M. Quamttn ' «l-g'anisation d« l'appi'e'itlMag-e
dans les industries mécanlquas et ho, M, nia
de Cliynancouiit. M. Albert l,ondr«s - <'n que
j'ai vu daus les bagnes militaires à Blribi avec
les pégriots îO h. 30, 10. boulevard «arîiès.

T. S. F. Oirvfirture des essais de la Wléirrapliie
militaire sur ondes de 9 mMres. Ondes étalon-
nées du poste 8A0. Conférence et radin-con-
cert de I*E«ile supérieure des P.T.T. Bml&stons
et radlo-ton-cert de la tour Elftel. Emissions
Baidloia. (Voir au Courrier des amateurs.;

Coursas il 14 heures. il Saint-Cloud.

ETONNANT MAIS LOGIQUE. est l'écart
souvent constaté comme qualité et prix entre
les articles des « IOO.OOO-CHEMISES» et ceux
du commerce similaire. 69, rue Lafayette et
Succursales à Paris et à Bordeaux seulement.

NECROLOGIE.
Fn service anniversaire sera célébré, en

l'église Saint-Honoré d'Eyfctu (place Victor-
Hugo), le vendredi 2 mal, à 10 heures, pour le
repos de l'toie tin Mme Horace Finaly, née
Marguerite Pompée.

Les voyageurs de commerce et d'industrie

Hier matin, l'Association des voyageurs de
commerce et d'industrie a tenu son assemblée
générale annuelle il. la mairie du troisième
arrondissement, sous la présidence de M. Achille
Gest, président.

Un des trésoriers, M. PHlet, rappel*5, que les
indemnités et allocations distribuées au cours de
l'exercice 1923, se sont élevées à lrancs
un capital de réserve de francs as-
sure l'avenir.

L'Association a, depuis sa fondation, réparti,
en Indemnités de maladies, décès et pensions,
une somnne de 6.341.937 francs.

D'autre part la caisse spéciale de secours,
créée en en faveur des orphelins des
sociétaires morts au champ d'honneur, a con-
tinué son œuvre bienfaisante.

M. Guerber, secrétaire adjoint, b iu ensuite
un intéressant rapport sur la situation morale
et financière de l'Association.

Les propositions du conseil ont été adoptées
l'unanimité.

Mllo Fernande Lognon, vi»irt-ideux ans, comptable,
demeurant 2, rue du Vert-Bols, se trouvait iuiabK>e
îiter à la terrasse !l'un café de l'av«?nu« Trmfciîne.
lorsqu'un Individu lui arracha sati sa.; Il main
,tenant 3.000 trines et prit la tuik.

une complication surgirait dans l'état de
M. d'Armel.

Et il y a complication Vous me disiez
à l'instant.

Elle était toute frémissante.
Madame, ü n'y a point complication an

sens strict du mot, car cette crise que traverse
le blessé appartient au processus normal de la
fièvre. Toutefois elle revêt, cette crise, un
caractère. particulier et que. nécessaire-
ment. nous ne pouvions prévoir. Bref, M. d'Ar-
mel a le délire, vous réclame à grands cris et
il ne serait pas prudent de laisser se développer
cette exaltation.

Mais je vous sais, docteür
Bile avait tremblé d'angoisse. A présent, une

espèce de joie chaude courait dans tous ses
membres.

Franz la réclamait au milieu de ses souf-
frances. Elle comptait donc toujours pour
lui

Venez doctenr. venez.
Ils étaient sortis de la chambre, suivaient

le long couloir qui desservait l'étage lorsque
une porte s'ouvrit, livrant passage à Catherine.

La jeune fille ne s'était pas déshabillée elle
portait encore le costume d'auto qu'elle avait
mis pour la fatale promenade Rouen. Ses
traits étaient hâves et creusés par l'insomnie,
ses yeux battus d'avoir pleuré.

Elle se jeta au-devant de Dominique.
Oh qu'y a-t-il ?. < fit-elle d'une voix

creuse ». Franz est plus mal, n'est-ce pas ?.
J'ai entendu que l'on venait chez vous et j'ai
eu tout de suite la certitude d'un malheur.

Pour la première fois depuis qu'elles vivaient
d'une vie commune, Dominique marqua un mou-
vement d'impatience vis-à-vis de la fille de
Simon.

Est-ce que vous êtes folle « dit-elle
sèchement Pourquoi cette Idée d'un malheur

M. d'Armel ?
Elle eut honte tout de suite de s'être laissée

aller à rudoyer Catherine.
Ce n'est rien du tout reprit-elle plus

doucement x Rentrez chez vous et mettez-vous
au lit ma chérie, car en vérité, vous ne tenez
plus. Je vous assure que l'état de IL d'Arme

TRAGIQUE PARTIE DE CANOT

Un jeune Américain

se noie avec son précepteur

aux environs de Paris

Quatre de leurs amis, tombés à l'eau su
même temps, sont heureusement sauvés
En attendant l'heure du déjeuner M. Ro-<

bert Girvin Blanton. vingt-deux ans,
précepteur du deuxième ills d'un riche
Américain, M. Hugh H. Ilanger, de Washing-
ton, àg(i de dix aus, louait un'canot au res-
taurant Jaspar, rue des Vallées, à Mandres
(Seine-et-Oise), pour faire une promenade
sur l'Yerre. avec son <Mèv<\

A ce moment survinrent trois jeunes
compatriotes, Malcolm et Henry Eversole,
âgés de douze et neuf ans, tils de M. Ever-
sole, de la fondation Rockefeller, demeu-
rant Pari-. 21, rue de Verneuil. et en
villégiature à Brunoy, et le jeune Edouard
Morinni, âgé de onze ana.

Malgré les avertissements du ïju*-taura-
teur, les enfant s'embarquèrent avec leur
jeune camarade et son précepteur.

Tous les ciuq savaient parfaitement na-
ger.

Mme Eversole se trouvait sur la berge,
à peu de distance du lieu d'embarque-
ment lorsque, soudain, en voulant changer
de place, deux des jeunes gens firent cha-
virer le canot.

Vlalcolm Eversole put atteindre immé-
diatement la berge. Il ne se soucia pas de
ses camarades, certain qu'ils allaient com-
me lui s'en tirer.

Ne pouvant saisir à nouveau le canot,
les trois enfants s'accrochèrentà -NI. Blan-
ton, qui s'efforça de les rassurer et leur
enjoignit de chercher se tenir la tète
hors de l'eau.

Mais bientôt pris de frayeur et saisis;
sans doute, par 1 eau très froide, les enfante
s'accrochèrent à M. Blanton, lui immobi-i
lisant les bras.

Le précepteur aurait pu sans doute se
débarrasser de leur étreinte et regagner
la rive seul, mais il chercha à les sauver'
avec lui. Son dévouement devait lui coûter,
la vie.

En effet, un bateau de secours finit par,
arriver. Les sauveteurs réussirent à pren-!
dre à bord Henry Eversole et Edouard
Morinni, mais M. Blanton et le jeune Hugh
Hanger avaientdéjà disparudans la rivière.

C'est seulement après quatre heures de
recherches émouvantes que put être rc-t
trouvé le corps du jeune Hugh Hanger; »

1e cadavre de M. Blanton fut ramené uno
demi-heure plus tard.

L.P5 deux victimes de ce tragique accl-i
dent ont été déposés à la villa des Vio-4!.
le(.' sur In demande de Mme Eversole,,
ù laquelle échut la douloureuse m:cn
de prévenir la famille éprouvée.

Ajoutons que M. Robert Girvin Blanton,
cvryinaire de Richmond, était un étudiant
en Sorbonne fort bien noté et ayant devant
lui un très bel avenir.

RÉUNION ÉLECTORALE TROUBLÉE

Des communistes ont troublé, à Sarlrou-
ville, une réunion organisée par MM. André
Tardieu et Bonnefous.

Bien que bousculé violemment, M. Tardieu
remonta deux fois à ,1a tribune; io commis-
savre de police de la localité, M. MarroseUf,
dut intervenir et, avec l'aide des agents, pro-
tégea le départ des candidats.

Dans la bagarre, M. Tardieu a reçu de nom-
breuses contusions, notamment à l'épaule et
au bras gauches.

LA LOI DES PENSIONS
Les fonctionnaires et militaires en activité et

les retraités de toutes catégories sont informés
que le journal la Vofx du Retraité, i, impasse
d'Amsterdam. Paris-8', (gare Saint-Lazare^, a
Mité, nu prix de 3 francs, une brochure de
plus de 130 pages donnant le texte Intégral de
la nouvelle 101 des pensions et des lois, décrels,
circulaires et instructions sur la matière res-
tant en vigueur, avec commentaires, ainsi qua
tous les traitements,soldes et salaires attribuée
dans toutes les administrations,dans l'armée et
la marine et dans les chemins de fer, permet-
tant 11 tous de connaître leurs droits et de dé-
terminer le montant des nouvelles pensions
Vente au siège et envoi par poste, owT" ou remb*,

Ce SOIF avant
le repas

un GRAINVALS
(Laxatif dépuratif)résultat demain matin

ICORDIAL-MEDOG

ne s'est pas aggravé et que si le docteur est
venu me chercher,c'est. pour que je l'aceom·
pagne la pharmacie du château. Rassurez-
moi, docteur, « ajouta-t-elle cette petite
peureuse. Voyez dans quel état elle se met.

Les médecins sont de grands intuitifs et, du
reste, celui-ci entendait déilrer Franz depuis
une demi-heure il pressentit qu'une tragédie
sentimentale était latente entre ces deux

Il ne fit aucune difficulté pour soutenir le
mensonge, d'ailleurs anodin, de Dominique.

C'est la vérité même, mademoiselle « af-
Srma-t-ld Et Mme Hared a raison, vous de-
vriez vous reposer.

Catherine baissa la tête et rentra docile-
ment chez elle le praticien et Dominique pour-
suivirent leur chemin.

Le masque décomposé de Catherine et cet ac-
cent dont elle avait prononcé ce nom c Franz
avaient douloureusement affecté Dominique.
Ce lui était trop évident désormaisqu'il n'était
point illusoire et le fruit d'imaginations trop
promptes, le penchant de Catherine pour le
jeune officier. De là ce mouvement d'impatience
qu'elle n'avait pas retenu et qui était un bie.^
grave signe avant-coureur. La jeune femme
pouvait l'avoir tout de suite regretté et réparé,
quelle preuve d'hostilité ne décelait-il pas
déjà ?.

Préoccupée et mécontente d'elle-même, elle
y songeaitencore en pénétrant dans la chambre
où avait été hospitalisé Franz mais, la, elle
oublia tout ce qui n'était pas lui.

Cette chambre, que précédait un petit salon
et qui, d'un autre cOté, donnait sur la bibliothè-
que, était plongée dans une demi-obscurité bien
propre il inspirer des Idées funèbres.

Au premier abord, l'on n'y distinguait qu'un
lit, large et bas, à décor de soie lourde et
lamée, et, dans ce Ht, une forme allongée et
rigide, comme d'un mort.

Mais ce mort vivait l'on s'en apercevait il
la tache ardente que sa face faisait sur les
oreillers et il parlait, bredouillant pour l'ins-
tant des paroles indistincte:

(A ««ivre.) Ke** VnsoT.



LE CHANCELIER MARX

prononce Dusseldorf

un important discours

le parti du centre, dit-il, doit être partisan
d'une politique d'exécution qui aidera

au rapprochement de l'Allemagne et de
la France dans l'intérêt des deux pays

Dusseldorf, 27 avril (dép. Havas.)
L'arrivée du chancelier Marx dans les

territoires occupes est passée à peu près
inaperçue. Il a pris, aujourd'hui, la parole
dans une réunion électorale du parti du
centre catholique rhénan, accueilli par les
applaudissements d'environ 4.000 audi-
teurs.

Le chancelier, après avoir exprimé son
plaisir et l'émotion qu'il ressentait à se
^retrouver, après de longs mois, à Dussel-
tiorf, a tenu à préciser qu'il ne prenait la
parole qu'en qualité de candidat aux élec-
tions du 4 mai, et non pas en qualité de
Ministre du Reich.

Le chancelier a tout d'abord défendu la
politique du parti du centre qui, dans les
questions extérieurescomme dans les ques-
tions intérieures, s'est toujours laissé gui-
,der par l'idée chrétienne et n'a jamais
Abandonné ce principe comme on le lui aIreproché.

Le chancelier a insisté sur l'importance
historique des prochaines élections car, a-t-il
dit., de la composition du nouveau Reichstag
dépendra le sort du peuple allemand. Le nou-
veau Parlement aura, en effet, des sa constitu-
tion, IL se prononcer sur des questions vitales
et examiner les projets de loi que le gou-
vernement a établis à la demande de la com-
mission des réparations pour la mise à exé-
cutlon du plan des experts.

Il est à espérer que le parti du centre est
(partisan d'une politique d'exécution qui aidera
au rapprochement de l'Allemagne et de la
France dans l'intérêt des deux pays. L'arrivée
•ftu pouvoir des extrémistes de droite serait un
désastre pour l'Allemagne. Les « racistes » qui
.veulent gouverner l'Allemagne ne savent même
pas se diriger eux-mômes. Leur propagande
de patriotisme fanatique est un crime contre
le peuple allemand. On ne marche pas armé
seulement de cannes contre des mitrailleuses
et lorsqu'on reproche au gouvernement actuel
Ra politique de conciliation, on oublie qu'un
gouvernement qui n'a pas derrière lui de forces
militaires, ne peut agir comme il voudrait.
*Une majorité Deutschvœlklsch dans le nouveau
Retohstag conduirait à une catastrophe et ii
l'écroulement de toute l'Europe. Aussi faut-il
espérer, ajoute le ohancelier,. que le peuple
allemand sera assez raisonnable pour ne pas
écouter l'appel de pareils fanatiques.

J'ai d'ailleurs remarqué que, plus on appro-
chait des territoires occupés, plus la popula-
tion était raisonnable et t'idée ultra-nationa-
liste de moins en moins répandue. Je serai
curieux de voir quelques régiments de L'armee
d'occupation aller s'installer en Bavière pour
'fuger de l'effet que cela produirait sur les
criards de Munich qui ne crient si haut que
parce qu'ils se sentent loin et à l'abri de tout
danger.

L'Allemagne et la S. D. N.
Le chancelier a ensuite déclaré que

l'Allemagne ne tenait pas à entrer dans la
Société des nations, telle qu'elle est aOLuel-,
,lement constituée. Ce n'est que lorsque
'!cet organisme international aura été
transformé, lorsqu'il ne servira plus seu-
lement l'intérêt particulier de certaines
puissances et lorsque toutes les nations y
seront traitées sur le même pied d'égalité,
que l'Allemagne pourra avoir le désir
;d'entrer dans cette Société des nations.

Le tapport des experts
et les territoires occupés

Parlant, ensuite du rapport des experts,
le docteur Marx a déclaré que, contraire-
ment aux allégations de la Presse 'fran-
çaise, le rapport a bien expliqué expres-
sément en plusieurs endroits que la réin-
tégration de l'Allemagne dans ses droits
souverains sur les territoires occupés
était la condition préalable à tout com-
mencement de mise à exécution du plan
(les experts par l'Allemagne.

Le gouvernement allemands, qui avait
'toujours demaatdé la constitution d'un
fcomité semblable au comité des experts,in' accepté leur rapport qu'étant bien
'entendu que ce rapport constituait un
tout complet, dont on ne pouvait accepter
mine partie en rejetant d'autres. L'Allema-
gne doit pouvoir disposer économiquement
:et fiscalement dae territoires occupés, les
expulsés devront être autorisés à rentrer
'et les prisonniers vlevront ëtre libérés.

Le chancelier a terminé par un examen
8e la politique intérieure, il a protesté
éeergiquement contre les accusations qui
ont été portées contre le parti du centre

Jamais nous ne permettrons à personne de
'douter de notre patriotisme, a-t-il dit, encore
moins à ceux qui, faisant preuve d'un patrio-
lisme bizarre, essaient de provoquer un nouveau
ikulturkampf entre catholiques et protestants
allemands. Le gouvernement a réussi à stabi-
liser la monnaie, grâce aux mesures énergiquesa a prises, mais la stabilité du mark est
'encore très précaire le moindre vent peut
fî'éforanler aussi le peuple allemand se trouve-
jjt-il devant cette alternative ou bien consen-tir à continuer supporter les lourds fardeaux
iactuels ou bien, s'il s'y refuse, accepter le
retour à l'inflation sous laquelle l'Allemagne
étouffera ensevelie.

La gouvernement considère comme de son
idevoir de maintenir les ordonnances qui ont
iété prises en vertu de la loi des pleins pou-
rvoira, jusqu'à ce que le relèvement financier et
économique de l'Allemagne soit assuré.

UNE DECLARATION
DE M. STRESEMANN

SUR LE RAPPORT DES EXPERTS
Berlin, 27 avril (dépëche Havas).

Parlant à Breslau, le ministre des Affai-
res étrangères, M. Stresemann, a exposé
les motifs qui ont déterminé le gouver-
nement à adhérer aux rapports des experts,
en tant que base pratique pour une solu-
t,ion de la question des réparations

Le ministre a dit notamment
Quoique, par le Reichstag qui va' venir, le

peuple allemand soit appelé à prendre la dé-
cision suprême, il apparaît, dès maintenant
l'Association des industriels allemands l'a elle-
même reconnue qu'il est dans l'intérêt de
l'Allemagne que l'on continue à suivre la vole
qui mène à une solution; mais il faut que
nous obtenions la certitude que la sauverai-
meté économique et administrative de l'Alle-
magne sera rétablie sur tout le territoire alle-
mand, que l'unité des chemins de fer sera
constituée, que lea prisonniers seront 'libérés
et que les expulsés pourront rentrer chez eux.
C'est dans cet esprit que nous assumons les
charges qui nous sont imposées, et nous les
assumons d'autant plus que, d'après le rap-
port des experts, lies sommes que nous verse-
rons à l'étranger seront prélevées sur l'excé-
dent de notre production.

Le scandale des pétroles américains
Le Sénat ordonne l'arrestation de M. Daugherty,

frère de l'ex-attorney général
Londres, 27 avril (dép. Havas}.

On mande de Washington à l'Observer,
que le Sénat, sans procéder à un vote, a
ordonné l'arrestation de M. Daugherty, le
frère de l'ex-attorney général, pour avoir
refusé de répondre aux questions qui lui
avaient été posées au cours de l'enquête
sénatoriale concernant le département de
la justice.

Moscou. Le gouvernement des soviets va éta-
blir une ligne télêphonitnie et un service aérien
P«ro-8Tad-Stoc]£holin.Rome. Le pape a reçu Mgr QullUet, ôveque de
Lille.

LES CONVERSATIONS FRANCO-ROUMAINES

M. DUCA
ministredes Affaires étrangères de Roumaaia

Tandis que le roi Ferdinand profite, pour
visiter nos palais, nos musées, nos exposi-
tions, nos installations de T. S. F., se pro-
mener au Bois et sur nos boulevards, ou:
réunir en toute simplicité quelques amis
autour d'une table de restaurant à la
mode, de la liberté que Paris seul sait of-
frir à ses hôtes couronnés désireux de
conserver l'incognito, M. Duca, ministre
dos Affaires étrangères de Roumanie, em-
ploie .son séjour parmi nous à étudier,
avec le Quai d'Orsay, les moyens de rendre
plus effectives et plus étroites l'union et
la solidarité des deux pays.

M. Duca est un modeste. Pendant la vi-
site officielle de ses souverains, il s'est
effacé autant que le lui permettaient ses
hautes fonctions et, depuis, il s'est obsti-
nément refusé à toute interview. N'allez
pas croire, pour cela, qu'il soit distant et
qu'il manque d'affabilité. 'Aucun homme
n'est plus accueillant, mais aucun n'aime
moins qu'on parle de lui. Son désir le plus
vif est qu'on le laisse poursuivre dans le
calme, jusqu'à ce qu'elle soit achevée, la
tâche qu'il s'est proposée en venant en
France et qui est celle de travailler à' la
consolidation de la paix.

Il n'est jamais plus heureux que quand
il passe inaperçu, et c'est une joie qu'il a
chaque jour, depuis tantôt une quinzaine
qu'il est à Paris. Rien, en effet, ne le dis-
tingue du Français le plus cultivé. Non
seulement il s'exprime dans notre langue
avec une aisance parfaite et sans le plus
léger accent, non seulement sa tête gri-
sonnante et fine, son regard pétillant d'in-
telligence derrière le lorgnon, ses gestes
sobres le font ressembler à un de nos pro-
fesseurs ou de nos médecins, mais ses
idées, sa façon de juger les hommes et
d'apprécier les faits, sa clarté et sa pré-
cision quand il expose une question sont
d'un Français autant .que d'un Roumain.

De même qu'il eût pu, chez nous, pré-
tendre aux situations les plus en vue, il
s'est fait, en Roumanie, une place de pre-
mier plan dans les conseils du gouverne-
ment. Bien qu'il ait à peine quarante-cinq
ans, en voici près de douze qu'il y a fait son
entrée, comme ministre de l'Instructionpu-
blique, et qu'il s'y est maintenu comme
ministre de l'Agriculture, membre du ca-
binet de guerre et enfin, depuis janvier
1922, comme ministre des Affaires étran-
gères.

La part qu'il a prise, en cette qualité,
à la conférence de Prague d'août 1922,
puis à la conférence de Lausanne, l'a classé,
à côté de M. Benès, parmi les diplomates
les plus fins, les plus avisés de l'Europe
centrale.

Les actes de M. Duca ont, depuis, pleine-
ment confirmé cette impression. Il a res-
serré les liens entre la Roumanie et la
Pologne, la Tchécoslovaquie et la Yougo-
slavie, où règne une.princesse roumaine.
Il s'est tenu soigneusement à l'écart des
luttes intérieures de la Grèce, où une au-
tre fille des souverains roumains parta-
geait le trône de Georges II, afin de ne
pas compromettre un rapprochement ulté-
rieur des deux nations. Plus récemment
encore, il a tout fait pour éviter une rup-
ture avec les soviets au sujet de la Bessa-
rabie, et c'est à assurer l'intangibilité des
traités, et par suite le maintien de la paix
par un accord avec la France, qu'après
M. Benès il travaille actuellement à Paris,
en attendant de .se rendre il. Berne, à
Bruxelles et à Londres. La politique rou-
maine, comme la politique tchécoslova-
que, est trop en harmonie avec la politi-
que française pour que ses efforts ne soient
pas eux aussi couronnés de succès.
A. Jullien.

Une grande cérémonie auVatican

Au repas qui a suivi, les invités étaient
placés concentriquement, par ordre
hiérarchique, autour du pape assis seul

à une table surélevée
Rome, 27 avril {dép. Havas.)

Ce matin, le pape a conféré la consécra-
tion épiscopaleau cardinal Giorgi, du péni-
tencier majeur, qui, en qualité de protec-

"teur des frères mineurs, ira, fin mai, en
Terre-Sainte, consacrer deux églises,
construites par les frères mineurs une
sur le Tabor, l'autre à Gethsémani. C'est
la première consécration épiscopale don-
née par Pie XI, depuis son avènement au
pontificat.

Les cardinaux Vanutelli, Gaspari, Galli
et Bonzano assistaient à la cérémonie ainsi
que de nombreux prélats, notamment
1 évêque du Mans, religieux et laïcs.

Après la cérémonie, dits la salle du
Trône, il a été servi une collation par ta-
bles, disposées eoncentriquement et selon
la gradation hiérarchique des invités. Le
pape y a participé à une table isolée et
surélevée sur un plancher construit pour
la circonstance.

M.Benèsva se rendre en Italie
Il y négocierait la participation de la Tchéco-

slovaquie à l'entente italo-yougoslave
Prague, 27 avril {dép. Havas.)

La Prager Presse se dit en mesure de
préciser que M. Benès va faire un voyage
de quinze jours en Italie. A son retour, le
ministre des Affaires étrangères assister
à la cession du comité de la Société des
nations à Genève, puis il partira pour
l'Amérique où il fera la série de confé-
rences dont il a été parlé.

La Narodni Politilta, organe du parti
national démocrate, considère comme une
certitude l'adhésion formelle de la Tchéco-
slovaquie à l'alliance Halo-yougoslave et
elle croit que la question va faire l'objet
d'un éahange de vues entre M. Benès et
M. Mussolini, au. cours du voyage du pre-
mier de ces hommes d'IEtat en Italie.

UN VAPEUR PÉTROLIER
DÉTRUIT PAR UNE EXPLOSION

IL Y A 3 TUES ET 14 BLESSES
Londres, 27 avril (dép. Petit Parisien.)

On mande de Melbourne, à l'agence
Lloyd, qu'un violent incendie s'est déclaré
à bord du steamer City of Singapour, alors
que 1'équipage procédait au déchargement
de sa cargaison de pétrole. Peu après, une.
explosion terrifiante se produisit dans une
des cales, provoquant l'écroulement du
pont, arrachant les haubans et détruisant
en partie les entrepôts du quai.

Trois des pompiers qui combattaient
l'incendie furent tués sur le coup et treize
spectateurs grièvement blessés.

Le quartier-maître, qui était resté à
bord, fut atteint dans le dos et s'abattit au
milieu des flammes. A ses cris, deux agents
de police et quelques marins se portèrent
héroïquement à son secours et. traversant
la fournaise, purent réussir l'arracher à
la mort.

Le navire est considéré comme perdu.

LES SPECULATEURS ALLEMANDS

A LA BAISSE DU FRANC

ONT FAIT DES PERTES COLOSSALES

Les banquiers berlinois devront acheter
pour 525 millions de francs avant le

mai pour couvrir leurs engagements
Francfort, 27 avril (dép. Radio.)

Des efforts insensés sont faits dans le
monde entier par les spéculateurs allemands
pour couvrir leurs obligations de francs
français avant le 1" mai.

Comme on le sait, de nombreuses petites
banques sont déjà en faillite à la suite de
cette spéculation. Plus d'un milliard de
francs doit être payé par les banquiers
dans les divers pays européens.

A Berlin seulement, des spéculateurs ont
des obligations d'environ 575 millions de
francs mais les spéculateurs allemands
ont fait la plupart de leurs transactions à
l'étranger, se concentrant sur Amsterdam,
Copenhague et Zurich.

Divers commerçants de la Bourse du mé-
tal de Berlin ont fait des contratsde 60.000
tonnes de plomb qui doivent être payées en
espèces le 1" mai. Les pertes totales
des Allemands se chiffrent à environ 400
millions de francs, c'est-à-dire un peu plus
du tiers des pertes totales mondiales.

A Vienne, les pertes sont estimées à en-
viron 40 millions de dollars.

Les banquiers berlinois disent qu'ils sont
obligés d'acheter 525 millions de francs
avant le 1" mai. Les bruits les plus pessi-
mistes oourent. La stabilité du renten mark
serait même compromise.

Bravant la tempête 800 Anglais
traversent la Manche

pour visiter les cimetières du front

Boulogne-s.-Mer,27 avril (dép. P. Parisien)
Sous les auspices de la société philan-

thropique Saint-Barnabas, de Londres, un
millier de pèlerins, venus de tous les points
de l'Angleterre et même d'Ecosse, se sont
trouvés réunis au petit jour à Douvres en
vue de faire un pieux pèlerinage sur les
champs de bataille de l'Artois et de la
Somme.

Par suite du mauvais état de la mer,
huit cents pèlerins seulement se sont em-
barqués sur le Victoria qui les a amenés à
Boulogne à six heures quinze, après une
traversée pénible.

Ils sont allés en auto au cimetière mili-
taire de Terlinothim, où une cérémonie
imposante a eu dieu en plein vent.

Les pèlerins se sont rendus ensuite à
Wimereux, où ils ont pris un train spécial
pour aller visiter par groupes les cime-
tières militaires d'Etaples, Saint-Pol, Bé-
thune, Arras et Amiens, où leurs parents
sont inhumés.

UN COMMENCEMENT D'INCENDIE
A BORD DU CUIRASSÉ « PARIS n »

Toulon, 27 avril (dép. Fournier.)
Un commencement d'incendie, provo-

qué par un court-circuit, s'est déclaré
dans le standard téléphonique du cui-
rassé Paris.

Le feu a été immédiatement éteint et les
dégâts sont insignifiants.

LA 'X'JbJ 3MF:i«mE3

Depuis hier, une violente tempête s'est
déchaînée sur nos côtes. Elle sévit dans
la mer du Nord et dans la Manche, où les
paquebots ont subi des retards considéra-
bles. On, signale, de toute part, des va-
peurs en difficulté.

Au large de Saint-Malo, plusieurs navi-
res ont dû se hâter de regagner le port.
On a de grandes inquiétudes sur des ba-
teaux de pêche qui ne sont pas encore
rentrés.

La mer est également démontée sur les
côtes du Morbihan et de Vendée où le vent
souffle avec une violence rare.
L'ÉTAT DE M. MARI US RICHARD
S'EST LEGEREMENT AMÉLIORÉ

Marseille, 27 avril (dép. Havas.)
Nous annoncions, hier, que l'état de

santé de M. Ma/rius Richard, directeur du
Petit Provençal, victime de l'accident
d'auto relaté par le Petit Parisien, s'était
aggravé, au point de causer de !l'inquié-
tude à son entourage.

Ce matin on signale qu'une très légère
amélioration a été constatée. Le médecin
qui soigne M. Marius Richard estime que,
si cette amélioration persiste jusqu'à ce
soir, on pourra garder 1 espoir de sauver le
blessé.

EN L'HONNEUR DES°SOLDATS ITALIENS

MORTS EN FRANCE

Dijon, 27 avril (dép. Radio.)
Une cérémonie impressionnante s'est

déroulée aujourd'hui à Dijon.
Deux cent cinquante-sept cercueils de

militaires italiens morts sur les champs de
bataille français et dans les ambulances,
ont, par train spécial, pris le chemin du
pays natal. Ils avaient été déposés dans un
vaste local de Dijon, spécialement aménagé
pour la cérémonie.

Hier soir, un des cercueils pris au hasard
a été transporté à la cathédrale Saint-Bé-!
nigne, en vue de la cérémonie de ce matin,
et placé sous un catafalque. Ce matin, en-
touré des vicaires généraux et du clergé
de la paroisse. Mgr Landrieux est venu
bénir les cercueils alignés sur plusieurs
rangs. Les honneurs militaires ont été ren-
dus par des détachements de la garnison

Les cercueils sont partis dans l'après-
midi par train spécial par Modane.

Au départ d'un sphériqueà Lille
deux aéronautes l'échappent belle

Lille, 27 avril (dép. Petit Parisien.)
Ce matin avait lieu à Lille un rallye-ballon

organisé pour cyclistes, nwtocyollstes et auto-
mobilistes par l'Aéro-Glub du Nord. Le départ
des trois aérostats qui participaient à l'épreuve
était donné sur la place de la République.

Un des ballons venait de prendre le départ
quand une rafale de vent le plaqua à terre.
L'aérostat, projeté sur les flls aériens du
tramway, se déchira et l'enveloppe tomba sur
les aéronautes, MM- Claude Delesalle et Louis
Collin. Ceux-ci, menacés d'asphyxie, purent
être dégagés par la foule.

Le caissier du cimetière de Bagneux
disparaît dans des conditions suspectes

Le conservateur du cimetière de Bagneux a
signalé hier au commissaire de police de
Mont.rouge que son caissier, M. René Eyquem,
quarante ans, avait disparu depuis vingt-
quatre heures, de son domicile, un petit pavil·
ton édiflé sur les dépendances de la nécropole.

Une première vérification aurait fait, décou-
vrir un déficit de 17.000 francs dans la caisse
de l'employé, et un rapport en ce sens aurait
été adressé à la préfecture de la Seine. Celle-
ci va procéder, dès aujourd'hui, aux vériftca-
tions nécessaires.

En attendant, la police judiciaire a été ohar-
gée de rechercher le caissier disparu.

L'AGRESSION DU TRAIN DE CHARTRES

Est-on sur la piste du bandit masqué ?
Les inspecteurs Badoc, Belin et Bacque-

ville ont, hier, à nouveau, poursuivi leurs
investigations à Jouy et dans la région,
sans parvenir encore à un résultat posi-
tif.

Leurs recherches paraissent actuelle-
ment orientées vers un individu qui pen-
dant fort longtemps fut en relations sui-
vies avec l'ami que Mlle Burgel allait voir
à Jouy quand elle fut attaquée dans le
train 549, et qui est maintenant brouillé
avec lui.

Cet individu, qui habite un département
du Centre, venait fréquemment à Paris et
descendait dans un hôtel avoisinant la
place Blanche.

On retrouve trace de son passage, durant
une huitaine de jours pendant la première
quinzaine d'avril. S'y trouvait-il encore
le 24, jour de l'attentat ? Le point vaut
d'être élucidé, car le signalement que la
brigade mobile possède de l'agresseur
correspond, au moins par certains détails,
avec celui de cet individu.

Une vérification qui ne saurait tarder
confirmera les soupçons des enquêteurs ou
mettra définitivement hors de cause le
personnage en question.

D'autre part, nous avons pu joindre
l'ami de Mlle Burgel, qui a passé aveo elle,
à Vaugirard, l'après-midi de jeudi, c'est-
à-dire celui qui a précédé l'agression.

Bien entendu, celui-ci, qui a été entendu
par le juge d'instructionde Chartres, ignore
tout de l'attentat. Cependant, diverses rai-
sons lui font partager l'opinion de la jus-
tice, à savoir que la jeune fille a été guettée
par quelqu'un qui savait qu'elle devait se
rendre à Jouy.

DERNIÈRES NOUVELLES SPORTIVES

L'ALLEMAND WERNER
GAGNE LA COUPE ET LA TAHGA FLORIO

Rome, 27 avrH (dép. Petit Parisien.)
Sur le très dur circuit de Madonle de 108 ki-

lomètres, en Sicile, se sont disputées aujour-
d'hui îles deux épreuves, Coupe et Targa Florio,
dotées par le chevalier Vincenzo Florio, la pre-
mere, sur quatre tours du circuit (432 i\l.), et
la seconde sur cinq tours (54U kil.

O"o4 l'Allemand Werner qui a remporté la
victoire, terminant les 540 kll. en S h. 17 m.
13 sec.

La seconde place est revenue à l'Itaïten
Mosetti et la troisième à Bordino.

Trois Français participaient à l'épreuve
Dubonnet, A. Boillot et Goux. Ce dernier s'ar-
rêta à la fin du troisième tour; quant à BoiLlot
et Dubonnet, ils se classèrent respectivement

quatrième et cinquième.

NOTRE EQUIPE OLYMPIQUE DE RUGBY
EST CONSTITUEE

Bordeaux, 27 avril (De notre envoyé spécial.)
La commission de sélection d'e la Fédération

française de rugby s'est réunie ce soir et a désigne
les joueurs suivants pour former l'équipe qui dé-
fendra les couleurs françaises dans le tournoi olym-
pique de rugby

Arrière Bonnes .(Narbonne) trois-quarts Jau-
réguy (Paris-Stade), F. Bordes (Toulouse}, Bebo-
téguy (Bayonne), Got (iPerpig-nan) demis Galau
(Toulouse), Dupont (Rouen) avants: Lasserre
(Grenoble), Ribeyre ('Perpignan), Ptqulral (,Parts-
Racing), Ga&sayet (ISaint-Gaudens),Lumn .((Toulouse),
Etcneverry '(Cognac), Bayard (Toulouse), Bég-uet
(Paris-Racine).

LES RÉUNIONS D'HIER
Le syndicat de l'Epicerie française a procédé,

en Sorto-onne. à la distribution des récoinipense.s
aux employés méritants de la corporation et aux
élèves des cours professionnels.

L'intendant général Rlmbert, présidait assisté de
MM. Henry Pâté, haut commissaire Gaillard, pré-
sident du syndicat Charles Etienne, sec-étalre
général Hapttaël Georges Levy, sénateur de Cas-
tellane, Dérard, Fleurot, conseillers municipaux
et les représentants des syndicats de l'alimentation.
Dans une allocution très applaudie, l'intendant
Rimbert constata le parfait accord régnant entre
les patrons liciers et leurs collaborateurs

Vous êtes tous de bons ouvriers, dit-il, et
noua -devons vous en féliciter.

Voici le nom des lauréats
Cours professionnels, MM. Bartineau, Borne,

Bis.son, Robert, Jaoquin, Le PourlUet. Auliry, Stof-
fol, Jory, Guégusn, richard, Guilleau, XwcHesnes,
Hérault, Leurs, Gui!lemi«r, Lig-nere-u. CharrauH,
Blondeau, Glaeys, Flament, Vlnçon et Mme Char-
rault.

Médailles du gouvernement. Mme Martin,
WolUung, Bouvand, Guiilo, Mêeus, Vve Cour
MM. Joret, Vaudoux, Robinet, Leveaux, Ber-
trûa-ult et Ja«>tot.

Chefs de service. l'on!. Dormlgny, Thlerry, La-
gneau, Oomte, Baury, Artus, Héritier, Perret,
Orain, Bastide, Mousse. Gauthier, Sédilte, Servalre,
ieeierc.

Commit de service. Motinré, Rouisson. Binet,
Maiflard, Gtiantoreau, Mulot, Boullery, Coustan-
.tieux, Eude, Sagot, Pasraud, Cormy, Couture, De-
Jalande, Paoli Mines Thouat, Ghastang, Lesève,
Saillant, Dw-eloycr, Furaltre, Wargnier, FemBUet,
Gocpfert, Simon, Rapeau.

Caissiers, comptables, dactylographes. Mmes
Jlothré, Mouchard, Ouyon, Cachet, Jalimon, GI-
louppe, Vimont, Cfiauffourler, Lugoutte, Violet,
Coulon, Pertgnon, Keller, Leprêtre, Mollaud, Pa-
villon, Besigot, p«beuré MM. Pincent, Carme.

Emplois divers. MM. Denis, Rocher, Marcha-
dier, Guichard, Iluet, Glrault, David, Courtln, Hal-
lochet, Chevallereau, Brunet, Rotfhe, Armand, Mais-
se, Dromhln, Parlsbt, Monnard, Schvoerer, Lavie,
Nègre, Djeul Arnaud.

Cours professionnels. MM. Bernard, Dupont,
Fascuud, Boussnt, Delomenle, Doré, Combas, Gaye,
Delahorde, Joly, Moltnié. Noël, Pruvost, Lamic,
JMantols, Borderes, Chéron, Garot, Berger, Pigeon,
Gougeon, Fayatte, Potel, Servan Mmes Thibault,
.Demal, PeW-Barrat, Lafan, Gllouppe, BarUiélemy,
Blzer.iy,

Los artistes de la Comédie-Française lnierpré-
tèrent la Joie fait peur au cours d'un concert qui
.clôtura la cérémonie.

L'Union des pécheurs à la ligne de Paris a
tenu soa essemblée générale dans la salle des
trophées de la mairie du 6' arrondissement.

M. Bridai:, représentant M. Le Trocquer, mt-
nistre des Travaux publics, présldatt, assisté de
MM. MLnvffle, président fllotor, vice-président du
conseü général Deval, Ingénieur en chef Lang,
Ingénieur Neckert, subdivisionnaire, etc.

Après l'adoption des eomptes rendus moral et
financier. M Mlnville prit la parole. Le président
de l'U. P. P. s'éleva contre la pollution des riviè-
res par certains usiniers. Il déclara cependant
inexacte la légende du poisson de Seine malsain,
des expériences faites au Muséum ayant péremp-
toirement démontré que le poisson n'était pas con-
laminé par les matières déversées par les égouts.

L'as&emblêe adopta ensuite le renouvellement des
baux de l'Union pour la location des lieux de pèche
dans la traversée de Paris. M. Mln-vllle annonça
enün que plusieurs concours auraient lieu pen-
dant l'été et termina en déplorant l'élévation du
prix des asticots.

M. Brissac félicita ensuite les pêcheurs à la
ligne et les assura de la sotllh?M>ude du gouverne-
ment il leur égard. M. Rlotw lui succéda. Puis
M. Brissac remit, au nom de l'Union, des médailles

MM. Riotor Deval, Necker[, Paris, conseiller mu-nicipal, et il M. Le Retour, garde de navigation.
Les Anciens combnttants des 17O et 174- R. 1.

ont fait cé*i>rer, à la chapelle Saint-Louis des
Invalides, un service funèbre à la mémoire des
morts des deux régtments ils se sont ensuite
rendus à l'Arc de trlompùe et ont déposé une cou-
ronne sur la to-rnbe du Soldat Inconnu.

L'Union fraternelle des blessés de la grande
guerre a tenu son assemblée générale sous la pré-
sidence du général Pau un banquet a suivi, que
présidait le général Berdoulat, ancien gouverneur
militaire de Paris.

Une matinée très brillante a été donnée, 4
la mairie du arrondissement, au profit du
dispensaire Varie de Roumanie.

La Fédération des locataires de la Seine a
tenu il la Bellevllloise un meeting de protestation
contre la crise des logements et contre les locations
en moublé. M. Vuaaheu présidait, assisté de MM.
Lftdou et Morioe. Après avodr entendu les secrétai-
res Thomas (iO« sectlon), Aubel et Coder (il« sec-
tion), et Louis Muller, secrétaire fédéral, les assis-
tants ont voté un ordre du jour réclamant la
réquisition des locaux vacants, la limitation du
droit d'occupation, l'obligation de louer, la prud'-
Jhomle locative. l'insadsissabilité du mobilier, la ré-
glementation appliquée de l'hygiène ainsi que la,
municlpalisatlon des logements et, enfin, une toi
réglementant et limitant le nombre des immeuble
meubtés. sur la base de ceux existant en 1914.

La section de l'Association des camarades
de combat a donné une brillante matinée, rue
Pelleport, avec le concours de la musique du 31-
d'infanterie, de l'Estudiantina de l'Union polyma-
tlque et de divers artlstes. M. Henry Pâté, haut
commissaire à l'Education physique. présld-ait, en-
touré de MM. Erlich, Ignace et Petttjean, députés
Robichon, maire-adjoint du du lieutenant-co-
lonel de Choin, du 310 Barres, etc. Des allocutions
très applaudies ont été prononcées par M. Cha-
puso, président de la section, et Henry Paté. Le
haut commissaire a rendu hommage à l'un des
anciens combattants présents, M. Rougier, rngagé
volontaire il cinquante ans, et qul fut fait ensuite
chevalier de la Légion d'honneur. Il a affirmé la
volonté du gouvernement de maintenir pour l'ave-
nir notre sécurité, nécessaire à assurer la paix du
monde.

Sous la présidence de M. Beissier a eu lieu le
concours du travail professionnel de l'Assistance
paternelle aux enfants des heurs et plumes.

Un grand nombre d'élèves y assistaient et leurs
travaux très Intéressants ont été appréciés d'une
manière toute particulière par les membres du jury.

FAITS DIVERS
PARIS

Des malfaiteurs visitent les entrepôt» de Bercy
Au cours de la nuit de samedi à dimanche, des

caukbrioleure ont pénétré dans les entrepots de
Bercy, où lia ont visité une dizaine de bureaux.

Partout, ils fracturèrent les tiroirs, s'attaquèrent
à plusieurs coffres-forts mais ne dérobèrent que
quatre- vingts francs. Dans le coffre de M. Alrfc, rue
du Mâconaiid, Us dédaignèrent 6.000 fraoca d'oMi-
gâtions du Crédit National.

Tentative de meurtre rue de Flandre
Lé débit Gomelle, rue de Flaadre était, vers une

heure du matin, rempli de clients. Soudain une dis-
pute éclata entre deux habitants d'Aubervilliers
.Casimir Dompmartln, trente au.¡: ouvrier t6dier, bou-
levard Félix-Faure et Lucien Perl, vingt-cinq ans,
ouvrier fumiste rue des Cité*.

Au paroxysme de la colère. Perl sortit son revol-
ver et par quatre fois tira sur son antagoniste qui
viat s'affaisser dans la rue au marnent où, attirés
par les détonations, arrivaient des gardiens de la
paix.

On releva Dompmartin il avait été grièvement
atteint d'une balle au côté gauche, dans la région
du coeur, et fut transporté 4 l'hôpital Saint-Louis.

Perl, qul s'était caché dans l'arrière-boutique du
débit fut bientôt retrouvé. Interrogé par M. Mar-
tel, commissaire de police, il a fait des aveux.
Déjà titulaire de deux condamnations pour coups
et blessures, U a été envoyé au dépôt.

Electrocuté
A 1 h. 40 du matin, le nettoyeur Guillaume La-

parre, cinquante-deux ans, Impasse Chartière, a
glissé 3ccMentellement d'une voiture du Métropoli-
tain dans la boucle de la station Les Lilas ».

Tombé sur le rail conducteur d'électricité, fut
grièvement brûlé au pied droit et la jambe gau-
che. Admis dans un état grave à l'hôpital Tenon.

L'eicroo Ducreat a été arrêté
Henri Ducrest, l'auteur de nombreuses escroque-

ries commises sous le nom de La Roche Brochard,
a été arrêté hier, par rins{>ecteur Gallois, du premier
district, au moment où fS sortait d'un hôtel rue Bray,
où 11 venait de passer la nuit. Amené au commissa-
rlat du Faubourg-du-Roule,Ducrest n'a fait aucune
difficulté pour reconnaître ses m6taits. Il a même
tndtqué à M. Toquenne, commissaire, que ses escro-
queries lui rapiKmalen.t plus de 3.000 francs par
mois.

Une rixe au sortir du café
Trois hommes qui sortaient d'un débit du quartier

des Eplnettes se prirent de querelle, sur Je trottoir,
la nuit dernière. L'un d'eux, M. Antoine Puctnelll,
vingt ans, livreur, demeurant 66, rue des Moines,
a ,reçu. outre de nombreux ooups de poing, un coup
de couteau à l'épaule.

Les auteurs présurnés de cette agression ont été
arrêtés par M. Sorriaux, commissaire de police. Ce
sont les frères Jeanntno et Antonio Pi«scoto, dix-
neuf ans et vingt ans, sujets polonais, habitant en-
semble, 37, rue Saussure.

Les accidents de la rue
,Place de la Concorde, Mlle Olga Cartier, vingt-

quatre ans, pâtissière, a été renversée hier par un
taxi conduit par Je chauffeur François Boudet, 8,
rue Dawy. A Beaujon. Etat grave.

Les désespérés
On a repêcW. hier, au pont des Arts, un homme

vêtu d'un complet gris quadrlllê suT lequel on ne
retrouva aucun papier d'identité. M. Humez, com-
missaire des Halles, a envoyé le corps, qui paraît
avoir séjourné peu de temps dans l'eau, A l'Institut
médlco-légal, aux fins d'autopsie et de reconnais-
sance.

Double agression rue Nationale
Alors qu'il regagnait son domicile, rue Jeanne-

d'Anc, M. Jean Lepleu a été assailli, 1a rnrit der-
nlère, rue Nationale, par deux rôdeurs qui l'ont
roué de coups et dévalisé.

Peu après, un manœuvre, M. Louis Gaunlzel,
demeurant boulevard Jourdan, 48, a été victime,
presque au même endroit, des mêmes malfaiteurs.

M. Frédérlque, commissaire de la Gare, a recueilli
les plaintes des deux volés qui ont pu fournir de
leurs agresseurs un signalement assez complet.

Un cambrioleur pincé en flagrant délit
Un cambrioleur pénétrait, ter, vers vingit et une

heures, dans aioiroeubleportant Je numéro 92 de la
rue des Gravilliers, et, la locataire, Mime Dtts
champs étant absente, H enfonçait sa porte et déro-
baft franco de bijoux. Mais, alors que de mal-
faiteur s'apprêtait à disparaître survint Mme Des-
champ. C<mt les appels furent entendus par la oen-
cierge, qui s'-emprosea de fermer la porte de la
-maison,

Quelques Instants plus tard, le coupable, Marcs]
Tharellle, vlngt-seipt ans, mécank-ien, sans domi-
cile connu, déjà condamné pour vol, était appré-
hoiitlé par des agents et mis a la dlsposltion de
M.'Gardel, commissaire des EMants-Rou'ges.

SEINE
En l'honneur d'André Theuriet

A l'occasion de l'anniversaire de la mort du
grand écrivain André Theuriet, qui fut longtemps
maire de Bourg-la-Reine, ses admiraterlrs se sont
réunis hler après-midi, en cette charmante cité.
autour du buste qui lui fut érigé, il y a quelques
années, sur ia place de la Gare.

Lorsque le monument eut été couvert de ces
fleurs que le pays de Bourg-la-Reine produit à
profus;on et que le disparu aimait tant, des dis-
cours turent prononcées par Pierre Lafenestre,
Auguste Dorchain et zvumhîot, maire; puis des vers
du poète furent dits par Mlle Denise Tabour, de
l'Odéon, et par Ni. René Redon.

Désertettr et voleur
Pierre Lamberger, âgé de viagt ans, fumiste, de-

meurant R, boulevard Fé'lix-l-'aure, à Autoervillier».
avait dérobé dans une usine située au numéro 0
de la même avenue un carter en aluminium, pesant
dix kilos, qu'il revendit à un brocanteur de la rue
Solférino.

Arrêté, hier matin, le voleur roua de coups
l'-ager.t qui ramenait devant M. Roux, commis
saire de police. Rejoint peu après par des agents
cyclistes, il fut reconnu pour être déserteur.

Villetaneuse. On signale la disparition de Mlle
Anna Valadon, vingt-deux ans, 37, avenue de Saint-
Denis.

Elle était partie vendredi soir pour il'r au et-
E-ema.

LES COURSES Aujourd'hui à 14 h., à Saint-Cloud

Pnix ue Preneuse
A vendre, 4.000 fr., 2.000 m.

Oug-entielm Martine* 60 R. Ferré
R. vigfrs. Sans Pose. 58 L. Basoh
R. Kalin Ttouir 58 Ch.CnUds
Camùacér.. lassy x.
Vm lien B.. Flyiuffer.56 N. part.
Meunier. Bâton d.M. 56 H.Semblt
Gauquelin.. Bouvreuil. 66 Barthol.
P'Ch.d.l.T-- Antnéor. bity, R.Bretnè,
A. Manby. Vi Armd II54 A. Rabbe
W. Barlcer. Dloscure.. 52% F; Rovel
Z, Vl«u
n. Gircne. Sabinus. 51 X part.
C. Guéry. M-artyn 6t X.
J.-D. Cohn. Sir Joltni. «Ms bancastet
l-e Hémn. Vaniteuse. 49% X.

Fnix DE Huez
7.000 francs, 2.100 métrcs

P. Gillou. LibrePira««58 R. Brethe
Cie Rivauc). BeUesardo 56 H. Haës
Oorecht :siradan. M Garner
C" Laliens. Brantôme..54 Kreel
C" Rtvaud. FerrySiiot 52% V. part.
L. Fabre Délectable A. Rabbe
J. Marx Styx 51 Brierre
Kéléldan.Aramia 60% JenttlirgB

M. Porte. Crindal Thomas
Chlpault. iteisingf. II 40iLeProv"

Prix de Gaillon
A vendre, 4.000 900 m.

Goudchaux Storm CH. 54 N. part.
Jean Cerf. RévmeJI. 52% EsAins
FumagaUl.. PrettyaHTeôU%Vatard
Hennessy. La Rlsée. 52% Jbrmlngs
M. Pantïll.. Veinarde.. Martz
Le Héron. Mêneatrea. 49 N. part.
Jay GouW.. Menante. Kreel
Cug-enheim EtoileFU" 47% M.BeUler
Sabathier. Mêdawy.47% GreenW

Prix LA CAMARGO

E. de Roths Balgraoire. 60% Mac Gee
W.Ctwwrler.Xarvadu. 60% M.AUem"
Gramedo. PieGrlè>ch«60 Sharpe
J -D. Colni. KoyalMi3t. SOV-O'^elil
Damplerre..Mllc(t.Coul.37 L.Bosch
Eknayan. Roscd'Or3.57 Vatard
Gaillard M"*d.Bera.67 A. Rabbe

Pxlx de COULONGES
Handicap, 7.000 fr., 1.600 m.

Olry-Rœd'. Gnand Duc 55 08ez
Letellier. Tabou 53 Wifl-iams

NOS PRONOSTICS. Prtx de Sans Pose, Bâton ne de
Libre Pirate. –s Prix de Gaillon Etolle Filante, La Risée. Prix La Camargo Royal Mistress, Bai-
gnoire. Prtz de Coulonges Anaspèze, L'Aventure. Prix prûleur Orangerie, Godelurette.

HIER A LONG-CHAMP. Les résultats
L'abstention de Filibert de Savoie dans le

soixante-sixième Biennal a enlevé ù cette réu-
nion dominicale son principal intérêt. Il y eut,
cependant, du beau sport dans le second Bien-
nal et dans le prix de l'Espérance.

Donc, le Biennal des quatre ans s'est réduit
à la lutte de Massine et de Saint-Hubert II. On
pouvait escompter une bonne défense de ce
dernier qui n'avait été battu par Massine, à
poids égal, que d'une encolure, quinze jours
auparavant. De plus, le poulain de M. Ternynck
rendait hier douze livres à son rival. Tout
cela n'y fit rien. Massine a battu à nouveau
Saint Hubert de trois quarts de longueur qui
valent bien quatre bonnes longueurs, étant
donné la faotlité de cette victoire. Sîiarpe, de-
bout sur ses étriers, s'est contenté de dépasser
son rival de la distance qui lui a plu. Comme
on dit dans les salles de boxe, il a ridiculisé
son adversaire. Je crois que Filibert a bien fait
de rester hier à l'écurie, et que Massine était
imbattable sur les trois mp« mètres du Bien-
nal. En sera-t-il de même sur les quatre mille
du prix du Cadran ? C'est une autre histoire.

Le Biennal des trois ans a été purement et
simplement la répétition du prix Lagrange, à
cela près que La Gros Morne a battu Scara-
mouche de plus loin qu'il ne l'avait fait sur la
ligne droite de Maisons. D'ailleurs, si Pot au
Feu avait Insisté, il est probable que Scara-
mouche aurait dû se contenter de la troi-
sième place. Ledit Pot au Feu, qui a surtout du
fond, a été désavantagé par la' tournure des
événements, le train, très lent au début, ne
s'étant accéléré qu'au bas de la descente. Cela
ne veut pas dire qu'il aurait battu le gagnant.

Le prix de l'Espérance a donné lieu à une
course assez décousue, comme il arrive sou-
vent, entre poulains n'ayant pas encore abordé
une distance aussi sérieuse. Le vainqueur fut
Dauphin III. qui, bien que fils de Lisiman, a
couru en cheval de fond. Victoire très nette.
Cependant, si Carême et Katchine avaient pu
se dégager plus tôt, il est probable qu'ils eus-
sent lrni plus près du gagnant. Giverville,
Seclin et Le Messager ont bien figuré. De Bel-
phégor et de Mondinet, il ne fut jamais ques-
tion.

COURSE de COTE des ALPILLES

(27 avril 1924)

=remporte 4 victoires et bat les records

|^ Catégorie 500 cmc.ê RICHARD,
sur

Moto Peugeot,
battant le record

sur Moto Peugeot
battant le record

^H Cyclecars 750 cmc. monoplace
REAL (amateur)

sur 5 CV Peugeot
type quadrilette

Voiture tourisme I lit. 500

sur 10 CV Peugeot

Le catalogue de tous les modèles de Peugeot §
est adresséfranco sur demande: |

Maison DE vente
71, avenue de la Grande-Armée, PARIS |

Succursales
LYON,MARSEILLE,TOULOUSE,
BORDEAUX, NANTES, LILLE,

t: NANCY, MONTBËLIARD |
I Plus de 3.000 Agents j

ACHAT DE BIJOUX
BRILLANTS,PERLES, jusqu'à 6,000fr.ant.OR
ARGENTERIE. VIEUX DENTIERS, très cher. DEGAGEMENT

DANIEL. IIP. Bd MatcmU, 1" °' étale (Plis mu Nordet Ert). PAR»

1^ .EUU« JAMET-BUFFEREAU
^Mal9S. Rue as Rivoli.PARIS. -riixuiuauTllir

^iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii x 924-
PARIS- ROUBAIX |

1er Van Hevel
cyse7e.RAVAT-WONDER |

de Saint-Etienne (Loire) S

FONDS de COMMERCE

Les Tableauxspéciaux de FONDS de
COMMERCEparaissent en 6e page
les lundi, mardi, mercredi, jeudi,
vendredi et samedi de chaquesemaine.

Les Annonces sont reçues la veille
de leur parution jusqu'à 6 heures du soir

Près de Marires-Tolosane (Haute-Garonne), a la
bifurcation de la ligne Boussens, une aiguille a été
sabotée.

A Strasbourg, un pont roulant heurte un im-
meuble, qui s'écroul*.

Un cyclone s'est déchaîné sur la région des
Vosges.

francs, 2.50Q mètres

M. Pantall.. L'Aventurée Lamoure
M. Porte. Airtaspèze..61 Thomas
A. Bezard. Laite LIddiairt
Champion.. Invalide. 60 E.Plcart
Sevadjtan.. EirlyCh.. S» N. part.
B° Daeyens Clown Pr«M8 Kreel
Calmann. RoseSauv. 48 M. part.
S. Marx. Roidel'Or4S B.rjewe
Wittouck. Marivaux.. 48 Gannier

PRIX brûleur
francs, 900 mètres

E. de Roths Duvet. 53 Eude

Kéléklan. Netsuké. 63 Parrtaïï
Fribourg. Yser IV 63 Bafobe
Kauquet-L. Hoid'A/rgotM Wilcock
Fauquet-L. I«eult WilcocK
Fumagialit..PrettyOllT*50 .N". part.
R. Glrche. Angora 50 N. part.
M. Lazard.. Goclelur»"»» Greefl-w1
P°Cl).dU.Tf Tire d'Aile 50 Le Prcv"
Macomber. Oraflsreric. 50 Quirke
Goudchauc Biboucne. a) Williams
V. Monnler. Marscill»""50 Harris
L. Rousse.. RiiroJetteV M liorot
J. Schwob.. Gennla. 60 DeMler
Wittouclc. L'Impét".50 Bullock.;
Wlttouck. Coster Glrl5G X.

Prix du Mont-Valérian. A réclamer, 5.000 fr.,
1.8O0 m. t. Clean Sweep, a M. R. Kabn (Ch, Childs);
2. La Lesse (O'Nelll) 3. Perspective (E. Vatard).

Non placés Le Télagh (M. Bellier) My Lord II
(Garner) Zindcr (J. Fakes) Canadien (R. Ohe-
valeyre) Mazurka (J. Jennings). Huit partants,
1 longueur, tète, 3 longueurs.

Prix d'Iéna. 10.000 fr., 2.200 m. 1, Kien Lung,
M. Edouard Kahn (Garner) 2. Cherki (0' Neill)

3. Bricolier (Sharpe). Non ptacéa Le Furibond
(Semblat) Qulneville (G. Bartholomesa) Ypst-
lanti (L. Barré) Vadrouilleur (J. Jennings) Dan-
ker (Hobbs). Huit partants, 3 longueurs, tête,
longueurs.

Soixante-Sixième Prix Biennal 1M4.
40.000 fr., 3.000 m. 1. Masstne, à M. H. Ternynck
(Sharpe) 2. Saint Hubert (Mac Oee) 3. Cerfeuil
(M. Allemand). Trois partants, 3/4 de longueur,
4 longueurs.

Soixante-septième Prix Biennal
fr., ra. i. Le Gros Morne, au baron E.

de Rothschild (Mac Gee) 2. Scaramouche (Sharpe);
3. Pot au Feu (Garner). Non placés Ariel (J.
Clay) Curioslty (Lancaster) Retî Cloud (O'Nelll);
Artaban Il (0. Bartholomew). Sept partants, 1 lon-
gueur 1/2, tête, 4 longueurs.

Prix de l'Espérance. 30.000 fr., 3.000 m. Dau-
phin m, à m. L. Olry-Rœderer (G. Bartholomew)
1. Carême (Garner) 3. Uivervtllc (D. Quirke).
Non placés Katchine (J. dennlngs) Kif Kif (Hobbs);
Printanier (F. Hervé) Arbousier (.Mac Oce) Tri-
card (Semblât) Goguenard (Dodge) Seclin (F. Wil-
liams) Le Messager (F. Keogh) Belphégor (A. Es-
jing) Mondinet (O'Nelll) Francœur (Winkfleld).
Quatorze partants, 1 longueur i longueur, 2 lon-
gueurs.

Prix Perplexité. Handicap, 15.000 fr., 2.000 m. 1.
Esculape, au vicomte d'Harcourt (J. Jennlng-s) t.
Black Prince (O'Nelll) 3. Mirobolant (Semblat).
Non placéa Libellule (H. Pantall) Tika (M. Alle-
mand) Montreuil (T. Brooks) Jférovée (Vatard)
Une pensée (R. Bashrord). Huit partants, 1 :on-
gueur, 1 longueur 1/2, 1 longueur.

RÉSULTATS DU PARI MUTUEL

CtMffl reugi Pttau Ctram rune htau

Clean Sw..G 76 50 26 50 LeOrosM".P 19 » 9 50
P 25 50 11 » Scaram"».? 14 50 7

La Lessc.P 12 50 DauphinlIIG 171 70
Perspect"P 32 50 P 53 50 21 50
Kien Lung.G 231 » lil » Caréme.P P 92 50 35

P 51 50 M) 50 Giverville.. 40 50 24 »CherkiP 20 Il 50 Esculape.G G5 50 29
Bricolier.P .P 21 50 9MassineG 12 50 6» Black Pr..P 15 50 8 50
Ec.Rothsc.G 16 60 Mlrobolantr le 8 »



LE DIMANCHE SPORTIF 0 0 1
LE STADE TOULOUSAIN

EST CHAMPION DE FRANCE

DE RUGBY

IL A BATTU L'U. S. PERPIGNAN AISE
PARTROIS POINTS (UN ESSAI) A ZERO

Le roi d'Espagne assistait à la partie
Bordeaux. 27 avril (de notre env. spécial.)

Nos fédérations aiment imposer à leursadministrés de longs voyages. C'est ainsi
que, pour la finale de la coupe de France
de football, Celte et le Havre jouèrent àParis. Aujourd'hui,pour la finale du cham-pionnat de rugby, Perpignan et Toulouseont été invités à venir « s'expliquer » àBordeaux.

Bien entendu. dans notre bouillant Midi,
de fous les points de, l'horizon, les aficio-nados sont accourus et specta-teurs sont là qui ont fourni une re-cette de 180.000 francs. Il y est même
venu une t.Me couronnée. Le roi d'Espagne
Alphonse XIII. en effet, fut parmi les spec-tateurs assemblés autour du ground duParc des Sports de Lescure. La partie était
commence lorsqu'il arriva,. Malgré toute
son ardeur à suivre la bataille engagée, lafoule lit une formidable et sympathique
ovation au souverain, qui fut accueilli
dans la tribune officielle par M. Arnaud,
préfet de la Gironde, et M. Léry, président
de la Fédération Française de rugby. Sem-blable manifestation se produisit lorsque,
quelques instants avant la fin du match,
le roi se retira.

La partie
ha partie comtnença à 15 h. 30 précises.Perpignan a le coup d'envoi et Toulouse joue

avec le vent. Après une mêlée. Toulouse en-vahit les 50 mètres adverses. Les belles atta-
ques des trois-quarts des deux équipes sontamorcées et Bioussa s'échappe et passe àLubin. L'essai est marqué, mais l'arbitre asifflé, et l'essai est refusé.

Nouvelle attaque des trois-quarts touktasains
Allène échoue de peu. L'Union Sportive Perpi-
gnanaise est acculée sur ses buts et se défend
avec énergie. Toulouse domine toujours et, suruoe touche Larrieu marque le premier essaiaprès i minutes de jeu, le but est manqué.

Les Catalans attaquent et, pour la première
fois, ils envahissent les 22 mètres adverses. Les
trois-quarts toulousains attaquent par uneclassique série de passes mais l'ailier Nougal,
pris de vitesse, est bouclé à 10 mètres des buts.

Bioussa est rappelé à t'ordre pour sa dureté.
Sur un coup franc les Catalans réapparaissent
dans les .22 mètres toulousains. Darné et Ramis
se distinguent, mais l;irrière Cayrol rate la
balle.

Après dégagement, Toulouse reprend ,)'on'en-
sive dans les 2" mètres de ses rivaux. Pépion
est touché à la jambe et vient se faire masser.Enfin la. mi-temps est sifflée sur le scoreToulouse: 3 points [un essai); Perpignan: 0.

Pépion reprend sa place. Perpignan mani-
feste des velléités offensives, mais, habilement.
Nougal dégage fit ramène le jeu sur les buts
des bleus. Les Catalans jouent, avec fougue
et contre-attaquent.. Un essai est marqué mais
refusé par l'arbitre.

Perpignan, par un coup franc, se sauve de
cette mauvaise passe. Les avants toulousains
remontent nouveau- et dominent. Perpignan
a toujours l'avantage. Toulouse .réagit et re-vint sur les buts adverses. La bataille continue
au centre du terrain. Toulouse adopte commetechnique la défensive et joue toujours des
coups de pied en touche.

La fin approche, le jeu .se déplace dans les
deux camps et aucune équipe ne réussit à
prendre l'avantage.

C'est la victoire de Toulouse
Ce ne fut pas une beüe partie,

mais un match de championnat
durement disputé

Toulouse reste champion de France et re-nouvelle ses précédentes victoires de 1922 et
1923 son adversaire heureux de 1921, l'Union
Sportive Perpignanaise, a dû, aujourd'hui, s'in-
cliner.

La victoire des Toulousains est nette, indis-
cutable. Un essai, trois points à zéro, n'est
certes pas un score impressionnant mais il
traduit' marl la physionomie du jeu et lés Sta-
tliSles furent nettement supérieurs.

Ce ne fut d'ailleurs pas une belle partie. Cette
ardente bataille, cette victoire acquise de peu
par un quinze non disposé à faire du spectacle.
ne fut pas une brillante apothéose enthousias-
mant la. grande foule. Ce fut une partie de
championnat âprement disputée et rien de plus.

t.es avants toulousains furent les ,'irtieans
du succès. Larrieu eut l'honneur de marquer
le seul et unique essai; mais ses partenaires
furent, en mêlée, comme dans toutes les pha-
ses de la parti, des travailleurs inlassables
et. consciencieux.

Lubin, Pépion, Maury, Haillard, Serre, vété-
rans de ces compétitions, et leur jeune élève
Came.1, formèrent un bloc très puissant enmêlée, très actif dans le jeu ouvert.

La supériorité des avants était si certaine
que, durnnt toute la seconde mi-temps. Bioussa.
fui, détaché de la ligne et vint opérer en ré-
serve, doublant les trois-quarts.

Ce changement indique la modification detactique. Le Stade, vivant sur son avance,joua surtout la défensive, après la reprise,
utilisant toujours le coup de pied en touche.

Sa ligne de trois-quarts, qui avant fourni
un jeu étincelant, n'eut plus alors grand tra-
vail..

L'international Bordes et son cadet Jean,
avaient été peu secondés par les ailiers Nou-
gal et Allain, manquant tous deux de vitesse.

Le jeu fut durant toute la seconde mi-temps
moins plaisant, mais resta toujours impres-
sionnant.

Perpignan a, déçu ses partisans; ses victoires
sur Albi et Tarbes faisaient espérer de lui uneoffensive toujours fougueuse, endiablée, intré-
pide. Il n'en fut rien. Dominés toute la pre-mière mi-temps, souvent serrés sur leurs buts.
ses joueurs furent moins à, l'ouvrage, moins
en danger vers la fin, mais percer la défense
toulousaine était impossible.

Duron, Bibère, Sicart, Montassié se distinguè-
rent dans l'ardente bataille des avants et la
ligne arrière. avec Baillette, Got, Ramis, Car-
bonne, eut quelques beaux exploits, insuffisam-
ment poussés pour être dangereux.

La Journée de vitesse de l'automobile

En forêt de Sénart. entre Montgeron et Lieu-
saint. l'Association moto-cyclecariste de France
a fait disputer hier une épreuve de vitesse,
ouverte à tous les véhicules automobiles, qui
avait attiré de nombreux curieux.

Les résultats obtenus furent magnifiques et
de nombreux records furent battus. Voici, du
reste, par catégories, quels furent ces résul-
tats

Vélomoteurs. cmc Lérln (Rouin). r 0"
909, moyenne ;1 kil. 2. Becombard, en
Il 4ii. Ion cmc t. Barthélémy (Griffon) en
3S R. k. Record battu, ancien record
9t k. 520) 2. Lézln, en 39 s. 24, 91 k. 745.

Motocyclettes. 1.5 cmc 1. Llandois, en 34 s. 35,
k. 801. (Record battu, ancien record 78 k. 160);

S. Clech, An 40 s. 04, 89 k. 3. Lemasson. en 41 s. 20,
87 k. 378. cmc 1. Le Vack (N. J.) en

s. 63. 1t0 k. (Record battu, ancien record
•155 k. dâO). 350 nmr. 1. Le Yack (.V. 1. en
24 z, 149, k. 1a0. 500 cmc Péan (Peugeot),
en s. 80, Il,, k. 161. 750 raie Péan (Peugeot)
en 23 s.k925, 157 k. ome Le Vack (Jnp).
19 sec. R*. 182 le. s:« (record battu).

Cyctecars. (anr. Pictarie (Mauve) sec.Il «0 k. 35O cmc (biplaces): !Joué

37 s. «9. 94 k. "fit 500 rmc (monoplace) 1. DhnmP,
a9 s. Oi". k. -J13 750 rmc (monoplace):. f. Bar-
ment (Morgan), n s. 6:: 125 k. 712 (record battu.
ancien record. U'5 k. 390;. Biplaces i 750 cmc
Pierpont (Morgan;, no s. 05, k. S00.

Vnittinm tourisme. t.100 cmc Rigat (Arles),
33 *ec. k. M5 6 litres: Benoit (Détaxe).

s. 166 k. 200.
Voitures courte. cmc: Doré (Séuéelial),
s. 355, k. 060; 1.500 em< Maurissot (Tnl-

IkiIi. ?? s. 2S5, k. 550: 2 titres: de vtscayu
(Bus-mii. 21 s. 169 k. 300 3 litres camous
(Ford spécial), 25 s. 245, k. 600 5 litres
Pagnfez (O. A. P. Janvier), 26 s. 035, 138 k. 300.

FOOTBALL. La Belgique et la Hollande font
match nul. Le match annuel Belgltnie contre
Holiande, .loué hier à .Avers, a été nul, chaque
équipe ayant marqué un buti

LES ANGLAIS ONT SUBI UNE DÉFAITE ÉCRASANTE

DANS LE MATCH DE RUÛBY PARIS=LONDRES
L'ÉQUIPE FRANÇAISE REMPORTE LA VICTOIRE PAR 30 POINTS A 8

Par suite, sane doute, du temps incertain, le
match de rugby Paris-Londres n'avait attiré
hier au Stade de Colombes qu'une assistance
assez restreinte six à huit mille spectateurs
seulement y étaient réunis lorsque, peu après
quinze heures, les deux équipes firent leur
entrée sur le terrain.

Deux abstentions notables sont à signaler,
une dans chaque équipe celle de Jauréguy,
qui est remplacé par Houdet, du Stade Fran-
çais, dans la coupe de Paris et celle de Cove
Smith, capitaine, dans le camp anglais.

La partie
D'entrée Paris attaque, mais Ginestous manque

la balle. Sur attaque de du Manoir qui, lui, amorce
la belle offensive, de Laliordene perce et passe A
Lousteuu qui manque.

Paris 3 points Londres 0.
Le camp parisien est envahi et les Anglais mar-

quent, par l'intermédinire de W.-L. ÏVapier. A. la
sulte d'urne attaque parisienne, la balle vient Il Hou-
flet qui Ionge la touche et, apTr's une belle course,
passe Il Loiusteaii qui marque. Fouchères réussit le
but.

Paris 8 pointa Londres,
Paris domine franchement. Successivement Lous-

teau et Houdet échouent de très peu en touche.
Enfin. sur une attaque tr^s nette de du Manoir.

NOS FOOTBALLEURS S'ENTRAINENT

POUR LES JEUX OLYMPIQUES

La Fédération Françase de Football Assu-
siation, dans le but de préparer ses joueurs
en vue des Jeux olympiques, a, fait jouer hier,
au stade Pershing. deux matches dans lesquels
deux équipes mixtes de Français étaient op-
posées respectivement à une équipe des
o Etrangers de Franee et à une équipe an-
glaise, la Clapton Orient F. C.

Equipe de Fratce-B bat Etrangers de France
par 5 buts à 2. L'équipe France-B » do-
mina dès le début, mais. sur un retour rapide
de Puddefoot, Kramer, pour les Etrangers, ren-
tra un premier but.

France-B par l'intermédiaire de Gross
et Dufour, marqua il son tour un but, bientôt
suivi d'un second par Dufour.

Les Français, grâce à BIoquel, reprirent
l'avantage et la mi-temps fut sifflée sur 3 buts
pour la France à 1 pour les Etrangers.

Dès. la reprise, les Etrangers eurent un se-
cond but, mais ce fut là leur dernier goal et
la partie se termina sur le score de 5 buts à 2,
les deux derniers pour la France étant mar-
qués par Commien et Gross.

L'équipe de France-.4 et Clapton Orient font
match nul par un but à un. Au coup d'en-
voi qui revient aux Anglais, ceux-ci sont tout de
suite en action. C'est une succession de passes
entre avants, puis d'avants à demis, tant au
pied qu'avec la téte.

Une vive attaque des Français permet à
Dewaquez de placer un très dur botté que
le keesper angiais arrête diffloUerme-nt..

La ini-tenips arrive sans que -rien ne soit
marqué.

Dès la reprise, nous jouons contre le vent,
ce qui permet aux Anglais d'être plus souvent
dans notre camp, mais Ghayriguès arrête tout.

Cinq minubés avant, la fin, sur une descente
fougueuse de la ligne d'avan<ts française,
Dubly shoote au but.

Wood artéte, mais tombe aveo la balle qui
lui échappe. Boyer la reprend et marque
devant une foule frémissante qui applaudit.

Mals les Anglais se ressaisissent et, quelques
secondes avant la fln, égalisent.

FEMINA SPORT GAGNE DEUX CHAMPIONNATS
En football, victoire sur la Clodo

La finale du championnat de France avait
attiré hier au stade de l'Il. S. Suisse, à Saint-
Dtandé, une nombreuse aftluenw. L'épreuve se
disputa entre la Clodo, de Sainl-Cloud, ga-
gnante de la coupe la « Française et Ne-
mina. Sport, club, champion de France.

Femina s'assura l'avantage en .première mi-
temps,- favorisée par le vent. Pommiès, Goy-
nard et Chapoteaumarquèrent chacune un but,
contre un de Laudré pour la Clodo. A la re-
prise, la Clodo, avec l'aide du vent, nt «.tes
efforts désespérés pour égaliser; mais Redfort,
de Femina, s'empara de la balle, dribbla les
arrières et marqua le plus beau but de la, par-
tie. Peu, après, sur série de passes devant les
buts. Laudré marqua un deuxième but pourla. Clodo et la fin sera sifflée sans changement.

Femina gagnait par 4 buts à 2.

Herzowitdi marque en force au milieu des po-
teaux. Fouchères suivit le bm.

Paris 13 points; Londres: 3.
Nouveau départ heureux de du Manoir qut va ,1

l'essai Houdet. bien servi, marque.Paris 16 points Londres 3.
Et c'est le repos de la mi-temps.
A la reprise, Paris ouvre toujours, cependant

que du côté anglais les avants venaient de partir
en dribling. Souillac trouve une belle touche, Ifs
avants parisiens partent en pa;se courte et Fou-chères marque.

Paris, points Londrea 3.
Le demi-anglais Whlte a trouvé I'ouverture, mai3

il est loin d'être suivi. Paris contre-attaque. Her-
zowlich est plaqué de Justesse.

Une contre-attaque anglaise est bien près d'abott.
tir, mais Souillac sauve.

Peu après, Béhotég-uy arrête net une dangereuse
ottenstve anglaise et Lousteau sauve, écrasant l'ai-lier anglais. Dans le* 20 mètres anglais, Gonnet
reçoit une, passe de Chgputs et marque.Paris 24 points Londres 3.

Deuz fois encore, nos joueurs allèrent 1
l'essai et Beguet marquait un but sur coupefranc, tandis que les Anglais réussissaient unsecond essai suivi de but

Finalement, Paris remportait la victoire par
30 points essais, 3 bufs, 1 but sur coupfranc) à 8 points (2 essais, i but).

Mascart, battu par Ledoux,
pourra-t-il vaincre Routis ?

que nous avions vu à Parts se tattier une répu-
tationIl parvenant mAme aux titres
de champion de France et de champion d'Eu-
rope des poids p&urnie, a subi une nette éclipse
d'il fait de la bel/le victoire que remporta sur

Depuis, l'es jours. les semaines ont. pàssé,
Mascart s'est reposé, a repris l'entralnement
et surtout repris confiance en lui-même. Il
veut. maintenant, devant ce public parisien qui
l'a vu grandir et. tomber, il veut reprendrer sa
pltuee, au premier rang des pugilistes euro-
péens et, pour ee faire, il a défié notre cJi-am-
fiion de France poids coq Routis, vainqueur de.doux. C'est là toute inistoire de la eonolu-
sion du matoh qui, demain soir, va, une fois
de plus, attirer la grande foule des sportifs.au
Cirque 'de Paris,

II serait, en vérité, assez original de voir
Roulis, qu'une décision très discutée a fait
vainqueur de Ledoux, battu par Mascart. que
o,e même Ledoux a surclassé voici quelque
deux mots. Ce sont des résultats que la jflo-
rieuse incertitude du sport permet quelquefois
de prévoir.

En outre de cette rencontre, le sportif pro-
moter du Cirque de Paris a mis sur pied le
match Francis Gharles-Devos. champion de
France contre champion de Belgique, véritable
demi-finale du championnat d'Europe des
poids moyens et qu'accompagnant au pro-
gramme de 1a soirée plusieurs autres combats
d'un belle intérêt.

TIR. L» préparation olympique. Hier s'est tiré
au stand duV'ésinet un match de préparation olym-
pique à la carabine à 50 mètres, en deux épreuves,
entre les meilleurs tireurs des dernières sétec-
tions. Résultats

Maximumpossible 400 points. 1. Gkrton, p.;
2. de Lisle, 389 p.; 3. Parmentier, 387 p.; 4. Ruïneau,
3S5 p.; S. (Mas, 385 p.; 6. Panthon, 383 p.: 7. Bor-
dier, 383 p.; S. Downey. 383 p.; 9. Roés, 378 p.; 10.
Mlard, 376 p.; 1f. Macaigne, 369 p.

Deuxième épreuse. i. Rumeau, 392 p.; 2. Bor-
dier, p.; 3. Downey, 386 p.; 4. Gloton, 386 p.;
5. Co4as, 386 p.; 6. Roès, p.; 7. de Lisle, 384 p.;
8. Parmentier. 383 p.; 9. Miard, p.; 10. Macaigne,

p.; 1f. PanthoTi, 377 p.

En barrette, victoire sur les Hirondelles
Après le football, la barrette. les deux équi-

pes qualifiées se présentent sur le terrain. Ce
sont les Hirondelles et Femina Sport. Cette der-
niùre équipe triompha par 18 points (6 essais,
Tentbouref 3, Robin 1, Kargeix 1 et Roger 1) à
8 points (2 essais, Goutensin et Go-rnii, 1 but,
Batteroze).

Dans l'ensemble de la partie, le jeu fut plus
agréable du côté des Hirondelles; mais, mal-
heureusement pour elles, les qualités physi-
ques de Feminas'accusèrentsupérieures, notam-
ment l'ailière gauche Tembouret., qui marqua
3 essais.

A la touche. Femina domina, légèrement,
mais cette supériorité était compensée à la
mêlée chez les Hirondelles, qui sortirent plus
souvent la balle, surtout deuxième mi-
temps.

frvnT .TiEaivrTrg
I LE TOUR DE BELGIQUE S'EST TERMINE HIER

Sellier est vainqueur
Bruxelles. 27 avrit (dép. Petit Parisien.)

Voici les résultats de la dernière étape du
tour cycliste de Belgique:

1. Vermandel, en 13 h. 25 m. 2. Benoit, à
une demi-longueur 3. Frantz, à une ton-
gueur 4. Debaets, à une rdue 5. Sellier, à
une demi-longueur.

Le classement général donne 1. Sellier
(Helge), 13 points; 2. Frantz (Luxembourgeois).
il! points; 3. Benoit (Belge), 20 points; 4. De-
baets (Belge), 21 points-

AU VELODROME BUFFALO
La réunion du vélodrome Buffalo s'est dis-

putée hier devant un nombreux public, mais
malheureusement la pluie n'a pas permis il. la
direction du vélodrome de donner toutes les
courses inscrites au programme, notamment
la deuxième manche des Prix Rugère et Lesna.

Prix des abonnés (5 kih). 1. Avrillon 7' 49" 3/5
2. Mathieu 3. Rayiiald.

l'ourse amateurs (500 ni.). 1. Lazar.sky 2. Cal-
valng- séris 1. Bàunixarten i. Stibvraki.

Course de tandems. sérfe Avrillon-Massal
sorte Gernïain-Baurogarlen série Bous-

seau-Pérlnes.
Prix Paul Rugère (demi-fonds en deux manches,

10 et kil.). l" manche kil.) 1. Ducterc.
en 8' 49" i. Altari à 700 m. 3. Bertaud a

m. 4. Lolsel il m. a« manche 1. Du-
clerC kil. en 9' et 20 kil. en 3/5)
2. Bertaud à m. 3. AJtary il f.80U m. 4. Lolsel
à ni.

Classe)nent général 1. Duclerc 2. AHary.
Course derrière teiidems (deux manche% de 15

et 20 kll.) i" manche 1. Egg 2. Godtvier.
1 long. 3. Vandenhove.

GANAY EST VAINQUEUR AU VELODROME
D'HIVER

La pluie a contraint la direction, du vélo-
drome du Parc des Princes à transférer sa
réunion d'hier au Vél' d'Hiv'.

Epreuves de préparation olympique. denii-
flnale 1. Michanci; 2. Ohoury à 2 long., dernier
tour, 18" 2. demi-finale: 1. Cunot, 2. Fau-
cheuï, une long., dernier tour, 16"

Prix dit Parc mètres) finale 1. Otto 2.
chardon, 3 longueurs 3. Massicot dernier tour.

Course de tandem 1. Cunot-Choury 2. Fau-
cteux-Gi'enier. une longueur 3. Aforel-Reyere,
2 longueurs dernier totur, 14".

Courses scratch: dnmi-finale des deuxièmes 1.
Cbomry 2. Faucheux, 3 longueurs, dernier tour,

4/5. Finale des premiers 1. Michard 2. Cu-
gnot à 4 longueurs, dernier tour 16".

Course desrière moto (première série) (20 kil.): 1.
3iiquel, 17' t3" 2. Suter, à 200 m. 3. Linart.
crexé, a m. Linart a été élimine par une cre-
vaison, atnr; qu'il avait un tour d'avance sur ses
concurrents.

Deuxième série (20 kil.) 1. Ganay, 17' 4" 4/5
2. Gradin, 200 m. 3. Paillard, 550 m. 4. Aerts,
1.500 m.

1'Inale (40 kilomètres) 1. Ganay, 34' 12" 2/5 2.
Grassin, 200 mètres 3. Miquel, 500 mètres 4. Suter,
4.250 mètres.

LE CHAMPIONNAT DES BICYCLETTES
POLYMULTIPLIEES

Le Touring Club s'intéresse à la bicyclette
en tant qu'engin de touristne et, à ce titre,
ohaque année, il fait disputer une épreuve réser-
vée aux bicyclettes polymulMpltées, c'est-à-
dire aux engins qui, munis d'un système de
changement de vitesse, peuvent permettre à
tous de faire d'agréables promenades, même en
régions accidentées.

Cette intéressante épreuve, le « Critérium
de la Polu à l'organisation de laquelle notre
confrère l'Echo des Sports avait concouru, a
été disputée hier à Chanteloup, où s'étaient
rendus de nombreux touristes, sur un circuit
fortement dénivelé de 10 kil. 200, que les con-

Les vainqueur». A gauche Bachellerle (il, raté-
gortel; a droite Dents (2' catégorie)

devaient, couvrir vingt fois (première
catégorie), dix fois (2* catégorie), ou cinq fois

(tandems).
Voici quels furent les résultats

Première catégorie ktl.). 1. Bachellerie
(Alcyon), on 8 h. 30' 20" l. Morel, à trois lon-
gueurs 3. Cordero, en 9 h. 4. Hivert, en
9 h. 11' 27" 5. Hlbert, 9 h. 20".

Deurctème citi^orle (102 k.) Dents, en 4 h.
28" 2. Ga;lliot, en 4 h. 16' 29" 3. Bombod; en

4 h. 21' 57" 4. Couard, 4 h. 22' 5. Collettit,
4 b. 31' 5"; 6. Ybrands, tandem. 4 h. 31'; 7.
Vergesarat, 4 h. 39' 8. Rosset, en 4 h. 41.

Taindems (51 km) 1. Mme et M. Raguenot, en
2 h. 21' 40" 2. Mme et M. Dlénds, en 2 h. 24' 24"
3. Mme et M. stofnet, en 2 H. 27' 38" 4. Mlle Ga-
gnier-PotSKm, en 2 h. 29" 5. Mme et M. Kan-
tenback, en 2 h. 6. Mme et M. Perstcot,
en 2 h.

UN MEETING ATHLÉTIQUE

DE PRÉPARATION OLYMPIQUE

L'U. A. I. a donné hier, au stade Petitjean,
la porte Dorée, une grande réunion d'athlé-

tisme à laquelle participèrent de nombreux sé-
lectionnés olympiques.

Epreuves réservées aur non sélectionnés.

(U. A. I.). 3. Dumoulard (M. C). 4. Allègre (S. A. M.),
5. Marnter (U. A. L), 6. Sabelle (P. U.C.).

300 m. finale, 1. Keller IP. U.C.), 38 s. 2/5 2.
EsielKui tC.A.S.G.), 3. Guilpen (G. C. Lyonnais; 4.
Latour (C.A.S.G.).

1.200 m. finale, 1. Garreau (Es. Juvisy). 3 m.
23 s. 2. Tyiellan (M. C.), A. Ludot (U. A. L),
4..Thibault (U. A. L'.

m. nnale 1. Tejlifr (C.E.S.), 9' 27" 2/5
2. Breuille (E.S.J.), 3. Vallat (C.A.S.), 4. Plcart
(C.A.S.), 5. Lafies-se (S.A.M.).

Relais (400, 300,, 200. 100 m.i 1. Metropolitan
Club (Dupont. Lubry. Jousse, Bouquet), 2' 9" 1/5
2. G. S. Crédit Lyonnais, 3. C. A. S. G.

Poids 1. 1. Kathikian (C.A.S.G.), il m. 49 2. Bous-
salaire (S.A.M.) 11 m. 43 3. Degtane (R.C.F.),il m. 01 4. Viisseiir (C.S.F.). 10 m. 96.

Hauteur 1. Boucher (P.U.C.), 1 m. 66 2. Robert
(R.C.F.) et Roy (O.L.), 1 m. 61.

Epreuves réservées aux, sélectionnés. 80 mètres
en deux manches. Première manche 1. Degrelle
(B.C.F.'i. en 9" 2. A. Mouriou (U.A.1.), à une pot-
trine 3. Guérembourg- (C.A.S.G.), 4, Courtois (U.
A.I.). Deuxième manette 1. Degrell» (U.C. F.), en
9" 2/5 2. Guérembourg: (C.A.S.G.),3. A. Moi>rlon
(II.A.L). Classement généra' 1. Degrelle (R.C.F.), 2
points 2. A. Mourlon (U. A. et Guéremtbourg
tC. A. S. G.), 5 points.

mètres 1. Jackson (P.U.C.), en 16" 2/5 S.
Barreau (C.A.S.G.). 3. Cerbonney (C.A.S.G.).

300 mètres 1. Tbeveneau (O.), 37" 2/5 2. Buger
(C.A.S.G.) 3. Fromal (U.A.I.).

500 mètres. 1. Gutllou (U.A.I.), 1' 12" 2. Espar-
bè.s (C.A.S.G.) 3. Villeneuve (P.U.CJ.

1.000 mètres t. Bontemps (C.A.S.G.), 2' 2/5
2. Boiurd (C.A.S.G.) 3. Châtelain (P.U.C.) 4. La-
clerc (Oly).

3.000 mètres t. Barbauri (R.C.F.), 9' 19'' 3/5
2. Oortet (C.A.S.G.) 3. Ducam (01y) 4. Oberleicfcmer

83 mètres haies 1. Géo Aralré (R.C.F.),
2. Mel (S.F.) 3. Amltnot (C.A.S.G.).

Epreuue préparatoire au Marathon (f2 kilomè-
tres) 1. Manhès (C.A.S.G.), 40' 55" 1/5 2. C.
Deats (K.C.F.), il' 40" 1/5 3. Goarant (<>Iy)
4. Mauchamp (.C.S.F.).

Longueur I. Giiezllie (C.A.ï.G.). fi m. S22. Wmlhen (U.A.I.), 6 m. 3. Courtois (U.A.L),
6 m. 30.

Hsutenir 1. Barbazan (Oly), i m. 75 2. Carats
(C.A.S.G.), 1 m. M.

Poids: 1. Paoll (Oly), 12 m. 98 2. Broudta (01y),
11 m. 67 3. Gé;i André (R.C.F.), f0 m. 90.

Perr-lie 1. Branrtz (C.A.S.G.), 3 m. 2. Boussely
(OIy). 3 m. 10 3. Pacard (Oly), 3 m. 10.

Relais (400, 200, 100 mètres) 1. C.A.S.G.
(Buget, Fritz, Cerhminey, Cuérembourg), 2. U.A.I..
3. P.U.C. 4. Oly, 5. R.C.F.

CYCLISME. A la Piste municipale. Belle réit-
nlnn organisée par Salnt-Maudé Sportif, sous la
présidence de M. Deloncle, sénateur, assisté de
MM. Doussahi, ronseiller gétréral Digeon, maire de
Saint- Mandé, etc. Résultats

Vitesse 1. Durand. 2. Qulquerré. 3. Hournon.
Primes 10 kil. i. Vallée 2. Constantin, 3. Pajon.
Course par élimination 1. Vermeulen, 2. Phi-

lippe. 3. Mintzior.
30 kll. américaine 1. Devers-Vallée. 2. Hmirnon-

Constantin, 3. Bigueur-Pajon, 4. Vermeulen-Phi-
lippe.

COURRIER DES THÉATRES

Opéra, 7 li. 3n, Parslfal.
Comédie-Française, S II. 45, le Martniis de Prlola.
Opéra-Comique.8 h., Madame ButterDy, le Petit Elfe

ferme l'œil.
Odéon, 8 h.. Iphlgénle, Il de faut Jurer de rien.
Galté-Lyrique, 8 li. uO, les Mousquetaires au-Couvent.
Trianon-Lyrique,8 h. ta Mascotte.
Théâtre de Parts, 8 h. 30, la Danse de minuit.
Théâtre Sarah-Bernhardt,8 h. 30, la Mallbran.
Cbâtelet, 8 h. 30, le Tour du monde en 80 jours.
Variétés, 8 h. le Bois "acre (Grenier, Huguenet).
Porte -Saint-Martin, 8 h. 45, le Bossu.
Théâtre Cora-Laparcerle, 8 h. 30. Lyslstrata.
Ambigu, 8 Il. 45, le Grillon du Foyer.
Renaissance, Relâche.
Gymnase, S h. 30, l'Ane de Burldan.
Palais-Royal, 8 h. 30, Embrassez-moi.
Femina, 8 h. 45. le Printemps des autres.
Th. Marigny, S h. 45, le Bonheur sous la Main.
Vaudeville, s h. 45. Après l'amour (Lucien Guitry).
Th. dos Champs-Elysées, 9 h.. Tristan et Ysetllt.
Théâtre de l'Athénée, 8 h. 45, Romance.
Théâtre Edouard-VII, 8 h. 45, le Maître Coq.
Comédie des Champs-Elysées, 9 h., Amédée, Knock.
Théâtre Antoine, 8 h. 45. la Femme et le pantin.
BouOes-Parisifins, 8 h. 30, lladame.
Théâtre Michel, 8 h. 43, Bob et moi.
Studio des Champs-Elysées, 9 h., Suite de parades.
Grand-Guignol, 8 h. 30. le Cercueil dî chair.
Nouveautés, 8 h. 30, On a trouvé une femme nue.
Théâtre Daunou, Relâche.
Capucines, 9 h., Miche et son père.
Potlnlère, 9 h., Spectacle du Coq d'Or.
Comédie Caumartin, 8 h. 45, la Fleur d'oranger.
Th. des Mathurins, 8 h. 45. le Chemin des écoliers.
Vieux-Colombier. S le Carrosse du SI-Sacrement
Théâtre des Arts, 9 il.. l'Echéance.
Œuvre, 9 h., les Revenants.
Déjazet, 8 h. Tire-au-flanc.
Folies-Dramatiques, 8 h. 45, le Million du Bouir.
Eldo, 8 li. 30. Bibi-la-Purée (Biscot, Depresle, Colas).
Scala, 8 Il. le Sursis.
Cluny, 845, la Reine de la rue de la Paix (opérette).
Théâtre Fontaine, 8 Il, 45. Morphinomanies.
Moulin-Bleu (42.r.Douai),9 h.. File est faite P' l'amour
Comœdia, 9 h., le Coq du régimont.
Ternes (Wa.gr. os- W). Il. Boora.ce.
Blontrouge (Ségur 20-70), 8 h. 45, le Chemineau.

La répétition et les reprises de ce soir
AUX FOLIES-DRAMATIQUES. A 8 h. 45, répé-

tition générale du Million dit botùf, opérette en
trois actes, livret de M. Georges de La Fouebar-
dière, couplets de M. Hugues Delorme, musique
de M. Edouard MaMie.

AUX BOUFFES-PARISIENS. A 8 h. 45, pre-
mière représentation (A ce théâtre), de Madame.

A LA SCALA. A 8 h. 45, reprise du Sursis.
vaudeville en trois actes, de MM. André Sylvane
et Jean Gascogne.

AU CHATELET, A 8 h. 30, reprise du Tour du
monde en quatre-vingts jours.

AU THEATRE DES CHAMPS ELYSEES. A
8 h. 30, première représentation de Tristan et
Yieu.lt, par la troupe de l'Opéra national de la Haye.

-o- GAITE-LYRIQUE. Ce soir et demain soir,
les Mousquetaires au couvent. Mercredi, le Coeur
et ta rotain. Grands ballets.

LE MAITRE COQ
la nouvelle comédie de Lucien Besnard

aussi originale qu'amusante
reçoit le plus chaleureux accueil anTHÉÂTRE EDOUARD-VII
et s'annonce comme un grand succès.

Ce soir, à la SCALA
PREMIÈRE

du grand succès militaireLE SURSIS
Vaudeville en 3 actes de

MM. André Sylvane
et Jean Gascogne

SPECTACLES ,ET CONCERTS

Folies-Bergère,8 b. 30, En pleine folie (revu*).
Olympia, mat. et soir., vedettes et attractions.
Palace, 30, Oh: les filles.
Empire (TM. Wagr. CAéo de M«rode, 20 attr.
Concert Mayol, Toute nue (revue).
Cas. de Paris, 830, On dit ça (Jane Mantac, DorvlHe).
Alhambra, 8 h. Marc*, Stuart, Solder, Boucot.
Cigale, h. 30. Ça fourmiUe, ]a Cigale.
Ba-Ta-Clan, 8 h. 30, la Danse- as Libellules.
Galté-Rocliechouart, 8 h. 30, Très olympique revue.
Beuffes-Concert, 8 h. 30, Détournement de mineure.
Moncey, 8 3!), les Surprises du divorce (Galipauz).
Deux-Anes, relâche
Chaumière, 9 h.. ]Vous n'av» pis de pommes cuites
Perchoir, 8 b. grandspectacle montmartroisJuif.
Coucou, revue de V. Sneli. De Poumayrac.
Nouveau-Cirque, mat. 2 h. 30 soirée, S h. 30.
Cirque de Paris, 8 h. 30 mat. jeudi et dim. 2 b. Se.
Cirque Médraoo, 8 3C mat. jeudi, sam., dim., fêtes.
Cirque d'Hiver, 8 h. 30, attractions sensationnelles.
Européen, mat., soir., And.rée Turcy, Cottin, Floret
Moulin-Bouge, bal, 4 h., 9 h., toute la nuit.
Kursaal, 2 Il..30, i.l. j.. faut, 1 soirée, 8 h. 30.
Magic-City. t. 1. i.. bal 2 or 1';11, D:m. mat., bal, s&at.
Moulin de la Galette, detn. S h. 30, bai à gd orchestre.
Salle Wagram, demain, à 8 h., grand bal.
Musée Grevin, gds épisodes de la « Vie de Jésus
Palais Pompéien, Jeudi soir.; sam., dim., mat., soir.

-u- PALACE. La Traversée aérienne dans le
vide. a vingt mètres de hauteur, un homme tra-
verse la salle au-dessus de la lètc des spectateurs.
Les (véritables) Ombres en relief, tels sont les
clous de ):* revue Oh les belles filles avec les
Dolly Sisters, les MarcDés d'amour, les Ballets vo-
lants. l'Orgie il Babylone. Fauteuils 8, 10, 15, S0
francs. Promenoir. 5 francs.

-o- TH. MONCEY. Tous les soirs et jusqu'à
jeudl inclus, les Surprises du divorce, av. Galipaux.

-o- NOUVEAU-CIRQUE. Ce soir, 8 h. 30
les Cyclone, les JulMan, les Odonys, Prico.
O'-N>11 Torp.

~v~~ LA DANSE DESLIBELLULES
merveilleusementprésentée par Mme Hasiml

est le triomphe
de la aaison à33-A. TA. CLAN

Roquette 30-12 et 30-13

i A L'EUROPEEN î
L'ADMIRABLE CHANTEUSE REALISTEIA.TURCY]

= chante, tous les jours, en matinée et en soirée =

CINEMAS
Gaum.-Pal., S 13, )'Homme du large, de M. L'Herbier.
Max-Linder, exclus. bout.. la Vie de bohème.
Marivaux, Violettes impériales (Raque) Métier).
Madeleine- Cinéma, 5 et 8 h., la Danseuse espagnole.
Delta, 2 h. 40, 8 h. 40, Femmes du monde, etc.
Aubert-Palace, l'Opinion publique.
Omnia-Pathe, le Train rouge, l'Enfant des Halles.
Ciné-Opéra, la Nuit de Saint-Sylvestre.

-o- CIXE-OPERA. La Nuil de la Saint -Sylvestre,
restre, Un chef-d'œuvre du cinéma descriptif, c'est-
de tout le ct-mlfiia actuel.

Certes, quelques Dlms nous ont procuré déjà, en
des scènes fragmentaires, une émotion d'une aussi
rare qualité, mais aucun d'eux ne posséda jamais
cette égalité de puissante lyrique, ce sens du
drame, cet le pureté et cette unité d'expression.

Léon Moussinac.

^H MADELEINE-CINÉMA
(2 b.; 5 h.; 8 h. 30. Locat. Louvre 36-78)

La célèbre artiste polonaise
POLA NEGRI

LA DANSEUSE ESPAGNOLE
d'après < Don César de Bazan »

de D'Ennery et P. Dumanoir
Mise en scène de H. Brenon

C'EST UN FILM PARAMOUNT

Sur scène, la belle danseuse
MARIA DEL VILLAR

SALLE MARIVAUX
(En exclusivité)

LE TRIOMPHE D'UN FILM
SENSATIONNEL

VIOLETTES IMPÉRIALES
d'Henry ROUSSELL, avecRAQUEL MELLER

PRODUITNATUREL des Vins récoltés et distillé* dam la région dé Cognac j

Après le trafic des stupéfiants
l'escroquerie à la commande

Deux repris de justice ae faisaient livrer des
denrées qu'ils négligeaient de payer.

Ila sont au dépôt
Un marchand de bestiaux de la Manche

étant venu, il y a quelques mois, à Paris, pour
affaires, fit la connaissance d'un certain René
de Tauziat, âgé de trente ans, demeurant,
6, rue Puget, et qui, courtier en marchandise,
avait installé deux bureaux, 94, rue Saint-
Lazare, et 8, rue du Hanovre.

De Tauziat présenta son associé, un jeune
homme de vingt-six ans, nnmmé Gilbert Pe-
riltoau, qui avait perdu à la guerre les deux
jambes et l'œil droite. Pris de sympathie pour
le grand mutilé, le marchand de bestiaux
n'hésita pas, en rentrant chez lui, à expédier
15.000 kilos de porc frais, montant d'une com-
mande que de Tauzlat et Perilleau lui avaient
faite lors de son passage it Paris. Mais, las
d'attendre en vain le paiement de cette livrai-
son, il déposa une plainte.

M. Guillaume, commissaire aux recherches
judiciaires, chargé de l'enquête, apprit que de
Tauziat s'était encore fait expédier du beurre,
des œufs, du fromage et des volailles, sans
payer probablement.

Avant de s'établir courtiers en marchandise*,
de Tauziat et Perilleau se livraient au trafic
des stupéfiants et avaient été, pour ce fait,
plusieurs fois condamnés. M. Guillaume les afait écrouer à la disposition de M. Devise,
juge d'instruction.

Pour sa défense, de Tauziat a déclaré à
M. Guillaume qu'il avait gagné, de l'argent
avec une première opération, qu'il eu avait
perdu sur les ventes suivantes et que, pourtenter de xe refaire, il avait joué aux courseset perdu 12.000 francs qu'il venait de toucher
d'un de ses olients.

Un chauffeurqui n'avait pas de permis
renverse et blesse un passant

Une automobile, pilotée par M. Baptiste Au-
drieux, trente-sept ans, marchand de bouteill-
les, demeurant, rue d'Aubervilliei-s, Pa-
ris, a renversé, hier soir, vers 6 heures,
Grande-Rue, à Villejuif. un piéton, porteur de
papiers au nom de Jacques Charbonnel, qua-rante-neuf ans, demeurant, 22, avenue d'Italie.
C'est dans un état très grave que celui-ci aété transporté a l'hospice de Villejuif.

L'auteur de ..ccident n'ayant pas d'auto-
risation de conduire, M. Fieury, commissaire
de Gentûlly, l'a consigné à sa disposition et asaisi la voiture

D'après Les premiers témoignages recueillis,
M. Andrieux conduisait sa voiture légèrement
à gaucho lors de l'accident.

UN MOYEN DE FAIRE FORTUNE

M. Martin, Industriel, nie recevait
dernièrement la visite, d'un certain liimle Kleffftr,
demeurant en hôtel, passage Bradv. qui venait lui
aclielT une autotuoDlle de francs.
-de voue .paierai, dit KielTer, 1e mal'Proehalu.

Si vaus acceptez, je vais vous faire un blllM qu'une
importante maison avalisera.

Klenvr revint, en effet, deux jours plus tard et
romit le LiilJet a son vendeur. Mate, en examinant
de pires ce papier, M, Martin s'aperçut que le cachet
de la maison d'automobilesétait placé à l'envers

Pris d'un Il 11 demanda à M. Laurens, caiii-
nilssaiire de IVcclter, de faire une enquête qui ftit
Artinaii'U?. Elle apprit an magistrat <]u« KielTer avait
procédé de Ja ni*me .façon ave«; qiiftkjties maisons
d'suloiiiobilco et i'élait fait livrer des voitures .«urlesquelles 11 versait nn acompte. Le reste était
payable par traite?, qei étaient acceptées sans diffl-
cuili*1. parce. qu'elles portaient l'avallsatlon de prr-
sonnes solvables.

Cependant. dès qu'il était en possession doa
autos, KlelFer les vendatt aussitôt a des prit fort
avantageux.

M, Laurcns pria aussitôt l'inspecteur'Buffet7"dù
huitième district, d'arrêter KietTer, qut a été appré-
tivitùé hier matin. Il est au dépôt.

UNE ENCYCLOPEDIE DES CARRIERES

vous est offerte gratuitement par l'Ecole Un£-
verselle, qui vous adressera, sans frais, sur
demande, son magniaque volume n" 5611,
de pages. 59, bd Exelmans, Paris

GRAND PRIXBALZAC
P DOMINIQUE A.THÉRIVE

N -Dame Le plus
de la grand

Sagesse péché
Li 7. 9'OM GRASSETMm7jO J

L Montre Election
cet l'élue e*uoe. tovweo

En vente chez tous Ies tiontogefs

|&Q»ftt* CONSTIPATION tf'%l|

SUR
MESURE

pour auto
REPRÉSENTANTSJ. BERNARD
Il, rn a'Abodrir. PARIS



!LA MUSIQUE
La fanfare la « Sirène de Paris » vient de

donner sa vingt-quatrième audition instrumen-
tale devant une salle bondée, qui ne cessa de lui
témoigner sa satisfaction par des applaudisse-
ments bruyants et chaleureux au delà de tout.
Après un entraînant allegro militaire, de M. Vi.
lini, et une Marche de gala, de M. Allier, les
Impressions d'Italie, de Charpentier, remarqua-
blement exécutées sous la direction de M. De-
liome, le parfait chef d'orchestre de la société,
furent acclamées comme elles méritent de l'être.
Toutefois, les deux gros succès de la matinée
allèrent à l'émouvant poème symphonique, .du
pays wallon, de M. M. Delmas, qui valut à son
auteur, président de la « Sirène une véritable
ovation et aux Prélude et dllegro, de M. Andrieu.
qui, merveilleusement écrits pour l'instrument,
constituèrent, pour les bugles de la société, une
sorte de triomphe on ne peut plus légitime. C'est
égal, quand on se dit que, sur 132 exécutants dont
se compose la « Sirène », il n'y a que douze pro-
fessionnels, il est permis de s'étonner des résul-
tats artistiques obtenus par le travail et la vo-
lonté, résultats dont je suis heureux de féliciter
et le chef et ceux qui se trouvent sous ses ordres.

Fernand Le Borne,

COMMUNICATIONSDIVERSES
La réunion des anciens du .fil- H. I. aura lieu

cette année, le mal, Nantes, place Emile-Zola, et
sera suivie d'un ')>aiujii€t. l'our adhésions et Tous
renseignements, s'adresser au trésorier de la So-
ciété fraternelle, M. Catherine, 1S, place Btssun. à
Lorient (Morbihan).

Les annonces sont reçues à l'OFFICE D'ANNONCES
29, boulevard des Italiens, 29FONDS DE COMMERCE

OCCASIONS A SAISIR
Eplc.-Vlns, bail 9 ans, Ioy. 900, log. 4 p., av. 5.000
Vins-Llq.-tpic., log. 5 p., ait. prouv. 450, av.
Hôtel-Vins. casuel, bien situé, rapp. 70.000, av. 45.000
Bigey, vins, rue d'Oran (Métro Chateau-Rouge).
N~ôïïv.^ÏJnger., tr. b. pi., atr. p. J., b. 11 a., loy.

1.200, log-. 3 p., av. 12.000. Valade, t06, bd Magenta
paierie,

long~ba7i~bien nég.,
air- r. du Cygne.

bllgé partir code moi-inème mou Joli Dépôt Vins,
g-re Nicolas, situ^ à Montmartre, Delle aR., à

doubler, log. 3 p.. céderai même av. 8.000. Voir
d'urfr. au fonds, 24, rue Antoinette. N.-S. Abbesses.
J~e"TTlâc"e direct, ménage ou dame act. dans Joli
Dépôt Vins, b. log., rapp. 70 p. j., min. dep. S.0W).
Se prés. ens. Etabl. Ricl. 28, bd Bonne-NouveUe.
otëï, Etoile, grand luxe, 35 fr", confort moderne,

bail 30 a.. loy. 12.000. salon, s. de b., tapis part.,
revenu 200.000, av. 4()0.dO(i._RoWnet,_i2I_r._au_H«vr8;
Dé-part Maroc, cède liment., logé, bâti il a., loy.
Il 9'W, 12.000 à placer l'an, avec 9.000, y compris
camionnette bon état. Pain, vins, 9, rue Chabanais.
Librairie-Papet., pi. centre, 3 p., log., bénéf.,

p. mois. av. 20.000. Rement, fg St-Denis (3° ét.)
Ling.-Nouv., b. 1: a., 2 p., rits., fait 300 f. d'ait. p. J.
L av.JjO.OOO. Remenl, lg St-Denis (3'tt.)
Hotel, gare près Paris, à proximité Stade, 12 n»«,

plus log.' particul., bail 12 ans, loy. affaires
I-JO.CIOO, av. Agence Français, 49, r. Lallltte.
ITîgerls Nouveautés, porter de Paris, log. 3 p. Air.

bail a.Occas.av.l5.000.Paran,50,r.Arcnlves
Libre de suite Dépôt de vins pour ménage ou dameseule ayant dispositions pour le commerce, trav.
forcé, recette assure bénêf. de 70 d 100 fr. p. Jour.
Il faut disposer do 6.000. Pour tous renseiguement,
s'adresser-t. les jours de 0 h. à midi et de 2 à 7 h.
il M. Duclos, 7t, rue des Petits- Champs. M" Opéra.
Libres à volonté Dépôts vins p. méu. ou dame sles. conn. spôc., rec. forcée, bén. assuré, 70 à
par Jour log-. 3 p., faut disposer 7.000, bons ou tit.
V. M. Bourdel, IV, Ld Bonne-Nouvelle. NI- St-Denis.

K très commerçant, installation marbre. réserve 2

magasins b. 9, loy. 3.000, log. 3 p. culs., air. soi)

y. jour Justif., enl. av. 35.000. JAC, 16, bd Magenta.
Importante société Vins deTradcë domâiide nïénag-e

sérieux pour prendre Dépôt Vins-Aliment-, bén.
70 par jour, bien logé, mets débutattt au courant,

avec 8.OO0 fr. J, A. C., 16, boulevard de Magenta.
D""aiïs jolie~baiïïïeue, Epicerie-Vinsemporter, allairetrès bien située, pas de concurrence, bail 10 ans,
loyer aff. 350, log. 3 p.. culs., jardin. Vendeur
sérieux riv>tt début. au courant, il saisir av.

J. A.' C, t6, boulevard de Magenta.

Vincent, 29, rue Tronchet (gare St-Lazare)
L'ocïul:Vôlt7Tà"cSiv~Î4~vôrt.rapp. 190.000, M. 5«.a)0

Vincent, rue Tronchet (Gare Saint-Lazare).

gar., Se près. eus. Luc, 359, r. Saint-Martin.

occasion, prix total Facilités de paiement.
Voir Luc, 359, rue St-Martln (angle Pte St-.Marun],

HbïfiTMiÂïEr'oeuA'siuirunique
grandes chambres, hall 12 a., loy. 1.000, av.

HOTEL-CAFE-BILLARD
ÏO chambres, malson an?le, 3 salles, avec
Curtls, vins en gros, 12, cité Trévise, 9°. Cadet.

Hôtel avec~3Ô!«i<Tj«AÏrcrôL35, Jid deStrasbouroT.
Hôtel avec"~35lÛOO."l«ANC10, 3h,~ n'a" ueStiasbonrg.

Hôtel avec -Ûi.'ùw." "MANClj^^J^j^sb^urg]
Hôtel avec_5O.iKKÎ~MA»CIu, 35, nd de Strasbourg.
Hôtel avëë~6Ô'.«V>. MÂKCIO. 8i, bd_da_StrÎM*oùrg.
Hôtel avec 75.0ÔU. MANCIÔÎ 357^bd_de_ Strasbourg.Hôtel avec
Bôtel avec 120.000. M a'nciO, 35, bd de Strasbourg.

.Vide acquéreur. MANCIO, 35, bd de Strasbourg._

H2r..û00,av. 30.000 OC. Est-Office, le, bd Strasbourg.
H'ôtel-Calé, tr. Jolie banl., face marebô sur ï Je et

be;fo plaee, 10 et).. av. conr., 2 sal., tr. b. jard.,
av. se retire. Est-Office. bd de Strasbourg.
B~~ar 1er à cfiëval face marché, portes Paris, an*. 160,

av. malad. Est-Office. tô. bd de Strasbourg.
ccas. Villeïïëf Vins-Liq., terras»^, au. 400, av.

U cause de divorce^st- Office, ISjjad de Stratbonrg
"l/lns-faiiâbTTjSî, place marché", bail 17 a., loy nul,
If buv. 400 tabac 200.000, av. 95.000. Masseron, Etabl.
Réunis, 1J, rue Cbampagne, Helle Vins. Aideront.
Nous demandons ménage ou dame sle, m. début.,
11 p. rep. Dépôt vins-alim. Paris et banl., bien log'é,
bênéf. 50 à 80 p. J. I.1 faut disposer de 8 IL fr.
Se prés. ens. Sté la Vinicole, alim., 345, r. St-Martln.

Sans interm. cède m. Hôtel-Vins, 15 en., pas rest.,av. 40.000. S'adres. 33, Grande-Rue,
D~epât vins^ÂUÎïënutîon, teïvu depuis 10 ans. La

maladie de mon mari est la seule cause de vente.
• Je prou\ à acouéreurs sérieux mon chiffre Q an.

et garant un bénéf. Journalier de 90 à 90 par jour.
Je traiterai (tvec 8.000 comptant. Pour tons rensel-
gnements utiles s'adresser à l'Etude Hlchepanse,

6, rue Richepanse, chargée de la transaction.

av. 45.000 cpt. JouUey, 24, r. la Jarry, Vlncenne».
AFFAIRES INTERESSANTES

iwnlleue, Hôtel-Vins, sous-location 7.30U fr., loyer
bail t5, recette 13o, bien logé, ait. sérieuse,

facile il tenir et travaillant bien avec francs.
Celle-ci est un gros lot à saisir.

Hôtel, 12 ch. 17 Un, parfait Mat. chambre» qui sont
des chamb., sailes, belle terrasseombragée, remise,
«curies, grand Jardin potager, forte basae-couv.
Le tout genre grande hôtellerie campagne, près
Fontainebleau.Eléments à faire petite mine d'or.
lourntssour, je connais depuis ans, et assure
rare il prondre yeux fermes. Renseig. qu'a ménage
sérieux, avec 65.000, loyer 2.000. Il faut être quatre.
Caevasiu, Vins en gros, 10, rue Parrot (2 b. & 7).CAFE
Coin de rue. m. façade, face petites usines, près
I'lace République, bon bail, petit loyer, 3 pièces au
premier, recette cède, cause grossesse, avec

francs comptant. Lacombe, vins en gros,
rue Fontaine-an-Roi (place République).

'Gérants sérieux, jeunes, actifs, même début., sont
ctemand. par Import, groupement vinicole pour

reprendre Dépôts vins Paris ou banlieue, bien logés,
»S3ur. 50 A 100 francs par jour bénéfice suivant cap.
On accepte dame seule ou ménage. Se présenter
rnsemble avec références et garanties aux Etablis*.
Bourgoln, vins. bd Saint-Denis (fondé en
Coiffeur, café, blll., 150 buv., 30 coinVb. A vol., b.

BECHE, Spiritueux, vins en-gros
Bureaux boulevard Sébastopol.

Salaisons d'Auvergne, Vins.
Bonne maison, loy. 500, b. logé, gr. bénéP., et. 9.000.

Epicerie, Fruits, Légumes cnlts.
Centre ouvrier, bat) 9 ans, loyer appartement

3 pièces. Recettes 400 francs par Jour, avec 15.000.
Café-Bar fer a cheval.

Maison d'angle, loyer appartement nu pre-
mier 5 pièces. 200 fr. par jour prouvés, avec 30.000.

Hôtel, Epicerie de choix.
12 numéros, rapportant Recette p. J., loy.

appart. 4 pièces, le tout bien installé, av. 70.000
BECHE, Vins en gros, 32, boul. SébastopoL

Bette Alimentation, quart. popui., ait. long
bail, pet. loy., app. 4 pièces, a cnlev. de suite av.

65.000 cpt. S'adresser G. D. Alex, bd Magenta.
Ltbres pour courant niai, Dépôts de Vins et Alimen-tation 'pour ménage même débutant, désirant se
mettre dans commerce. Il faut de 8 a 20.000 garant.
»uiv. Import. établissements, bien logé part. Voir

Délaisse, Vins en gros, rue des Balles.
Couleurs7~entrepr.,tenue 24 a., ap. fort., b. n. 60.000garant.,

av. r. du Havre, Paris.
papeterie, Poste anail. b. slt., sur bd, air. 50.000,

réel. oce., av. i0.00o. IL bis, r. Drouot.
Epic. banl.. occ. unlq. p. val. mat., av. 4.000. Martin
Epie. -Buvette, Jol. banl., A l'essai, av. 6.o0>). Martin
Dépôt Vins, loy. payé p. sous-Ioc, av. s.Ojv. Martin
Eplo.-V., aff.700 p.j. gar.cse décès, av.20.C00. Martin

St-Deni», qu1 aldera-

Une exposition nationale des métiers
Le 15 juillet, au Grand Palais, sera inaugu-

rée la deuxième exposition nationale des mé-
tiers, dont le but principal est de donner un
essor nouveau à tous les travaux qui deman-
dent de la part des créateurs de modèles et de
leur exécution, une connaissance approfondie
de !a technique du métier.

Comme suite it cette manifestation, un vil-lo artisanal sera édifié il l'exposition des Arts
décoratifs de les artisans dont les œu-
vres seront primées cette année y pourront
être admis.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
Confédération générale de l'artisanat français,
qui organise cette exposition, ou au service de
la propagande, exposition.des métiers, Grand
Palais (porte C).

LE CONGRÈS UNITAIRE DES P.T.T.
Apres avoir passé la plus grande partie de la. DU!!

de samedi à expédier les derniers articles de l'ordre
du jour du congres, les P.T.T. unitaires ont tenu
une nouvelle réunion et approuvé un rapport ten-
dam i1 la constitution d'uue fédération unique pour
les marins, les cheminots et les P.T.T.

DANS IiB BATI3VTEJJT
Le syndical unique d.u bâtiment (S. B. U.) a tenu

hier matin à la Bourse du travail une réunion au
course de laquelle il a fixé wu attitude l'égard
de la Fédération unitaire.

Après discussion, Il a décidé de rester fldèle à
CMte organisation.

En ce qui concerne le 1" mal, nulle manifesta-
tion sur la vole publique n'est prévue officielle-
ment, Il y aura simplement pointage des cartes syn-
dicales à la Bourse du travail.
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DEUX OCCASIONS UNIQUES
Superbe DEPOT DE VINS

Belle tnst., bail à volonté, gd log. de 3 p., aff.
d'aven. fais. 400 de rec., départ forcé, avec 8.000

ALIMENTATION grande licence
A céder cause maladie grave, loyer unique de

400 fr. sit. ds centre commerç., 2 p., 1 cuis.,
mise au cour. de suite, go a 80 bénéf., avec 3.000

Voir ensemble A. GERVAIS
meubles en gr., 9, r. du Château-d'Eau (fondée 1860)

ônnet.-Lûg.7 pr. Dufayel, b. 10 a., loy. alf.
fr p J, laiss. net 2u.000 fr., il placer, log. 3 p., à

sais. av. 20.000. Situât, unlq. Ch. Cavé, 66, r. Provence
Et.'ÔABÎÔyrr.TTT.aïfltte,Opéra. 14«ïn. Tél. céntïlâ^U
Dépôt Vins, log. quart. popul., bail Il a., lien. 60 fr.

par jour, garant. avec 7.000. GAROY, 1, r. Laffltte.
Dépôt Vlns~.MoiumartrêrTg~baTÎ,lôg. 3 p., alf. 300

p. J. pour mén. sér., av. 9.000. GAROY, 1. r. Lailltte.
Dépôt Vins, Joli quart, loy. l.2Ou, log. 3 p., b. ni.igas.

très bonne affaire, av. 12.000. GAROY, r. Laflitte-
Epie. -Buv. banlieue, bail 12 a., loy. 1.200, aff. 350 p. j.

garantis unique, av. GAROY, 1, r. Laiiitte.
ÊpIc. -Buv., quart, mur., log. 3 p., lg bail, loy 1.000,

pour début., avec 7.000 tr. GAROY, i. r. Laffltte.
Epie. -Fruit. Gde lie, rue popul., 700 loy. 350 p. J.,

exceptionnel, avec 9.000 fer. GAROY, 1, r. Lailltte.
Alimentât, gêner. bel agenc'7 batl 12 a., log. 2 p7,

500 p,j., tr. belle aff.av.12.000.GAROY, 1, r. Laffltte.
Vlnï-Uq., près usine, quart. ouvr. 2 salles, loy, 1.400.

Occas. véritable, av. 9.000. GAROY, i, r. LafAtte.
Vlns-Llq.-Plat, Montmartre, bail Il a., toy. 3ff.

p. J. à doubler av. 1C.0OO. GAROY, i, r. Laffltte.
Bar fer chev., p. usine, face cinéma, bail 10 a., loy.

f.100, remarq. av. GAROY, r. Laffitte
HÔtlFvïns-Billârd,bânr7~29~"n°"rbail 15 a., rapp.

hôtel 2C.000L_av^ fr. GAROY, 1, r. Laffitte.
Mtéi^B"ûfeàli71^imnirtfc7s5n»«, bail 11 a., foyïsoir.

Installation et mnblller neufs, rapport 65,000 net
garantis, affaire de tout i" ordre Il céder avec

fr. En excIuMv GAROY, 1, r. Laffitte.
Joli Commerce luxe y. dame ss connais, spéc., b.logé

cède cause malarl. av. S. 000. GAROY, 1, r. Laffltta-
Epie, Une, prod. d'Italie, b. 10 a., 300 p. J., causemarlag.. av. 1S.000. Mme lourdan, J2,_«v. Cliohy.
Epïcerie-Buvet., pouv; plat du jour, bail ïo ans,loyer grande boutlq., bien placé, b. logé.
Urgent. Avec Mme Jourdau, 12, avenue Clichy.
llanlieue Salut-La?" e, Café-Buvette, sans cuisine,jolie et gde vllk, 15 minutesde Paris, petit loyer
tenu 5 a., 62 vins p. afi, un peu négligé mais
ferait beaucoup''mieux si bien tenu. Avec 1S.000 fr.

Paul, fonds de banlieue, 34, rue de Rivoli.
Affaires sérieuses ¡'-céder dans ma clientèle

Hôt.-Vln», rav., banl., 18 n»1, b. 16 a., 1. 1.800,
Mn. nets gnr. 26.000 p. an, incrov. à sais., av.

Hôtel-Vin», Paris 3.1 n°», rapp. 50.000, buv. 100
par jour, bail 18 a., loy. 2.800, à saisir avec 75.000

Hôtel-Café, 18 n°«, t. nt, rapp. 26.000, buv.
'p. J., b. 17 a., loy. 3.000, occ. rare, t sais. av.

A enlever de suite
3 Dép. Vins, gre Nicolas.rich, lnst.,b. 12, av. 8.000
2 Sup. Ep.-Vins, b. slt., b. il a. loy. 800, av. 6.000

îpetêrîe-Mai-cerie,plein cent., tenue a., malail.,
occas. rare. av. 6.00O. Paillard, 24, bd Poissonnière.

eurre~ëïlËûï?,T)anl.,Ouest, aît.ïûbgar., auperlf.
occasion, av. Paillard, 24, bd Poissonnière.

UNION DES REPRESENTANTS PROFESSIONNELS
23 et 25, rue Jean-Jacques-Rousseau (métro Louvre)

H. Meutey, directeur, 24 années de références.
Affaires sérieuses et existantes.

Epie, comptoir, b. 15 ans, loy. 1.500, 480 p. J.,
100 fr. liuv., S pièces, 1 cuisine, à enlev. av. 14.000

Vins-Liqueurs, bail Il ans, loyer 1.000, 2 pièc.
1 cuisine, 150 francs par jour, rare, avec. 9.000

Dépôt de vins, altm., gre Potin, jog. S p., bail
15 a., Joy ni. Jard., 600 p. J., av. SO.OOO

Epicerie-Fruiterie Montmartre, belle petite aff.
pour débutant, vu l'urgence 11 surtlt de 5.000

Dépôt 'de vins gre Nicolas luxueux, hect.
de vins, log. G pièce*, S.J00 loyer, rare av. 20.000

Epicerie, Tins à emporter, 2 Pièces, 1 Cuisine,
rare, à enlever cause maiadie, avec 5.000

Modes, Joli quartler, avec 12.000. CIF, 10. r. Blanche:
Dép.~Vlng7~gre Nicolas, av. CIF, 10, r. Blanche.
Ëpïc.-îuv.,i>! jfilë~ïïsfir]»v. 7.0W). CIF, 10, r. Blanche.
JôTie Pâp êtT, BT logé~av. 7.00ÔTCir, 40, r. Blanche-
Bar fer~à~ôEêv7pTtn'éà't.Tâv. ».Ôob"CfPTlÔ~,1rT Blanche".

Her, JTaïlea, 2 bïïïàrds,"âv. 1 i7ûÔô.CirTïb. r. Blanche".
Robès~êFMant., Opéra, av. 60.000. CIF, 10, r. Blanche.
Pas de porte t. comm., av. 12.000. CIF, 10, r. Blanche.
HôT^Ving, banl., Ï5~n°*7~av.10.000. CIFrîô7 r. Blanche.
Café-Liq., bien placé, av. CIF, to, r. Blanche.

H gre Nicolas, payable par trait. trlmest. en 8 a.
Seul chargé. Comptoir Immobilier, 10, rue Blanche.

CABINET VOLTAIRE
35, boulevard Voltaire Ipiaco République).

10 ON DEMANDE
Ménage avec 6.000 fr. pour tenir Dépôt vins, affaires
300 fr. par jour, 3 chambres, pour cause maladie.

2 ON DEMANDE
Ménage travailleur pour tenir Bar, Vins, Liqueurs,
banlieue, 250 rr. p. jour. Il faut 8.000 fr. pour traiter.

ON DEMANDE
Ménage pour gérer Vins-Liqueurs, Plat du jour, 280
par jour, bien logé, on traite avec S.000 francs.

ON DEMANDE
Ménage pour Epicerie-Vins banlieue, Jardin, cour,
280 fr. par jour, il faut 6.000 francs pour traiter.

TOUTES PERSONNES
qui désirent se mettre dans le commerce, adressez-

vous au Cabinet Voltaire.
Avances et esrompto de biUets de fonds
Cabinet Voltaire, au 35 du boulevard.

CONFISERIE FINE DEPOT VINS
Bail t0 ans. loyer 1.500, logem. 5 pièces, recette 9.000
par mots, installât, moderne, bien achalandé', cède
avec 30.000 fr. compt. Emile Lacombe, Vins en gros,
56, cour Dessort (Entrepôt Bercy). Métro Bercy.
C~afé-Re»taur., lg bail, av. logé 4 p. cuis.,

p. j.. céder à 45.000. Sanvêtre, 12, av. Clichy.
profiter de suite superbe Dépôt Nicolas,b. log., 3 p., b. 12, a.. 450 p. J., gros bénéfices.

Pressé, avec Jean F errlère, < r. Provence.
POUR TRAITER

FONDS DE COMMERCE ET INDUSTRIES DE BON
RAPPORT, dirigez-vous dans l'Est et adres.se/vous

CABINET D'AFFAIRES DELAGOUTTE ET METZ
A SAINT-DIE (Vosges) vous y trouverez notamment:
Belle Entreprise, camionnage et déménagements av.
pcorrespond. Cie Chemto de fer de l'Est, matériel

import., vastes locaux, avec fr. comptant.
Vins en gros, 5.000 hectolitres, matériel moderne,

immeuble et fonds avec 120.000 francs comptant.
Calé- Rest.- Ciné, seul, centre industriel, 800 places,

immeuble et fonds avec francs comptant.
Calé-Hôtel, 32 chambres, chauffage central, garage,

lav. mécan., centre ville, avec 100.000 fr. comptant.
Beau Calé-Hôtel, site merveilleux, au pied forêt et

aux portes ville et théâtre, ver6ure, gros chiffre
affaires, avec 80.000 francs comptant.

Belle industrie Bois, spécialité, vastes bat., outtll.
mod.. immeub. et fonds avec fr. comptant.

Pâtis.-Confis., cent., chiff. d'aff. af. 70.000 cpt.
Beau Café-Brasserie, centre ville, 360 Hectolitres

bière, loyer minime, avec iOO.OOO francs comptant.
Un lot Import, de Cafés, HOt., Bars, Eplc., Boucherie,
Boulang. Propriétés dep. 20.000 Ir., jusqu'4 tr.

Cife-Llqn., 350, av. 40.0Ôl).M7chTud,105Trisrjonoré
iiF~ÔÏÏëfriSot avec 15.000. Mlch»n<l,105,r.St-Hoporé

Lingerie-Dentelles, loyer nul, tenu 10 a., air. uniq.,
malad.. av. Avet, 282, r.

H. FAGLAÏN"
Vins en gros, Paris-Bercy

Caisse et comptabilité, 8i, r. Turbigo, M (Républ.).
A SAISIR DE SUITE

Epicerie-Vins,1r. bien située, loyer rare, log.
pièces, affaires 200 fr., exceptionnelle av. 3.000

Epicerie- Buvette, quartier très popul., travail
forcé, loyer 400 fr., logem. de 3 pièces, avec 5.000

Dépôt vim à céder cause maladie grave dame,
affaires francs, bien logé, avec

Alimentation, belle affaire, gros bénéfices ass.
CI ménuire sérieux, Il ne faut que

Dépôt vins, belle installation, bail 13 ans, bel
appartement. 80 francs bén. par jour, avec 8.000

Dépôt vins gre Nicolas, clientèle choisie, trav.
agri-iible et facile, gro3 rapport, avec 10.000

Vins-Liqueurs, affairé unique, cse désaccord,
loyer francs, belle boutique, il faut 10.000

venir me voir ensemble à mon bureau
S. ftglala, ti^ru» Tartigo* Facilitas de, paiement.

EMPLACEMENTSA LOUER
pour exposition, vente, réclame de tous articles,
produits, objets, souvenirs, etc., et pour attractions

auxJEUX OLYMPIQUES
situés sur rue des Jeux Otympiques, vole la plus
courte de la gare aux stades, en bordure du

garage officiel.
Emplacements de 3mx3», soit 9'" carrés en terrain
nu. à partir de 1.000 francs pour la durée des
Jeux Olympiques. Paiement à la souscription.
Renseignements C. Guillerme, Exposition perma-
nente Jardin d'Acclimation, Neullly-s.-Selne (Seine).

(Tél. Wag'ram

La Médecine Nouvelle
du Q DUBOIS

MaWine Trïiti *rmm de léd6ci81' i'liiMt
médecine Gros volume de 16O pagesu| nOUYGHC avec nombreuses gravures en couleurs.
PARIS Prix 5 tr. f" contre remboursement.
m rams Laboratoiredu D' 0. DUBOIS

I 199 avenue Michel Bizot, Paris.

DERNIERS STOCKS AMÉRICAINS

Je suis vendeur des dernière caleçons
coton américain-s. Prix selon quantités.

Acheteurs sérieux, venez voir la marchandise
VOUS ACHETEREZ

SAHNA, 90, boulevard Ménilmontant PARIS-20»

Méthode de la plus Hmtt, Moralité. Sérieux. Lofai.
écrire: Mmede MAKBA1S. 30, PLSt-tieorges.PaiM,

Téléphonez vos PETITES ANNONCES CLASSEES
à Bergère b7-36 ou 4(-77

Banl. 40 kil., pays pêche, chassie, Hôtel- Caîé-Bill.,
bail 17 a., 1. 900, 8 n»« meuûl., 3 sai., jard., piano,

garage, aff. av. 15.000. Mén. travaill. se prés,
ens. Troquier-Autin, rep., 36, boulev. de Strasbourg.

OCCASIONS PARIS-BANLIEUE
Av. 5.000. Dépôt de Vins, logem. 3 p. Bail 9 a., lop,950
Av. 8.000. Epie.-Buvette, rec. 250 prouvés, aff. sér.
Av. 12.000. Bar fer cent. ouv., 150 p. J., b. 9 a., 2 sali.
AV. 10.000. Hôtel Vins, 5 n»», gde licence, bail 12 a.
Av. 8.000. Vins-Liqueurs, b. placé, aff. a doub:,log.3p.

Dugardln, vins, rue de Lyon, année,
MAISON DE CONFIANCE

Dép. Vins,pleincarrefour, tr. lg bail, petit loy.,b.
__lo(ré. 1). bénéfices, av. 5.000. OFIC, 10. r. Royale.
Dép. Vins -Buvette, plein quart, ouvrier, bail 13 a.,

loyer 3 p. log. avec 6.000. OFIC, 10, r. Royale.
Joli Bar, bien placé, sonnette ontr'acte, Ig bail, air.

250 p. j. pronv.. av. 7.000. OFIC, rue Royale.0 Dépôts de Vins, genre Nicolas, av. log. p. mén.et dame seule, lalss. de 60 a 250 fr. Dén. p. jour,
sont disponibles à prendre de suite courant avril et
mai. Il faut de S fr., sutv. import. du de.?.,
B. D. N. et valeurs acceptés. Se prés. en*«mb. aux
Etab. L. Tlzean et Cie, 62, r. de la Chaussée-a-Antin.

logé. 300 fr. p. j., cède cause maladie, av.
Etab. Réau, 106, rue de Rivoli. Face métro Chatolet.
ïîafé s. place marché, gde ville 5o Hm Paris, b. 14 a.,L loy. 900 fr., 150 fr. p. j. Pent faire mieux. Cède
cause vieillesse. Av. 12.000. Réau, r. de Rivoli.fi Dépôt vins, gre Nicolas, p. dame ou mén. act.,b. log., bénef. 20.000. av. Voir ensemb. Etab.

Réau, 106, rue de Rivoli, Face métro Ctiatelet.
ÏTâTisë" santé. Cèd. "Pap.-Mercer av. petit comptant.
\j Ace. Bons. Sans interm. Voir au Fonds, 2 Il 5 h.,

lundi et mardi. Bordes, rue de l'Ouest.
ôt. Klvoll, 33 n°" confortables tenu 15 a., Ig bail,
peut rap.80.000. Av.luO.OOO. Bertant, 78, r. Réaumur

de Central, 24, bd Sébastopol.
ïïïs~aemporter, gre Nicoias, très b. situé, av. app,
net 27.000, av. 40.U00 cpt. Chaput, 16. rua Turbigo.
âtT-vin», 24 n"*r5 30 km Paris, cent mtlust.

buv. 130 gar. un pfiut rest., prix 80.000. av. 45.00U.
Urisard, 3i, r. 75. r. 3 Il 6.

ÔTeKVins, Halles, b!"ï5T.~l71i^S0U,iiOt. rap.
av. Luqnain, 39, bd

anliuue, àt-Cloua, joli Commerce p. (lame, appart.
3 p., av. S'adr. Coutay, 60, bd Strasbourg.

Ijapet.-ijugerie a céder saris intenn., avei 20.0U),
T logem. 3 gdes pièces. Ecr. K 50, Petit Parisien.
âiîî iï. « a. p. tout uonim. ioy. 350, log. tu jara.
px '4.000. V ou écr., 24, allée Télégraphe, Ralncy.
Cause intuna cède a men. début., mun iiepôt vinsbatignoues, tey. 8uO, log. 2 pièc;, 2 Bout., 2 entr.,
tr. av. S.uoo si pr. p. Antoine, 23, r. M.-D.-de-LorBtte

obiig. par santé. Sausaye,25,_rue_de_Lancry.
SAINT '"ÂHBMËr SPIRITUEUX 66, boulev. Diderot
Vins-Liqueurs, très bien situé, à cM. cause maladie
par un de nos clients, x gdes ,salles débit. 1 salle bit.
beau logem., bail 9 a., loy. rec. act. 150. On
peut facilem. A enlever ce jour même av.POUR LE 20 MAI
société demande ménages et pers. «les aimant le
commerce pour tenir Dépôts vins et alimentation,
log assuré bénéfices suivant garanties. Il faut de
8 à fr. B.D.N. ou titres. Se préaenter ensemble
avec sérieuses référ. Vaisse, 12, faub. Poissonnière.

cède av. fr. Girard, 25, rue Victor- Massé.

Gde ville de Normandie, Hôtel-Café- Rest., tr, belle
U inst., 22 chambres, loy. aff. prouv. 165.000.

Excell, aff. ten. 14 ans, à enlever p. saison ay.
Dandelot, 84,_rue de Bondy.

Hôtel-Vins centre, f2~û^~biûi~"f5~a" loy. 3.000, ree.
Il 350, rapt). hôt. Gorions trait. av. 35.000. voir
Etabliss. Les Grands vins _Jrançaii,_S01_rne_Duperré.

Vins, b. logé, rapp. 70 p. J. mlalm. 11 faut
Se présenter ens. Etabl. Ferrlère,_31, bd Magenta.

Epie, à dame ou mén. sôr., garant. exisr. Voir
ensemble Cavalln, Vins en gros, 30, r. Montmartre.
Coutiiïêlwûto. immeuble, av. 25.M)0. SUEUR-UNION
Serrurier, 3 moteurs, avec tti.WiQ. 8 bis, r. Albouy
Entrepôt bières, 2 cam., avec 40.000. Entresol
Ciné-kermes»e. net 40.000, av. 80.000. SUEUR-UNION
Hôtèl-Bar, 6 n°«, rap. 10.000, CI]. débit p. tripl., b.
H 12 a., 1. 1.800, av. 40.000. Léonard, 37, bd St-Martln
î>a7~ï.~a"cHv.7Técetté""ato~gar., b. 10 a.,
U tenu 14 a., av. 50.000. Léonard, 37, bd St-Martln.
Bar i à chevT^lontminre,rec. 150, b. il a., i. 1.5W,

à satsir av. léonard, 37, bd Saint-Martin.
Verrerie, porc., art. mén., b. 10 a., loy. 1. 3 P..
1 réelle occ. av. 18.000. Léonard, 37,
H~ôtërBîtîgnolles, 28 n»«, bail Il ans, loyer l.800,
belle aIT. av. 70.000. Delerls, g, r. Daperré, 2 à 4.

\j 15.000, aid. acq. trav. Taon, 87, bd Beaumarchais.
Hôtel gare Est, Il- Dail a volonté, loy. 15.000,
ptenu 10 ans, apr. fortune, av. 20 Près
République, n01, il moderniser, av. le.000. Occ.
rare. Remet, fonrn. p. hôtels, place du Havre.
Hôtel Montmartre, 75 n«» t. conr., px à dêb.

2° Hôt.-V., n^if. eo.OOO. On. com., 84,r.Turenne

Magenta
Beau Llq.-BUiard, débit 4511, atr. tout repos, en
confiance rue Rlcher-

A CEDÈR~BÂNLÎËUE ÂëRÉABLE
P prix matér. excel. état comm. Vins en gros, ten.
père en fils. vas, mag. et log. Se retire apr. fort.
Prix total 75.000_comptant. Chanot, 46, rue Lafayette.
pëfïoiîne dispos, de petites économles, fer. acq.un fonds de commerce bien situé, av. beau log.,
rapport garanti, situation d'avenir assurée. Si pas
sérieux s'abstenir. Voir pour renseignements Etude
Drouot, 52, faubourg Montmartre. M» Le Peletief.
ménages sérieux et travailleurs, nous offrons des
1 Dépôts de vins, Alimentation générale, payables
par traltes trimestrielles sur bénéfices. Rien au
comptant. Sé présenter ensemble à l'Agence Finan-
cière, 7, rue de la Pépinière, gare St-Lazare. Ouv.
même samedi apr.-mldl et dimanche jusqu'à midi.
ëûrre-CËufs-Fromages, porte de Paris, b, 12 a.,

loy. aff. 1.000, b. logé, remise, av. iô.OOO fr.
V. Malnoury, bur. l04, Bourse de Commerce, 2- ét.
îTm'donnerie-ICÏÏâûïîûres, loy. bon bail, sur
{j boulevard, air. 62..00. logé, av. V. Malnoury,
bur. 104, Bourse de Commerces* ét.Paria.T. Lopt. 47-07

BEL, 7.r.de la Pépinière
Prïmeurs-flléisageriës, banlieue sup. 3 voit., 2 chev.

alf, b. log., av. 20.000. BEL, 7. r. Pépinière,
Beurre et CSufs-Volailles.-Prlin., banl. chev. et voit.,

air. 800 p. j., av. 3u.000. BEL, 7, rue de la Pépinière.
vTns-TTlq.-Epïc., belle banl., bout. d'angle, log. 4 p.,

belle inst., av. 10.000. BEL, 7, rue de la Pépinière.
Dïpôt~oré~Vins-Epïc, b. 14 a., aff. 300 p. J., tr. b.

logem.. À enl. av. 12.000. BEL, 7, r. de la Pépinière.
Aliment. Gén., bail 9 ans, air. 600, log. 2 p. tr.

belle aff., avec fr. BEL, 7, r. de la Pépinière.
jnônlis.-Epic. fine, bail 11 ans, loy. aff. sup.,C

belle sit., avec 20.000. BEL, 7, rue de la Pépinière.
BEL^7. rue de la Pépinière (Gare Saint-Lazare.)

I~)ariumerTe~ jolie air. p. dame. long bail, p. loy.,
2 p., av. 12.000. Falst, 33, r. de Chabrol (G. Est)

Lingerie", cour. coq., air., inst. mod., rue passagère,
p. a enlev. suite. Palst, 33, r. de Chabrol (G. Est)

RÎÊ~N~ DÏS"~ÂGËN CES
Charmet, quai de Bercy, Charenton

REEL NEGOCIANTEN VINS
Aide acq. prêt. s. bill. fonds p. aff. sérieuses en
Bar,Rest.,Hôt.,Tab.,Epic.,Dépôt.Tr. Louvre, Charenton

CABINET DELAUNAY
49, rue Richard-Lenoir (place Voltaire).

Epie, vins, paquet, p. début., à enlever avec u.000
Joli Dép. vins, 200 p. J., 12 a. de b., b. logé, av.
Alim. gén., gde bout., inst. marb.. 400 PJ.ï.,av. 12.000
Hôt.-Vins-Bill., 150 p. J., 3 p. log., un. avec 12.C0O
Tr. b. Al. gén., buv., 2 bout., 5oû pj.,1.5 p.,av. 15.000
Vina-Liq.,c. us., 200 p. J, è céd. été. mal., M.

acquér, «éttenz,

COURRIER DES TP O CAMATEURS DE
1. O. Jf.

j»j avril.
LES ESSAIS SUR ONDES DE 9 MÈTRES

DE LA TÉLÉGRAPHIE MILITAIRE
COMMENCENT AUJOURD'HUI

Les essaims sur ondes de 9 mètres, que la
radiotélégraphie militaira a confiés au lieute-
ant de vaisseau Malgouzou, oommencemont au-jourd'hui et se continueront avec l'horaire
suivant

Lundi, à 16 heures, 20 h. 30 à 21 heures
mercredi, 15 16 heures, 20 h. 30 à 21 heures
vendredi, 15 à 16 heures, 20 h. 30 a 21 heures
(heure légale). Forme des signaux vvvvvv

0G 9 OC 9 OC 9. Transmission d'un
texte quelconque. A la fin de chaque phrase,
l'indicatif OC 9 sera répété deux fois. La trans-
mission se términera par « fin de transmis-

sion » manipulée en toutes lettres. La longueur
d'onde pourra varier entre 9 m. 20 et 9 m. 30.

Un certain nombre d'amatemrs, tentés par la
simplicité de réalisation des appareils récep-
teurs particuliers aux ondes très courtes, se
promettent de collaborer avec les lai»ratoires
de l'armée à l'étude de l'onde de 9 mètres.

A titre d'exemple, nous présentons aux
amateurs le poste réalisé par M. J. Roussi.
secrétaire général de la Société française
d'études de T.S.F., président du club des « 8 »•
1 Il se compose en tout et pour tout de deux
cercles de cuivre de trente-cinq centimètres
de diamètre, l'un servant de self de grille aux
(ieux lampe.» réceptrices, l'autre de self de pla-
que. Un variomètre règle la longueur d'onde,
et un écouteur téléphonique cumplète l'ap-
pareil. La seule précaution à prendre dans la
réalisation de ce montage est de lui donner la
plus grande symétrie possible. C'est pourquoi
les deux lampes ont la disposition un peu
particulitre que l'on voit sur le cliché. Quant
aux réglages des circuits, ils sont des plus
aisés.

Ecole supérieure des P. T. ^T. (longueur d'onde,
• 450 m.) 20 h. 15, chronique scientifique Autour de
notre capitale préhistorique (les Eyzies et ses tro-
glodytes de l'àge du Renne, le pittoresque d'aujour-
d'hui), par M. Jeati Fourg;ous, membre de la Société
préhistoriquerran<;aise.

Transmissiondu concert donné salle ^Eoltan. avec
Mme Jacqueline Royer, de l'Opéra Mme Philippot,
violoniste MM. Jules Marnelt, Henry Dubois, Léon
Coupleux Sonate, op. no 2 (Beelhoven) Pas-
quinade (GotlsehalU) Liebeslied (Krelsler) Hava-
naise (Satm-Saëns) Ode Saphique (Brahms) Chan-
son de ma mie (Bombera) Souhaits de jeune fille
(Chopin) Scherzo -Valse (Chabrler) Danse hon-
groise n»5 (Brahms) Marche mignonne (Poldini)
Concerto, op. 23 (Tchaikowski) Samson el Dalila,
amour viens aider. (Saint-Sai'ns) Chan.snn hindoue
(Rlmsky-Koraabow) Sonate (Brahms) Elégie (nies.

Offre. d'emplois. Bure.di Machines à écrire. ïchMSKs.' Hôtel» et Pensions. tours et Leçons. Bicyclettes et Notes.
TARIF Chiens, Ch"». Voitures. Chaise. Achats et Vente». occasions. Alimentation. Agriculture. Spécialités pour forain». IimImW.
1 rVI\ir et Commerce. Transports et Déménagements. Objets perdus et trouvés. Renseignements. Divers, etc.,ce. La le ïi

Locations. changes d'appartemenü. Mobiliers à vendre. Achat et Vente de propriétés. Automobiles. Garant* La S ia «a
fonds de Commerce. CaplUui. Aiances sur marchand) tes. Recherches. ••

DEMANDES D'EMPLOIS

OFFRES D'EMPLOIS
I..V CIÏÂMBRÊ SYNbfCÀLK

1>R.S DEBITANTS DE VINS
DU DEPARTEMENT DE LA SEINE

39. rue Salnt-Sabln (Il- arrondissement)
dem. dame, bonnes références profes-

sionnelles pour dlriger service de
placement

Onlises et des mon-
li'iise-i & l'étau. 77. bd Rictiard-Lenoir.
Emballeur j. Il. tr. au cour. feuillas ex-
péd. Parfumerie. 20, Dugonert, Clichy.
On dem. 1 bon CoDlni6r,lcontrOL fabrlc,
1 stagiaire au laboraf", 1 dessinat. d'étu-de, petite main p. écritures,!mwiceuvre
ma?., rw. e^lg.C.Cr6a.,l60,ru9St-Ch«rles.
oh dtm. garçon magasin empaqueteur
et jeune nue p. téléphone et courrier.

Sté Cotonnière, 73, rue Sainte-Anne.
On demande une dactylo non sténo.

Roussel et Cia. 30. bd lUcliard-Lenolr.

G. P.. 24, r. Turin, de Il 15 il.
Jnes débutantes p. écritures. S'adresser
Su a»fe,i(1 et Cie, 2f. r. Ecliiquler, 10 à t2.
Jues Blles 18 à 18 ans, trav. facile aux

piéees, bien payé, dans soudage.
Doiniu. t», r. de la Roquette, Paris.
Sté mécaniq. Cluâiy dam.: limeurs mon-
teurs en carrosser., tourneurs fabricat.,
décolleteui'3-rég"lêurs Brown et sharpe
automatiques, soudeuses autog. Se prés.
av. rétér. 180, quai de Oltcby, Clichy.soudeuses et nppren-

ties sont demandées. FRAftCK,
il;\}. rue du Vivier. Aubervill i e rs.

On dem. sténo-dactylo 17-20 ans. S«
présenter avec références de 9 à Il h.

Tliévenon, 37, rue de Montmorency.
On dem. ajust. et toiirn. outil., tourn.,
man. sp.î.touTs revolver*? Warner.décol-
let.,régleurs.de frais. et de tours,et rectif.
usiiieuses.frais., décollet. ,menuls.,et mai;.
p. entretien. Se prés. 403, r.dies Pyrénées.
On dem. Jne bom. p. tirave Industriel de
dessins. Se présenter: Eau et Assai-
nissement u, 93. r. R&riner Urgent.
Déni. noii.dact.Dennfii'.y,6,i'.Moreau,Pari5.
Manoeuvre. Bollet,94,Tue Folie-Méricoui't.
Infirmières p. garde en ville, bonnes
référ. Ambiance. 111, r. Saint- Antoine.

Jeune fille alde-comptable racturière.
I a urent. 4, rue des Quatre-Fils.

mîMOISfiLLËS, COMMIS placés immôd.,
gratuit. dans ALIMENTATION. Maison
Pasquet. 22, r. Ode-Trnanderle (Halles).
GnOme et Rhône, 70. bd Kellermann, 13e,

demande bons TOURNEURS FRAI.
SEURS et RECTIFIEURS pour outillage

et fabrication.
3té.D.-dact.Pr.-Del.B.,95,l>JBeaumarchais

passage d'Aai'gouli>me i;ile). demande
des ouvrières pour le montage de la
chaîne et de la valve. Travail facile.
On de.m. j. R-eos ans p. bureau.
Decauvllle, 66, chaussée d'Antln, Paria.
Ets Baudet-Dotion-Roussel, Arrenteuil,
pr. gare, dem. re^producieuirs,poinçon.,
cisailteiirs. dresseur*, rnont., assembl*1'

Bonne manutentinnaire robes et
blouse», 6. rue Conservaloire.

Société U'^n?p°ri3 en commun demande:
la r«;«MBr3 (libérés service militaire,
&géE moins 40 ans) 2° ajusteurs, at-
d«s-aju3t«iiTS,monteurs, peintres, sou-
deurs autogrêne, aidies-monteurs-*leo-
tiricieos, terreur, menuisiers, manœuv.
Se présenter, lis, rue Mont-Cenis,
Paris (I8«>, 8 heures (livret militaire,
piftee3 d'état civil, certlf. trav. exigés).
Toirrueurs, ajusteurs.- menteurs en fer,
él«ctrici«Ti5, pasetir de voles, de préTèr.
célibat., s. dem. Sté normande de métal.
à Mondevilîe, pr. Caen. Fac. pens. Ecr.
Bon. rernmailleuTés 2 à 3 fr. l'heure.
Mairl«-Loul»e, rue GodQt-de-Mauiroy.
Radiateurs CHAUSSON, 35, rue Malakôtt,

Asnières-sur-Seine, demandent
BONS DESSINATEURS,

petite ohaudro'n.neriecourant radIateurs.
MANŒUVRES ROBUSTES

pour apprendre polissage,
TOLIERS, FERBLANTIERS, PETITES

MAINS FERBLANTIERS, SOUDEUSES
«Mlln. FEMMES et JEUNES FILLES

MANOEUVRES, MANOEUVRES (Tançais.
Se présenter à 7 fi. 30 et à 1 h. 30.

Ent-repreneuses et monteuses tricots.
Léon, rue lies Roses

Jne fllle 1i Il lfi a. p. mag., 3, r. Amélie.
On dem, Jne homo a. pour emptot
ga-ircm de bur. et courses, début 200 fr.
par mois et aabi!lt\ costume civil. Cl<
des Mines de Vicoiyn<J3.r.ChaieauduTi
On demande Uogfcres pour l'iteller.

On demande bonne s*con<Je d'alelier,
grande couture, réféirencps exigées.
'Q(|iiil!nrd. rue Petiieg-Ecurif.
J. h. <Mb. comm. Andrée. 38JJl.vSle-Atine
on d. p. conslr. motoc. 1 émail* s. veto,
mauieuv.. mont- d. roues, 1 sabl., une
manut.. Smart, ji,la Tournelk, Paris
iinpôrîânïê administration r«?heTelie
apparlteur-ch«rdes garrons de bureaux,
présentant bien, de préférence, ayant
déjà tenu cet emploi. Ecrire en Indi-
quant références et prétentions, Il Boite

p o-s taie bureau central, 9".
Dame, très bonne comptable, bonne

écriture, sérieuses rétér. exig. Ecrire
Cash. t'3. juc du Sentier.

Bons monteurs électriciens sI yos'-Ujle
forgerons. Gramme, 28. rue Hautpoul.
On dem. fem. pouv. faire du portage de

On dem. j. Biles début. maiuit.,tm-.fac.
0 Lacets Josette. 14. r. Etienne-Marcel
Palefrenier marié. lu chevaux, lapement
Usine près porte Flandre. Fci1. lige. réf.
Boîte postée 1. bureau Central.Paris 13»
j". niïë' début., bon. écrit. Se prés, vers

18 h. Vermandel. 7, avenue Ra^hel.
Fraiseurs, tailleurs d'engrenages, tour-
neurs, serruriers, manoeuvres sont de-

mandés. 31, rue Curial, Paris (19e.
On demande bobineurs et bobineuses
pour moteurs électriques. PONTIER,

6, rue
Thomson-Houston,r,BatsTiers,St-Ouen,
d«m. tourn. parall.. vertlc, père., ales..
frais., aJu8.. outil., ponton.,éliug., mont.
tran,i»f., vériflcat., ta^iloy. aux écritures.
Décolleteurs, petites mains, fraiseurs et

petites d^coiLet-eurs. Se présenter
rue Çormel-Hfs, Levallois.

Apérlt. Koto, 5, bd Beaumarchals, dem.
aide-comptable récem. lib. du serv. mil.
de préf anc. sous-officier et capable
de visiter clientèle. Se prés, mat. 9 a.
Bons ajusteurs, monteurs, raboteurs
d'étau-limeur, perceurs de radiale, ali-

leteuses, fraiseurs, contrôleurs de mé-
canique générale, tourneurs de 'abricat.
service nuit demandés A la Sté RATEAU
117, route de Flandre, LA COURNEUVE.

Tram Se présenter.
Société Lorraine-Diétrich, Argenteuil,
demande bons tourneurs, recuneurs,
fraiseurs. décolleteurs et ajusteurs.

Employée pour classement et dactylo-
graphie, débutant p. courses et mif.
Kc.rla^ n. Mortn. H. r. Dulonf. J7».
J. h. 14-15 ans courses et 'magasin 1).
rétribué. Bourcier, 76. rue Kelgraml.
Appreall.i ralirlcatton cairact. a'imprun.,
mfeitnidttna. Berlr 8, me Abbaye.
Dem. jne hom. 18-J5 a. P. factures,
bon. écrit, et rér. exig. Se prés. 9 h. 30ail li. :10. TMvmon. :17, r. Montmorency

GERANCES
Ménage de«n. gérance dans alimentation.

Fer. 17, rue Esquirol, Paris.
DEMANDES DE REPRESENTANTS

SEMENCES agrkoEes
Puissante firme reob. agents généraux,
tocaui, cOef courtier, agents partie.
Belle situât, avenir, ass-ur. par contrat.
Organisât, modèle, sélect, réelle, livrais.
av. garant., tarit ralsormab.,fort. comm.
payées 80 de suite. Ecr. av. r6f. Flor.
abonné P.O.P., 1, 1. r. Strasbourg, Parts.

ASSURANCE-CAPITALISATION

600 fr. flx« eTcam. MM. dam. courtage,
•encalssem., emplois divers, offert à per-
sonnes sérieuses. Bort. 3, rue Scribe.

GENS DE MAISON
Bonne h tout faire est dejnandée.

13, bd St-Danls. Gages selon capacité.

Bonne tt faire p. 3 maft., réf. ex. S'ad.
ar.midi.Pichon.aoo.r.Vanglrard,Pa-rl3-<6«.
Dem. bon. a t. taire p. dame sle. Ec. ou
se prés. lundi 3-6. Guy, 78, r.Miromesnil.
Dem. ménage ?ans enfi, fem. Il tt raire,
mari Jardin. sach, conduire auto, bons
gages^ S'adress. Hypean. 2, pt. passy.16*
ÎT à t7i'. r>- lvinl. 3 malt. 225 p. m.'Ec. ouou
se pr('.i. Lahorie. 33, r. Heniirepaii-e. Paris

BUREAUX DE PLACEMENT

On dem, bonnes a tout raire, cuisinières
r. de cJ)., ménage et début. Gros gages.
Marie Paulet, 131, r. St-Honoré, Paris.
Ag, Madeleine 6,r.vivienne,pl.=t9bon.à t.
faire, cals., f. de ch., déb., mén.,gr.g-ag.
Demande bonnes à t. faire, fem. de ch.,
culs. Agence Etolle. 10. r. du Dftme.
cTiii7n7èrêsr"r7~3~ecb., botL a tt faire,
ménages placés de suite Paris et ban-
lieue. Gros ffwes. Gd Bureau St-Mandé,

rab IMpubllque

senen Tarentelle ID. Popper) Trto, op. M, en ré
mineur (Mendelssolm).

Tour Eiflel (longueur d'onde, tn.) 7 n. et
12 h. 1D. prévisions météorologiques 15 n. 40 et
17 h. 30, cours financiers et commerciaux.

iS h. 15, riUlio-coneert, festival! HayJn aveue
Mme Jeanne Eudes, cantatrice, sollçt« des con-
certs Colon-né Mlle Matfdelein* BIdesrsray de Cotn-
poénia, violottceïïUte MSIe Madeleine MiUocnau,
violoniste Mtue Madeleine Fabre, ptaniste Air
de la création, Adagio (transcrit pour violoncelle
et piano par Paul Bazelaire), Canzonetta (trans-
cription Fasullne Viardot), Sonate pour violon e2
piano, Mélodies. Trio du rondeau à la hongroise.

20 heures et 23 h. prévisions météorologiques.
Emission! Radiol» (longueur d'onde, 1.780 m.)

12 h. 30, cours financiers et commerciaux, informa-
tions, concert 1. Madrilena (P. Wachs) 2. Conte
d'avril (,. Krier) 3. Mon rêve (Waldteurel) 4.
Stances la Inné (G. Krier) Le basar des sou-
venir,* (Léo Pouget) 6. Pouce consolation (Rey)
7. Carnarat (M. Pesse) 8. Los Mountagnol» (Noe
Faure) Prière aux étoiles (NI. Pesse) 10. Air de
Louis XIII (Ghys) 11. Ciboulette, valse (Reynaldo
Hahn) 12. Adieux Touchants (Fabry et Mouton)
13. Suite (A. Gutllot),

n. cours tinanclers et commerciaux, Infor-
mations, concert 1. Sonnte n" 2 (Haydn) 2. Allé-
gre spiritoso (Senallle) 3. Monologue 4. Sarabande
(Alhln Gulllot) 5. Introduction et Allegretto (Lalo);
6. Promenade Sous bois (P. Wachs) 7. Deuxième
Sonate (LoelUet)..

n. 30, Informations, concert, avec Mlle Suzy
Murra 1. Première suite de Peer Gtnt (Grtei?)ait d'Alcina (Salvator Rosa) 3. Gnossienne
(Erik Salie) 4. Poésie 5. Vieille valse viennoise
(Kreissler) 6. Plaisir d'amour de Martini (J. Ma-
zeHter) 7. Solo de concert (P. Vidal) 8. a) le
Cygne (Grieg) b) Trois jours de vendanges (Rey-
naido Hahn) B. Milenka (J. Bloxtx).

Broadcasting belge. Bruxelles (longueur d'onde.

MADAME,

VOTRE TEINT FATIGUÉ
ou les imperfectionsdu visage dont vous souffrez, ne seraient-ils

pas simplement la conséquence de l'emploi de produits qui ne
conviennent nullement votre hygiène ? Bi Combien de prépara-
tions dites de beauté trahissent en effet leur mission, irritent la

peau, la dessèchent ou la maculent, obstruent ses pores, paralysent

son double fonctionnement et finalement la flétrissent et la dété-
riorent au lieu de l'embellir. M Le seul moyen d'éviter ce danger
est d'adopterune crème strictement inoffensive comme la crème
Malacéine qui est un véritable baume pour la peau qu'elle assou-
plit en lui donnant, sans jamais la rendre brillante ni la faire
jaunir, la fraîcheur saine et l'éclat éblouissant d'une jeunesse
durable.. D'une stabilité exceptionnelle, la crème Malacéine
doit à sa compositionet ai sa préparation de pouvoir se conserver
indéfiniment sous tous les climats sans rancir, ni durcir
Jamais le nom de crème de beauté n'a été mieux employé que
pour désigner la bienfaisante et célèbre CRÈME MALACEINE.

Crème 3 fr. 6 fr. H» fr. a* fr. 5o en tube t 4 fr. Pondre 3 3 fr. ( 5 fir.
Poudre compacte i fr. ;S. Su'on t fr. 5o. Eau de Cologneambrée 7 fr. 75

AGENCE Sl-rRAN"COl3 DE SALES, 5; rue
BréMontier. place jour mfttue, cuis., f.
ot valel cit.. b. a t. f., ménage. R. h pay.
Abêtie. 9g. raubourgr Salat-D>;ni8r prts
gare Est, pUtee vite, rien à payer, bon.
Il t. faire, fem. chaml),. culs.. d^buta.n.;p.
-'ALIMENTATION
inlMBli© colis postal de 10 kilos,
franco domicile 75 fr. Tamiali frères,

fabricants, quai Nord. \>r'l.

comestible dinu-i- a fi fr.
pot 10 1. fraivoD contre rembours.

Savon ¡il postal 10 le fr.
M. Fabre, 47. ,r. St-Pierri', !i Marsullle.
IQxTViIB'/PS normands, craounatamuts,

fco, pet. ege ttes gares,
Dormeull, Satnt-Denis-lës-Martel (Lot).

LOCATIONS
App" a louer. Bertrand, Cb^d'Aotin.
NÔSfb. ap"~a ïoncr. t. conf.43,r.V_iyienne

6

Âvo-us partout l'harnib. et apport, meubl.
dep, 1 r.o. Paul l' luO, :•. Si-Lawire, 2il6.

VILLEGIATURES

p J.(cti.^t repa<\Réduct.p.famlH.Dem.not.
B gté Vlllégia. 17, rJ3ertin-Poirée,Paris.

acêTts~et" ventes
de PROPRIETES

Val-Fleury,pav.m.nl,2êt..8 ,8 gr.p.,e.,«-él.,
536 m..l80.00i)fr.Préaii ,89^fg Temiple.mat.
lOOtem.Paris.coirpsd.ferm.av.2i> hect.arb.
fr.,parf.ét.,52.0(Ri.Patt<«l,bdSébastopol.
70 km. Paris, 5 mm. gare, mails. 3 plèc.,
gr. comm. 1.500 m., jard., nomJj.arb.fr.,fr. Patte, 91, boulev. SéPasiopol.
pëÏÏTpliviHo'nA pièces,beau Jardin frui-
tier 400 m. (libre) a la Varennc, vend.
Pavîîîôi, cuis., sal.-a-m., safon, 2 cû. et
c. de t., jard. m. agréra., in 75.000'
5_débattre.
Bellopropriétébourg. iboi"d in Marne),
conf. mod., Jardin d'hiver, wras., b. et.,
jard. m. rx 170.000 r. av. jol. ctrem.
art. sa), bil I ard. Noi'l. Champiyny (gare'.
Occasion, prop. bourg., libre, et. neuf, b.
Jard.. clos mers et *rUk\ dép. (pressé).
Px 195 uuo nr. A. Noël, Cbamplgrny (gare)
A Forg«s-les-Balns(S.-et-O.JVmais. lit». 3
p., fac. d'ag-r. Ur. iWp., e.. jard., cl. murs,

l'x, 25.000 fr. E. Cabas =et. Limours.
TERRAINS

DeauviHiTToîrainslois 3W m. i 7 fr.,
pav. 60 p. mois. Ec. Chlourel, !13 b., r.
r,oiista.ntlnople.P».Reçoit lundi ,jeud.,2 à G

"©lilIiîS UOïe bord. square et route
nationalo 6 kil. barrière, pay. au mots.
Prise de possess. au l6r versement de
100 fr. Pierre, de Rennes. Paris.

CLOTURES'
GRILLAGE avec PIQUETS fer

DISPONIBLES.PortesgTillagôeset grilles
TOLE ONDULEE g-alvnnlsée. Tarifs fco.

au MATERIELECONOMIQUE,
rue do la Hoquette. I'aris-Ba3tlile.

PAPIERS PEINTS
Aux prix de fabrique. Album franco.
Décoration moderne,W).r.IiamarcK,P<ir!
Té!. Manade! N.-Sud, _Lajnarct.

depuis 0 fr. ;5 le rouleau
V«rte dâireciie particuliers
Manuf" Perrotin, 51. bd Garibaldi. Paris

Album franco province.
ACHATS ET VENTES

DE MOBILIERS
A vend. bureau, r'âuteuil.aO.r.Béaubourg.

CHEVAUX ET VOITURES
Voiiu.re~tâpissîftretrèTbon état p. avral-
son on démé'nayem. Couffout, pontolse.

vendre camions, flech.es, tapissier, a 1

on 2 chev.. le matin, 23a. rue Marcadei.
DENtlSTES"

Dentleff posé c4ns la journée, 10 fr. li
dent; en or, 15 fr. Réparations en 3 b..
Levadé.lM.brt M.ag<-nta/gare NordlParla.
Dentierposé Journée. 15 rr.; en or 20 fr.
Réparât, en 3 h. Melropol.28.hrlSt-Denls.
CÔÙRS"~ETLEÇONS

Grande école amérIcaIne. 130. r. Rivoli.
Manucure, pédicure cotffnr*._PENSIONS_
Garç. Pi mod. parc. A. Clieri»ttsetCiiinart

410 m.). 17 heures, concert, p0 heures, causerie
scientifique concert 1. La Bohémienne (Uti/Hi)
S. a) Viens mon bien-aimé (Chaminade) b> HOwéU
d'Amour (Cbamlnade) 3. Zapateado (Sarasate) r-
La Mascotte (Audran) 5. Impressions d'EspaMt
(d/Ayrèves) 6. Devz pièces <Rarblrolii) Les
Papillons (Popper) 8. a) Sur un marché persan
(Ketelbey) b) Canwanetta (d'Ambroslo) 9. a>
Obstination (Fonte naBles) b) La légende du petit
Navire (Mtssa) 10. Mugaette (Mlssa). Information!.

Broadcasting suisse. nettes (longueur d'on(le
1.100 m.) 17 h., chronique sportive. Nouvelles
économiques. Informations financières.

Broadcasting anglais. 15 h. 30, concert 17 IL
heure de la reiwne et des enfants, i9 h. 30 ton-
cert (Toutes stations!, 21 il. causerie sur le?
pierres précleuses (Londres) 22 hr. 43; causerie
sur les abellles (BournernomlM. Toutes les ala-
tions transmettront simultanément à 19 II. et
21 h. 30 un bulletin d'information à 19 heures
crMique Utté-raire à 22 b. le concert du Savoy-
Hôtel.

Ondes étalonnées d'amateurs. Valeurs exactes
des ondes étalonnéea émises vendredt par le postt
8 A é de Rueil le signal T a été mis sur 201 m.
A sur 191 m. 50 U sur 180 m. 50.

Ce soir, à 20 h. 30, Signal fi sur 170 m., 20 Il. 40
signal D sur tn., 20 Il, signai B sur 150 m.

Société française d'études de T. S. F. La Soctété
française d'études de T. S. F. a tenu hier son assem-
blée générale. Pendant le dépouillement du scru-
tin, le doctenr Francftette, président, et M. Rousse;,
secrétaire général, ont passé en revue les différents
stades par lesquels cette société a passe depuis sa
fondation qui remonte il 1914, à la veille de la guerre
La Société française possède aujourd'hui soixante-
seize filiales qui correspondent avec elle, et col-
laborent il d'utiles enquêtes.

La séance a été levée après la proclamation du
scrutin par lequel tout le comité de direction
été réel».

ECOLES DE CBAUfiïUHb
5ÏÏUÎ. WÂGRAM-AIJTO>Jl":int..l-r=-v
ttes voit. dern. modèle, lw r.l'ap.tim .-i'ir
(_miv. dlm.73_ms, av.Wag-i-am. M» l^ruc*
SÔ~ir.~£îàfÎLLt-ÏÎC.t)ÛEs. Citroën lux.
Brcv. Ifa-r._M_*< R-rat.,i6,bd Beaiiaiarchals.
l'A l'i 1 lis Taxi. Ecole" prof .1 1 .r.Descombe»

BK'.SKH ft
•"AUTOMOBILES^"

torpiHÎo

OCCASIONS
a yi'n<l.Dn:oliei',Loinit)e..N')rS

SPECÏALÏTËS^POÛR^ FORAINSFôRÂms~Ëf~
raiarclhiaiade soislEesÊÎoiîi»

«I VOI'^ VOCLE? CO\»P,RVER VOTRE
CLIENTELE, ACHETEZ VOS TABLIERS

La

DORFiVF.R,f, 7-i, bd de In Villotte. Pari»
MACHINES A CÔUBRË

Mich. il coud. marq. Bar 10 a., ocr.
SinffMPjr^exc.,Mpécl.prov;5»,b_dSt-M»rcel:
DipôrfabifT7î«. r. Moïïtbn-bur«rnet,n«*

7^-înTrq. gar. 10 a., rem. p* fabr. occ.
Sing. dep. 150'. Exp. prov. fco. NE pas
CONFONDRE et bien s'adr. Ets A. n. 0,.

!)< Miiubeu-pe. métro y.olssonnl<'T<i.
MERCERIE-PAPETERÏË-BAZAR

DEMANDEZ i&s catalogruesen baisse rco.
Eta-bll»?: ffiino. W. r. du TPrrml* Parts.
_3ACHATS Et VENTÉS" T
"v-hut \x fient-, bijoux, or. brtll., le plus
clk'r. I.Ol'IS. 8, f? Montmartre, td^e_\sn

m« DIAMANTS,. PERLES FINKS
JJSEJOmS 4C, rue Lafayelte, Pari».

JUilAMA bijoux
3, RUE MF.YERBEER (près t'Opéri)

Paie, de suite plus_ctter_ de tost Pari?.
vpn Achat au cours le plus élevéOr, argent, platine. Bijoux,OR Brillants. Vienx dentiers. niAme

sans or. COMPTOIR DE L'OR,
rue Bergère (Près Bd Poissonnière).

(( J) ksr Vieux dentiers J. 45 p. dentVendez dlrecwm. an Comptoir,
91. boiih-yard Sébaslopol^ 'près Potin».

ACHAT BRILLANTS
PERLES, PALATINE, ARGENTERIE

Viens, dezrtiero mmTmVDri.«.r-

BHOGDARGE, 30, faubourg Montmartre
et ;il r. du J'emplej Métro Hôtel df_vnici

Acllîaft
or, dentiers

r.OMPTOI n TREVT SE. r. ne Trévise

dent, nrlll., perles Jusq. C.006 fr, carat.
GARBOUS.4I .rPasqulerfaçeg.St-1-aiare
Eîî HOH ïlTriHILL««J.8.())0qecar!

DAVID, 43, rue de Trévise, métro Cadet.
FScïete cher bijoux, deiitiêT'îrdéVaiff-
ment. Daniel. Un, M Mngfinia. gare Norfi

PRODUITS 'D'ENTRETIEN

Nettoyage des métaux le moins cher.
Ne prend pas feu. Adoucit les mains,
fco de port 0 part. 5 kil. tar. fco s. deni
FOURÇiAULT.Sbis.r.la Statlon.CourbevoU'

RENSEIGNEMENTS
M. Vigr.alais ne répond plus d. de-ttes d*~i fernmr' av. nnilté flomlrncronliijra!.
~ZZZII Z'CAPITAUX
Prftts maxini. s. succès., liypot., usuf.,
nufi-proprlété. Brau. St>, fy Montmartre.AVOCATAVOCAT
/P A

Paris, T. proo. Divorce

BËÂC'r.lLs exrjiiir. ti:'ius!ir..ex-com.d.p<j;

OFFICE MONDIAL, enmiôt. av. mar., ttëî



UNE GRANDE DECOUVERTE

FRANÇAISE
Un énorme progrès réalisé. La guérison des Maladies de la Peau, Ulcères

variqueux, de l'Arthritisme (Douleurs, Rhumatismes, etc.), des Troubles
de la circulation lArténo- Sclérose, Varices, Phlébites, etc.)

; et des Maladies des Femmes

En attirant, de nouveau, l'attention de meslecteurs sur une nouvelle méthode de traite-
ment des affections qui dérivent de l'état
arthritique, j'ai conscience de faire non seu-
lement une œuvre utile, mais je suis certain
de faire une bonne action.

Je demande donc iL tous ceux que, de près
bu de loin, cette question intéresse, de me
prêteur attention et de bien méditer ces lignes
ils s'éviteront bien des manoeuvres inutiles
et aussi bien des souffrances

En dépit des, progrès considérables accom-
plis ces vingt dernières années, tous les ef-
torts de l'art de guérir n'ont abouti, pour
ce iT.ii nous occupe, il faut bien le dire, qu'à
«de piètres résultats. Ces résuttats, du reste,
lehacun les connaît.

lI était réservé NI. L. Riclielet, de Sedan,
A la suite de patientes recherches, admira-
blement conduites, d'apporter un peu de lu-
mière dans l'obscur chaos de la thérapeutique
des maladies de la peau et de l'arthritisme.

La inêthodfl a fait ses preuves déjà de lon-
gue" date dans la cure^difflcile des maladies
de la peau. L-es eczémas secs ou humides,
psoriasis, sycosis de la barbe et de la mous-
tache, herpès, acnés. érylhèmes, furonculose,
dartres, impétigus, lichen, prurigo, rougeurs,
maladies du cuir chevelu y trouvent le remède
le plus renforcé et le plus héroïque.

Il suffit de peu de temps pour voir se re-
constituer graduellement les fonctions nor-
males de la peau. La démangeaison, si pé-
mibte et si tenace. qui accompagne le plus
souvent ces Maladies, disparaît dès le début
de la cure.

Dans raï'tftrifciSttie constitutionnel, dans le
Shumatisme, la goutte, les empâtements des
cellules glandulaires (glandes), etc., la mé-
thode de L. Riehelet dissipe rapidement la
douleur, résout .les déformations rebelles des
membres, des ttéigts, des orteils, guérit les
\'ieilles' sciatiqiies et les états névralgiques
Invétérés, qui ont résisté à tous les traite-
ment s. BSBs ces divers cas, elle assure l'éli-
mination complète' et rapide de notre ennemi
intime, l'acide urique.

Enfin, cette excellente médication a fourni
des résultats inéspérés dans les troubles les
¡plus profonds de la circulation. On constatela régularisation des mouvements du coeur,
3a disparition de l'oppression, de l'essoufile-'
ment, des vertiges, des étourdissements, des

LE TRÉSOR-CAPITALISATION
SOCIÉTÉ DE PRÉVOYANCE MUTUELLE

Entreprise privée assujettie au contrôle de l'Etat M
Gérée par le TRÉSOR-IMMOBILIER (Anciennement le Trésor-Gestion)

Compagnie anonyme pour favoriser toutes Institutions
et Prévoyance et la Construction de Maisons S Habitation

au capital de 2 millions de francs entièrement versé!

Siège Social: 10, Rue de Maubeuge,PARIS
TIRAGE MENSUEL DU 10 AVRIL 1924

Tarlfs A 1, A 2, A 5. Durée 33 ans.
D. Z. I; A 1, SOO fr. '.NI. Brtroet iHenrl, 16, cOte

du Mont-aux-Malad»?,Bondeville (S.-I.).
Tarifs A t bis, A 2 bis, A 5 bis, A bis.

Durée 33 ans.
L. Q. M. A i bis, 500 Ir. M. GuérardLucien,

5, route de Marbach, à Pompey (M.-et-M.).
L. Q. M. A 2 bis, 1.000 lr. ,M. LàUement

Roger, à Port-sur-Seille (M«-et-M.>.
R. S. G. A 5 bis, 2.500 ir. Mme Fourtte

Irène, av. de la Gare, à Audenge (Gironde).
Q. F. r. A S bis, 2.500 fr. Mme Vaillant

Victorine, 3, rue du Nord, A Paris.
Tarifs A i ter, A 2 ter, A ter. A 10 ter, A 20 ter.

Dutée 33 ans.
V. X. S. A 1 ter, 500 fr. M. Jeun1n Charles,

forme Maison, à tenlra (Oran).
IL 1. R. A S ter, 2.500 fr. M. Merlin Paul,

12, rW Palensin, Forcelles-St-Gorjon, par
Vezelise (M.-et-M.).

T. P. A. A 5 ter, 2.500 ir. Mme Perrin Louise,
3, r. du Meïiril, Autrey, par Ceintrey (M.-M.).

T. P. A. A\ .8 '.Mr. 2.500 fr. M. Cous?«nac
Louis, zouaves, Aln-Draham (?unisie),

R. Q. Q< A 5 ter, fr. M. Bere Jules, chez
M. Blet, prts Mateur (Tunisie).

Timramenauwi dudhus. ie z- jeudi ne enaqoe mots (ta vmile si le lenrtl e»t ttrlel ta Siège Socts.1 au moren C«
irais fOUES. Tarifs A. 1. A. 2. A. 5. Il est désigné (4 ou 5 combinaisonspar mois), suivant nombre de jeudi» compta
dam lamois).Probabilité de sortie d'une combinaison à chaîne tirage 4115625 on Tarifs A bis et A ter ilut désigné combinaisonspar mois). Probabilité de sortie d'une combinaisonà chaque tirage 8 15625. TarifaF. 2.60.
S/1642&.La eaatnUkJour aux tira«.

Les résultats seront Inséras daeus Ze Petit Parisien du mai 190à
ER ADRESSANTAU BIEGE SOCIAL Un mandatde Fr. ponr paiementdu droit de timbre et lie
la première prime, vous recevrez un titre de 2.000 ir. du tarif F 5 (durée 15, 20 ou ans)

VOUS PERMETTANT DE PARTICIPER AU PROCHAIN TIRAGE
Pour souscrire,s'adresserau "Siège Social ou dans toutes les agences du Trésor Capitalisation »

ON DEMANDE DÉLÉGUÉSDANS TOUTESLES COMMUNESoit le Trésor-Capitalisation D'est pas reprétt^

PoarBamraea. IBfr- I Qualité super.. 2O'r. I i»«»<lt. laiinm. I f>utnn>Mlno.t,«il.
Les 3 Montres. 42 • Les 3 Montres. 66 I Las 3 Montres. 62 » I Les 3 Montre*

(Envol contre mandnt-tiost« ou remhourueoient.)
HOWLOflirniB KAPEUUSZ. Rue de RWoli. 28 PARIS«MALADIESdeuFEMME^

La femme qui voudra éviter les Maux de tête, les Migraines,les Vertiges, tes Maux

jiauimr a uuie qui ne se sera pas soignée en temps maie, car les pires mauxl'attendent.
La JOUVENCE de l'Abbé SOURY est composée de plantes inoffensives sans

aucun poison, et tonte femme soucieuse de sa santé doit, au moindre malaise, en
faire usage. Son rôle est de rétablir la parfaite circulation du sang et de déconges-
tionner les différents organes. Elle fait disparaître et empêche, du même coup, les
Maladies intérieures, les Métrites, Fibromes, Cancers, Tumeurs, Mauvaises Suites de
Couches, Hémorragies, Leucorrhées, les Varices, Phlébites, Hémorroides,sans
compter les Maladies de l'Estomac, de l'Intestin et des Nerfs qui en sont toujours
la conséquence.

An momentdu Retour d'Age, la femme devra encorefaireusage de laJOUVENCE
de l'Abbé SOURY pour se débarrasser des Chaleurs, Vapeurs, Etouffementset
éviter les accidents et infirmités qui sont la suite de la disparition d'une formation
qui a duré si longtemps.

Il est bon de faire chaque jour un usage régulier de VHYGIÉNITINEDES
DAMES ia boite. 4 fr.

La JOCVENCE de l'Abbé SOURY. préparEe à la Pharmacie Mag. DVMONTIEB. à Rouen, se
trouve dans toutes les Pharmacies le flacon 8 francs, plus impôt 0 fr. 60, total 6 6 fr. 60.

Bien exiger la Véritable JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY qui doit porter
le portrait de l'Abbé Soury, et la signatureMag. DUMONTIERen rouge.

(CHEVEUX BEAUTE ENTRETIEN)

varices, dcs phlébites, des hémorroïdes et
l'amélioration rapide de l'artérlo-sctérose,
cette terrible rouille de nos vaisseaux, qui
entraine la vieillesse anticipée et précipite
combien de morts précoces. S'il s'agit d'une
femme, les époques irrégulières, les leu-
corrhées, la métritc. les accidents si redou-
tables du retour seront radicalement
supprimés et l'on verra renaitre les forces
ébranlées et la vitalité compromise.

Cette action énergique sur le système cir-
culatoire explique les cures extraordinaires
obtenues dans les affections variqueuses des
membres'inférieurs, ulcères variqueux, eczé-
mas variqueux (jnaux de jambes), varices,
phlébites, etc., etc. La décongestion des tis-et de toute \& .partie mala.de se fait rapi-

1 dément, et une cicatrisation complète succèdeun soulagement, un réel bien-être se pro-
duisant au début de la cure. Très vite, égale-
ment, la sensation de lourdeur disparaît et la
démangeaison s'évanouit.

Pour toutes ces raisons, je voudrais voir
plus souveut cette merveilleuse médication
employée à titre « préventif :», m6mo' par
ceux qui sont en bonne santé et plus encore
par tons les indifférents, les négltgents, qui
s'éviteraient ainsi les cruels déboires, les pé-
nibles souffrances auxquels les prédispose
leur diatlièse arthritique.

Maintenant, je le répète, tous ces maux sont
guéris sans retour offensif, sans changer, ses
habitudes, il peu de frais, par ce précieux
traitement dont. du reste. des milliers de té-
moignages et, de multiplies expériences ont
affirmé l'éclatant succès.

Que ceux auxquels cette révélation ne di-
rait que peu de chose veuillent bien se rensei-
gner. Qu'ils s'informent auprès de la formi-
dable légion de ceux qui-ont pu apprécier la
méthode et ont été guéris, Qu'ils s'adressent,
sans plus attendre, leur pharmacien et
achètent un llacon de Dépuratif Hichelet, de
manière à commencer la cure sans plus tar-
der. Qu'ils suivent les instructions détaillées
dans la brochure illustrée qui accompagne
chaque flacon et. au besoin, qu'ils écrivent
directement à M. Riehelet, pharmacien de
1" classe, ancien interne des hôpitaux de Pa-
ris, 8, rue de Belfort, Bayonne (Bassen-Pyré-
nées), qui leur donnera., gratuitement, sclon
leur cas; tous les renseignements'utiles pour
se soigner et se guérir. P. L.

I. V. F. A 5 ter, 2.500 fr. M. Ginestou Almé,
Vauban, par >Mgor.

M. D. D. A 5 ter, 2.500 fr. M. Perez Vdncent,
il Marensro, par Alirer.

0. Z. D. A 10 ter, 6.000 fr. Mme Moreau
Mar.îe, cité Sieg-wal, à Ménerville (Alger).

Tarifs F 2.50, F 5, T F 25. Durée 24 ans.
B. G. D. F tr. Mme Pinard

Gabrielle. au Plessls-feu-Aussaus,par Rozoy-
en-Brie (S.-et-M.).

J. F. P. F Ir. M. Mlnard, Robert,
17, rue Edltb-Cavell, à Courbevote (Seine).

B. G. D. P 5, fr. Mme Vve Grout Loutse,
rue Sucrerie, à Bafc-le-Hard (S.-I.).

B. G. D. F Ir. Mme Jacqueminot
Reine, t, rue des Coches, Saint-Germain-
en-Laye (Seine-et-oise).

J. F. P. F 5, 2.000 fr. M. Lauraln Albert,
22. rue de la Gare, à Leyr (M.-et-M.).

Tarif D. Durée 20 ans.
Aucun titre en cours ne correspondant au

numéro extrait de la roue, 11 n'y a pas lieu de
procéderà l'amortissement de titres de oe tarir.

Additionla liste de tirage du mars
E. D. T. A 2 ter. tr. Mme Vve Geddo,

Marengo (Alger).

Prochain tirage 8 mai 1924

de reins et autres malaisesqui accompagnentles epoques, s assurer
des époques régulières, sans avance ni retard, devrafaireunusage
constant et régulierde la

JOUVENCE de l'Abbé SOURY

De par sa constitution, la femme est sujette à un grand nombre ^M
de maladies qui proviennent de la mauvaise circulation du sang. ^B

I .1 I il If L1 1 1; Lil garantipurniie^.
Envolfrancocontremandatadressék dépositaireVANBECHE,43,rue de M«njnllllej,LILLE(Nord).

par l'emploi duVINdeVIÂL

Son heureues composition:
Quine Substances extractires de la
Viande Lacto-Phosphatede Chaux,

En fait le plus puissant des formats

Convient aux Convalescents,
Vieillards, Femmes,Enfant.8
et toutes personnes débiles

et délicates.

Dans toutbb lss pharmacibb

HERNIE
UN NOUVEAU BANDAGE

établi sardesprincipesinédite vient d'être brercté
s. g d. g. par les Etabli**»du C L. BARBËRE. Le
NEO BARBERE ajouré. A double traction, est unbandage entièrement nouvenn: il constitue le plus
important perfectionnementt a pportédepuiFÎO ans
au traitementscientifique des hernies. Notice
et essais gratuits aux Et" du D' L. BARRÉKE,
3, Boni' du Palais, PARIS.- EvtcrRsu.ns 59, Rue de
Coftteaudunet i, Avenue Pbilippe-AuBust».

Varices, Hémorroïde*, Constipation,Eczémas, Rhumatismes,.Neupasthé-nie Epilepsia, Diabète,. Albumine,Gastralgie, Coqueluche, Bronchites.
Knroi urali» UAlOurra^rillustre 800 paffes.Sa
Kcr. labor.Abbé LAURETSI-Mandé (Rein,'

J«IB«r« I ln»e tl tt*te«« yeux lr«la«'«pwitlei). R.c. 183.703

LES TROIS GRANDSMAUXDU SIECLE

ET LES TROIS GRANDSREMEDES

Benoist PERRAUD
initiateur des bons remèdes naturels, aidés de la bonne thérapeutique mentale

Envoie ses.trois brochures gratuitement sur demande

Formules non toxiques approuvées par nombre de médecins
Enthousiasme chez tous les malades. Remerciements affluant de partout

14.382 attestations reçues à fin 1923

Les personnes atteintes de la poitrine doivent demauder la brochure gratuite « La
Guérison de la Tuberculose aux 1" et degrés, par le Rheastar. Elles y liront pourquoi
Ie soulagement apparait bientôt, la toux s'arrête, les expectorations deviennent normales,
l'angoisse et la fièvre disparaissent, l'embonpoint, l'appétit, le sommeil et les forces renais-
sent. Après avoir purifié les poumons, le Rheastar les reconstitue, remplaçant les alvéoles
malades par des alvéoles fraîchies et saines. Bref, il fait reprendre possession de soi-même
avec cette joie intime qui accompagne le retour à la santé. Il donne des résultats inespérés
dans la tuberculose consécutive aux gaz. P.our recevoir un flacon de Rheastar. envoyez
un mandat de 6 fr. Le traitement nofrmal de 6 flacons franco contre mandat de 32 Jr. 50.
La brochure Tuberculose s'envoie gratuitement sur demande.

2° DISSOLVENT contreARTHRITISME

Les personnes qui ont des pétrifications organiques dissoudre doivent demander la
brochure gratuite « La Guérison des Rhum atismes et Maladies Arthritiques aux i" et 2«
degrés par le Dissolvent. » Elles se rendront compte que le Dissolvent dissout les dépôts
calcaires et guérit, par conséquent, sciatiques, lumbagos, goutte, gravelle, pierre, calculs
du foie et des reins, moelle épinière pétrifiée avec ataxie locomotrice ou paralysie partielle,
veines pétrifiées ou artério-solérose, ulcères variqueux, clous, boutons, dermatoses, eczémas,
calculs des glandes ou cancers arthritiques, calculs du cerveau avec insomnie et névral-
gies, catarrhe arthritique avec surdité et bourdonnements d'oreilles, iritis arthritique des
yeux, catarrhe arthrïtique des voies urinaires, inflammation de la vessie. Le Dissolvent
procure d'abord un réel soulagement, puis guérit l'arthritique ou le calculeux en dissol-
vant ses dépôts urlques, malsains et douloureux. C'est le Dépuratif Idéal. Par sa douce,
mais sflre pénétration, il atteint n'importe quelle partie du corps 6ù Il existe quelque chose

dissoudre, ce -qui explique son extraordinaire efficacité. Pour recevoir un flacon de
Dissolvent, accompagné d'une boîte de Micronie laxatif, envoyer un mandat de 7 tr. 70.
Le traitement normal de 6 flacons et 6 bottes, franco contre mandat de 40 Jr. L:1
brochure Arthritisme s'envoie gratuitement sur demande.

3° REJUVENATOR
contre VIEILLESSEPREMATUREE

Une affection 1r'%s répandve chez l'homme partir de quarante ans, chez la femme u
dater du retour d'âge, c'est la vieillesse prématurée des cellules et des globules. Demander
la brochure gratuite « La Guérison de la Vieillesse prématurée par le Rejuvenator. » Ce
remède s'applique au diabète, albumine, mai de Bright, mauvals fonctionnement du fole,
de l'estomac et des reins, entérite, phosphaturie, digestion pénible, gazeuse ou douloureuse,
maladies viscérales, avarie, empoisonnement du sang, mercurinlisation, Quand on souffre
et qu'on ignore pourquoi, c'o^t. qu'on a une maladie par vieillesse prématurée. Il faut
alors demander la brochure sur ce sujet et l'on connaît exactement la cause de ses souf-
franoes et le moyen de se guérir, car elle a sauvé des milliers de désespérés. Le Re,juve-
na/tor est le grand succès des neurasthéniques et des surmenés ¡par le travail et le chagrin.
l'affaiblissement physique et moral, l'anémte Infectieuse chez les jeunes gens, les jeunes
filles et les dames en retour d'âge. Tous les accidents de la crise d'âge sont ainsi évités ou
guéris tumeurs internes, marques de caducité précoce telles que somnolence.pendant ir,
Jour et insomnie pendant la nuit, ouïe et vue ibibles ou usées par l'âge, cataracte au début,
glaucome, écoulements d'oreilles, vertiges, maux de tête, flèvres intermittentes. Toute per-
sonne prenant le Rejuvenator se refera une constitution, même dans ces cas nombreux qui
paraissent incurables, tels que scrofules, maladies de peau invétérées, hémorroïdes, asthme,
respiration oppressée, hydropisie, maladies du cœur. Pour recevoir une boîte de Rejuvenator
et une botte de Lotus-Sanus, rééducateur intestinal, envoyer un mandat de 8 Ir. 80. Le
traitement normal de 6 boites de franco contre mandat de 48 Jr. 80. La brochure
Vieillesse prématurée s'envoie gratuitement sur demande.

On peut se procurer les remèdes par son pharma=
cien habituel. Mais pour les brochures gratuites, accom=
pagnées d'un extrait de 13.593 attestations du Public et
de 789 du Corps Médical, ainsi que pour toute commande
directe, adresser la lettre ainsi

BENOIST PERRAUD

JUGEZ VOUS-MEME!

Voici U lettre que nous a «irrita M. V. Carrière,
3, rue dulle, il Parla « Jo me plaignais non seu-
lement d'un mal de clos, d'abord lMger et qui étaitensuis devenu très tenace, mais encore de bour-
donnements d'oreilles, de vertiges, de sueurs au
moindre travail et de troubles urinalres. J'ai obtenu
les meilleurs résultats par l'emploi des Pilules
Foster le soulagement et le retour la santé
ont été rapides. >

Les Pilules Foster sont recommandera dans Je
rhumatisme. la sciatique, la gravelle, les co-ltquos
néphrétiques, les troubles urijiaires, les mot de
rein.? et les malaises dus h l'acide urique. C'est
un traitement sérieux donnant des résultats sé-
rieux et qui fournit des preuves de son efficacité.
En vente toutes pharmacies, la boite 5 rr. 60, I,a
doubla boite 9 fr. 6n on franco H. Binac, pharma-
cien. '5. rue Saint-Feitllnaiiil. Parl»-1T«.

UN IhIII\ Avec » TRIIIIUNI

Soulagement immédiat dès premièreapplica-
tion ilvsos graves anr i*nsrepntwsincurables.
ECZEMA. ULCERES VARIQUEUX

ISYCOSIS. PELADE. MALADIES
DU CUIR CHEVELU PSORIASIS

LUPUS. CROUTES DE LAIT.
jfranrn «-"nti'e mrrnuai Or 5.80 ou rembom-:=?meutde 0.20

!lll 1 Uff. "I CREMO, Aniieuiaase ( flautf.-Sovoie).
MACHINES COUDRE

Nouveaux prix. Facilités ce paiement.
Et, DOUCHIN, 15-18,Boni. des Batignnlles,PARIS

Machines à coudre (.%Ion t'ée en

120 BouN Haussmann 120MEUBLES.OBJETS occasions TAPISSERIE

Choix considérablede marchandises neuves et usagées, des plus simples aux plus riches, à des prix extraordinaires de bon «arche.

PARMI NOS NOMBREUSES ENTRÉES DIVERSES 1

«sssi ronds,acajou, bois divers A 4QC
et bronzes 2.195»

rRHEASTARcontreTUBERCULOSE

OFFICIERS MINISTERIELS
A<3j. oh. Dot. Par:?, so mal, PROP» m. formant
HOTEL particulier, t7, r. Korère. M. p.ftb Notaires Fiicliy et Cou lin, r.. pi. S:-Mitlit:l.
AdJ. volont. 13 mai Il h. 1/2, JiOtel de ville
Versailles, salle des Conférences, par M* Baylan, nnt.

IMMEUBLE DE RAPPORT
à Versailles, et s», rud de Xoailles (OH H6tel de
Woallles), 4 étages, eh. et app". M. à p.
VENTE en 34 lots, le jeudi mai à h., en

1 la salle des Tête« de la Lé.g-km d'honneur. à Saint-
Denis, par M« Maillard, not. ,i Saint-Dents (Seine)
DDrtDTE CT nr\iC route

M. à p. Propriété à Aubervllliers, rue Paint-
Denis. RftV. br. l.*«i'. M. à p. 32 Terrains
et pièces de terre, terroirs de Saint- Denis, lie-
Salat- Denis, La Courneuve, Bobigny. Aubervilliers
et Drancy (Seine). Contenances diverses. M. à p.
oe à 23.S50*. S'adresser à M" Regnault, avoué,
D;.9, rue Paint-Martin, Paris M«" Besancon et
Mavré, avoué' MM Maillard et Fournier, notaires

il

VU. cil. >>> lMv; •» mai. M- Ouérln.not. l*?,r.ltivoli

PAVILLONS DISPONIBLES AOUT ET OCTOBRE
(XV«-Convention).3 grandes plie, cuK on.. w.-f\.
•=. dr b.nln, rnnr. mod., jartlinot. Prix
4S.0OII fr. Varoteaux, r. Victorien-SardouTOBsiilîiôiiiii
i iiei'rtOniKis disposant de fraac; et pin-

ENTREPRISE GENERALE DU BATIMENT
connue et réputée, olTre situations comme dirne-
Ir'cr. administrateur, chef de servtee. t'oHducteur
if travaux. etc.. Conviendrait :i o\-entrepreneur (le
ii'Inipoi'W quelle partie du hâtimptit. architecte.

;>nrlp<i l'Ominereant et. un général. A personnes
et actives, situation? suivant apport.

CABINET LYONNAIS, avenue Victoire, NICE
.Mandataire «Ktcltisif}.

Chambre à Coucher
vernis citron. extrêmement »>>

complète. 28 t,iiies VvO*
Chambre à Coucherportes,
Hit corbeille:, acajou, bois ACAdivers et bronzes liVWll*
Chambre à Coucher

3 port», lou-
pe d'orme, bois divers et bron- m «•
zes, colonnes marbre. il,
Chambre à Coucher loupe d'am
boine, bois divers et bronzes, à colonnes,
importante et riche. « a r a a'Prix oU »
Salle à Manger vernis citron, extrê-
mement complète. QUE
•}>}pièces

Salle à Manger argentier, coins

Salle à Mander loupe de
BIRMANIE, bois divers et bronzes,
colonnes et appliques jamarbre, trèsriche. 0 »

Nombreux Meubles, Objets d'art, pièces d'Orfèvrerie, etc., signés des noms les plus réputés.

Bons de la Défense et Titres de Rente Français acceptés. Expéditions dans le Monde entier.

Salon Bergère
à coussins.Trix l.OOD9

Salon Corbeille, copie de musée,
véritable Aubusson, à per-j>AAf|»sonnages,important et riche U(J U

Cabinet de Travail ministre, aca-
jou, bois divers et bron- m •••
zes

l./OO*
Cabinet de Travail bibliothèque
4 portes, loupe de noyer, bois divers

Prix

Vitrine ornée de bronzes d'une
grande finesse, travail Q
artistique O.OUU
Lustre cristaux, orné de bronzes
(amours, £uirlandes,etc),mFAAtrès important, très riche. •# 3UU*

MAISONS
o

BOIS MAÇONNERIE

Prix défiant toute concurrence.
Vtnte aaec Facilités de Paiement

ratives de toutes les maladies d'estomac, du foie, de
l'intestin n'apportent qu'un soulagement moment-
tané. Le mal renaît, bientôt plus violent, parce qu'il
n'a pas été atteint dans sa <»use.

Ce qu'il Importe d'obtenir, c'est une jruértîon
effective, radicale. Les Poudres de Cock vous four-
nissent le remède souverain, le remède sauveur,
parce que les Poudres de Cock pratiquent réellement
i'bysriène de l'estomac, du foie et de l'intestin, si
étroitement unis pour rendre utile l'alimentatlM
humaine.

Avec les Poudres de Cock, tous les aliments sont
digérés, asslmllte, ils créent du sang, des forces, de
la rigueur et de 1a vie.

Pour guérlr une maladle de J'estomac Jusque rtaos
?es plus prorondes racines, uns g-astrite, dyspepsie,
srastralgle, dilatation, entérite, gassro-rntérite, entû-
rite muco-membmneuse, «ne maladie de fpio

en anémie, nenrastliénie, diabète, albuminurie, ar>
iiMitlirite, uleôrn ou cancer, prenez avant. on apr.s
iliaque repas un cachet de Povdre» de cock.

(V rnnes la boîte dans Mutât les pliannac'ps.

MM^M SCHILLIO
97, Bd BAUSSMANN,

demande adressée auD'DupF.YROUX.ri.S-quarede Mfissinc,
Fans, avx nombreuses Hltestauons de malades guéris et
Questionnaire pour Con$mftiont'ttunt. (R. C.â*iiicSHT16).

Groupe équestre de mE. Frémiet l./OU*
Marbre "Les Enfants de Clodomir",
de E. Boisseau, pièce d'art. n nPrix 9-500»
Tableau, portrait, parC. Rochegrosse l.OUU»
Couverts métal argenté, q»m
84 grammes. La douzaine' IwD»
Service à thé et à café,métal
argenté, 5 pièces. ZaO»

Service à thé et à café, argent

Coffret service très
complet,argenttitre. /.OUU*

Montrede Dame,pla- j» A r a
tinc et brillants £(c,9U
Bague saphir, entou- nFArage brillante

MAISONS

en Bois
depuis 185Of.
1, 2,3 et 4 pièces
doablesparois

parquet
et carreaux
de plâtre.

RHUMATISMES
GOUTTE

SCIATIQUE, LUMBAGO
DOULEURS DE TOUTES NATURES

TROUBLES DE LA CIRCULATION. VARICES. PHLÉBITES

ne résistent jamais, quelle que soit kur ténacité.
quelques jours de traitement par la

BAUME DES 3 DOCTEURS

Rien *'est plus facile Il guérir que lee douleur» rhuma-
tiunalo* ou goutteuses. quels que soient le siège. la
nature, la violence et l'ancienneté du mal, Vkg9 et l'état
trénérd du malade. Rien n'est plu» facile iL la conditioa
.d'avoir recoursau BAUME DES DOCTEURS,actuel-

plvs souvent dangereuses qu'oliles et presque toujours
inopérantes. IL GUÉRIT

1 qu'il .'attaquepartiralifere lui permetd'être absorbe
en totalité et très rapidement par les pores de la peau.

IL GUÉRIT
parce qu'il pénètre jusque dans la structure intime de*
tissus, «eiisant ainsi en profondeur au lieu de limiter
son action à la surface.

parcs qu'il dissocie et dissout les toxine, accumulée»,
toxines «v*on retrouve immédiatementdans les oriaaa,
surchargéesdes urates éliminés. preuvevisible,éclatante,
de l'énergieet de la rapidité de son action curative.

IL GUÉRIT
enfin en supprimant 1er obstacles à l'activité nécessaire
de la circulationsanguine,en rendant aux muscle* et aux
articulations l'élasticité et la souplesse perdues.

L'activité de ce remède est telle que la plus violente
attaquedeGOUTTEest radicalementguérie en QUATRE
JOURS, résultat obtenu journellementpar des millier»
de sostteux et qui n'a Pas peu contribuéa la réputation

On ne peut espérer cet résultats que du BAUME DES
3 DOCTEURS, qui les doit a sa composition toute
spéciale, ne comportantaucundes produits que les R hu.
matisantsconnaisaent trop bienallrilates, chloroforme,
ammoniaque,etc. Il est donc de l'intérêt des malades
de refuser énersiqueisenl toute subsiitution et d'exiger
la marque universellement réputée des 3 DOC-
TEURS ». garantie absolue d'orixine et d'efficacité.

S.SO dans toutes les Pharmacie.on francocontra
mandatou remboursementde mime tommepar las

Laboratoire!DUMOUTIER.à à PUTEAUX (Seù»)
IntéressanteNotice gratuite sur demaedr a

fi ' Seme 1* W<

MALADIES DES FEMMES

MKTHODESENTIER' NOCVELLES,ïoyaieset srtresfacil:

des Femme», malad/esde la Peau et du Sang est assurée
[INSTITUT NATIONAL de MÉDECINE de PARIS.

I 35. Boulevard île Sébustnpol, 55-– Mtthoites peu coïitpusc.
rêsiillats Aaaljse^ avant le mariage- Consultation!;

au Mpiiectn-Chefqui voue Indiquera gmtiilteroenï*o«s enve-I loppe san&en-téte le traitement énerjfique approprié à votre cal.
Ptrts. HEMERY, Imprime ar-g-(>rant, <lî», r. d'EsRiilen.

Bronze d'Art

2.200»

articulaires ou musculaires

lement le seul remede permettaai
d'assurer U ffurrison rapide des cas)
les plus Brave», les plus inréteV^s.

Le BAUME DES 3 DOCTEURS
est le ipecifîoae absolu du Rhuma-
iisme sous toutes ses formes c'est
le remède définitif et sur auquel
doivent avoir recours lei malades
découragés qui se croient inenéris*
sables, et ceux dont l'orKanisme
souffre des médications internes.

Il GUÉRIT




